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RÉGLEMENT 


Provisoire sur le service cle l'infan- 
terie en campagne. 

Du 5 avril .1792. 


TITRE PREMIER. 

Des préparatifs de .campagne , et 
des équipages des officiers supé- 
rieurs et subalternes. 

Article premier. 

'• » 

Lorsque les corps devront entrer en 
campagne, le Directoire exécutif donnera 
des ordres pour qu’ils soient pourvus da 
tente3, manteaux d’armes , couvertes, che- 
vaux de compagnies, marmites, outils et 
autres menus ustensiles ; et la distribution 
s’en fera ainsi qu’il est prescrit dans l’Ins* 
truciion provisoire sur Je campement de 
1 infanterie. 

2 . Soit que ces fournitures soient faites 
des magasins, ou par les soins des corps, les 
chefs de brigade veilleront avec attention à 
Ce qu’elles soient de la meilleure qualité, et 
ils en rendront compte aux officiers - géné-i 
raux lors de leurs revues. 

3. Ils veilleront de môme à ce que «haqua 
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4 Règlement pour V infanterie 
compagnie prenne le plus grand soin des— 
dites fournitures , le Directoire exécutif les 
en rendant responsables, et ordonnant que 
celles qui se perdront ou se détruiront par 
k négligence du soldat , soient payées sur 
la subsistance des corps. . 

A. Ils feront des revues du linge et des 
effets du soldat , et les réduiront exacte- 
ment, non compris ce qu’ils ont sur le 
corps, à deux chemises , une paire de cu- 
lottes de tricot ou de toile , une paire de 
guêtres noires, une paire de souliers, un 
peigne et deux brosses. 

5 . Chaque soldat aura , de plus, un mc 
de toile qui lui servira pour aller aux dis- 
tributions , et dans lequel il s’enveloppera 
pour coucher : ce sac se roulera après avoir 
été bien serré entre le corps de l’havre-sac 
et la patte extérieure qui le ferme , de façon 
qu’il soit recouvert par celle-ci. 

6. Pour mettre les soldats en état de sou- 
tenir les marches et les fatigues de la cam- 
pagne , on les exercera souvent a faire plu- 
sieurs lieues avec leurs sacs , armes et 
ustensiles de toute espèce , afin qu ils s ac- 
coutument à les porter pendant la cam- 
pagne , et n’en soient point incommodés. 
Lorsque les soldats commenceront à être 
en haleine , on leur fera faire quelquefois 
çes marches dans le milieu du jour , pour 
les accoutumer 4 supporter la chaleur. . 

7. Pendant que tout ce qui a été prescrit 
ci- dessus s’exécutera , les officiers supé- 
rieurs et subalternes se pourvoiront des 
équipages nécessaires pour entrer en cam-; 
pagne , quand Us en auront reçu 1 ordre, 
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8 . Ils auront attention de ne porter avec 
eux en campagne que ce qui leur sera exac- 
tement nécessaire. 

g. Les chefs de brigade pourront avoir 
une ^voiture à deux ou quatre roues ; le 
chirurgien-major pourra aussi en avoir une 
de cette sorte : six officiers malades eu 
blessés pourront , au besoin , être trans- 
portés dans ces voitures. 

10. Il y aura, outre cela , par demi- bri- 
gade de trois bataillons , deux chariots 
attelés de quatre bons chevaux , pour porter 
des effets de remplacement à l’usage du 
soldat , comme souliers , chemises , etc. 
Ces chariots et ces chevaux seront achetés 
et entretenus au compte de l’état ; et il sera . 
à cqfr effet , assigné une somme au conseil 
d’administration des demi-brigades. 

Ces chariots , ainsi que tous ceux qui se- 
ront dans les armées, seront à timon, et 
les chevaux attelés deux à deux. 

11. Nul autre officier dans les demi-bri- 
gades , que ceux nommés ci - dessus , ne 
pourra avoir aucune espèce de voiture à 
roues. 


12. Il sera permis aux officiers supérieurs 
et particuliers , le nombre de chevaux mar- 
qués ci-après , compris ceux des voitures 
permises , et ils ne pourront l’excéder sous 
tel prétexte que ce soit; savoir, ainsi qu’il 
suit : 


Au commandant en chef. .... 20 

Aux généraux de division 10 

Aux généraux de brigade.. . 8 

Au cnef de brigade 6 
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Chevaux-. 

Au chef de bataillon 4 

Au capitaine. 3 

Aux lieuienans et sous-lieutenans. 

Au quartier- maître 3 

Au chirurgien-major. . 3 

A l’adjudant-major. ij 

Pour Je chariot d’effeis de rempla- 
cement 4 

Les officiers de l'état-major de l’armée, 
les aides-de-camp , les officiers du corps du 
génie et de l’artillerie , et les commissaires 
des guerres , recevront chacun , selon leur 
grade , le nombre des rations fixées pour la 
cavalerie , en comprenant aussi dans cette 
fixation les rations dont fouissent que^ues- 
uns d’eux pendant la paix. 

1 3 . Il sera permis, par chaque demi bri- 
gade, un vivandier avec un chariot à quatre 
roues , attelé de quatre bons chevaux. 

14. Il sera de plus permis, par chaque 
demi-brigade, un boucher et un boulanger, 
lesquels s’arrangeront pour avoir en coin* 
murt une voiture à quatre roues, attelée do 
quatre bons chevaux. 

1 5 . Tous les autres vivandiers attachés 
aux demi-brigades n’auront que des che- 
vaux de bât , et il n’en sera permis que 
quatre par bataillon , y compris les che- 
vaux de blanchisseuses. 

16. 11 ne sera souffert à la suite des ba- 

taillons aucune femme qui ne fisse le métier 
de blanchisseuse. . 

17. Les chefs de brigade et autres officiers 
des corps , ne pourront substituer des cha- 
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rîots à la place de ceux des vivandiers, bou- 
chers , boulangers , qu’ils n’auroient pas à 
leur suite. 

18. Les voitures et chariots seront mar- 
qués du n.° de la demi-brigade, et de celui 
à qui ils appartiendront , ou de l’usage au- 
quel ils seront destinés. 

19. Les chefs de brigade tiendront la 
main, dans leur demi-brigade, à ce que les 
officiers , les vivandiers , etc. , se confor- 
ment à ce qui est marqué ci-dessus, et ils 
en répondront personnellement. 


T I T R E I I. 

Des revues cV entrée de campagne . 

Atjcli premier. 


Avist que les bataillons ou demi- bri- 
gades entrent en campagne , les officiers* 
généraux chargés de leur revue, examiner 
ront avec soin s’ils sont en état de tout 
point. 

2. Ils se feront rendre un compte général 
et exact des fournitures qui auront été faites, 
et en examineront la qualité. 

5 . Si ces fournitures se trouvent d’une 
mauvaise espèce, et qu’elles aient été faites 
par l’état, ils en rendront compte au mi- 
nistre de la guerre, pour qu’il puisse y être 
remédié à l’avenir. Si elles l’ont été par le» 
soins des bataillons, et que ce soit la faute 
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de leur conseil d’administration , ils en ren- 
dront pareillement compte , afin que c6s 
derniers en soient rendus responsables , 
ainsi que le Directoire exécutif’ croira à 
propos de l’ordonner. * <. 

4 », Ils vérifieront si les bataillons de cam- 
pagne sont composés d’hommes en état de j 
supporter les fatigues de la guerre. Us mar- 
queront dans les volontaires nationaux , les 
tommes malingres ou trop jeunes. 

5 . Ces volontaires seront formés par des 
détachemens aux ordres d’officiers ou sous- 
officiers , suivant leur nombre , et laissés 
pour la garde des places et communications, 
jusqu’à ce qu’ils aient acquis assez de force 
pour rejoindre leurs corps. 

6. Cette précaution , importante à la con- 
servation des soldats , sera renouvelée à 
toutes les revues d’entrée de campagne. • 

7. Les officiers- généraux chargés des re-. 
vues, feront aussi l’inspection des équipages 
des officiers et des voitures de vivandier*, 
pour examiner si tout est dans l’ordre pres- 
crit au Titre précédent , et ils feront recti- 
fier ce qui n’y seroit pas conforme. 


• . TITRE. III. 

De la formation des brigades. 

Article premier. 

Les corps destinés à servir en campagne, 
seront mis en brigades à leur arrivée au 
camp, 
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2. Toutes les brigades seront composées 
de deux demi-brigades, ou de six bataillons. 

5 . Les plus anciens régiment seront chefs 
de brigades, et les autres seront distribués 
ensuite dans les brigades suivant leur rang. 
Cet arrangement sera soumis toutefois à ce 
qu’il plaira au général d’en ordonner. 

4. Les demi - brigades prendront dans 
les brigades , pour se mettre en bataille, 
pour marcher ou pour camper, l’ordre qui 
est prescrit dans le nouveau réglement de 
manœuvres (1). 

5 . Chaque brigade sera commandée par 
■ lin général de brigade. 

6. Le plus ancien chef de brigade de la 
brigade commandera la brigade en l’absence 
du général de brigade. 

7 . Lorsque les brigades seront formées , 
les compagnies des grenadiers de chaque 
brigade se réuniront en bataillon, qui sera 
commandé par un officier supérieur, choisi 
par le général. 

8. Ces bataillons seront destinés à servir 
hors de ligne quand ils ne seront pas déta- 
chés. Les compagnies de grenadiers campe-; 
ront à leur place ordinaire. 


(î) Ce réglement se trouve che7, Magimel , 
libraire , quai des Augustine , n.° jZ. 
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TITRE IV. 

j 

Du campement. 

Article premier. 

T-jorsquf. le commandant d’une brigade» 
demi-brigade ou bataillon , aura reçu l’or- 
dre de se rendre au camp , il fera partir à 
l’avance un chef de bataillon ou un capi- 
taine , avec le nombre des sous-officiers et* 
soldats nécessaires a y tracé et à l’aligne- 
ment du camp. Les campemens seront mu- 
nis de fanions, cordeaux et licites néces- 
saires à leurs opérations. 

2 . Dans la saison où la terre sera cou- 
verte , il sera commandé quatre domesti- 
ques d’officiers jrar bataillon, avec des faux, 
pour marcher a la suite des campemens , 
afin de faucher le terrain du camp aussitôt 
qu’il sera marqué. 

Le quartier-maître de la demi -brigade 
aura soin de les faire marcher en règle, et 
de consigner aux sentinelles qui seront pla- 
céfcs'aütuur du terrain du camp, de n’en 
laisser sortir aucun. 

5. 11 marchera toujours avec les campe- 
mens de l’armée , un détachement de la 
gendarmerie nationale. 

4 .' S’il se trouve des convalescens dans les 
bataillons , ils marcheront à la queue des 
campemens , à moins d’unordre contraire , 
et .s^fent conduits par des officiers et sous- 
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officiers proportionnés à leur nombre , qui 
seront responsables de ceux, qui pourr-oient 
s’écarter dans les marches. 

6. Aucune voiture , pi chevaux de bât', 
ni domestiques, autres qu’un par un officier 
de campement , ne pourront marcher avec 
les campemens ; le détachement de la gen- 
darmerie nationale arrêtera tous*ceux qui 
s'y trouveront , et les renverra au quartier- 
général. 



TITRE V. 


De rétablissement dans le camp. 

A r x i c n r 1> R p M P E R. 

Aussi tôt que le camp sera mprqué dans 
la saison où la terre est couverte , les £au r 
clieurs travailleront à faucher le camp ; ils 
commenceront par faucher le front de ban- 
dière , depuis les faisceaux jusqu’à l’aligner 
ment des tentes des soldats. On leur fera 
observer de faucher également le terrain, 
de manière que le grain qui restera sur 
pied en avant des faisceaux, soit aussi aligné 
que le front de bandière. 

a. Les officiers de campement auront 
soin d’empêcher de gâter les grains et four- 
rages en marquant le camp ; et lorsque les 
troupes y entreront, ils consigneront aux 
sentinelles d’y avoir attention. 

5, Lorsque le terrain du front de banr 
fUère sera fauché, les faucheurs couperont 
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celui dü camp des soldats , y compris les 
Tues , intervalles et cuisines. 

Le fourrage qui se trouvera entre les fais- 
ceaux et les tentes , sera pour les chevaux 
ides tentes des compagnies , de l’artillerie et 
ides chariots d'effets de remplacement. Celui 
du terrain des tentes et rues, s’il est mûr , 
Servira de paille aux soldats » lorsqu’on ne 
leur en fera pas délivrer d’autres ; sans cela» 
il sera ramassé pour servir le jour suivant à 
la subsistancé des chevaux de la demi-bri- 
gade. Le fourrage du terrain des tentes des 
officiers sera pour les chevaux des officiers; 
et celui depuis les cuisines jusqu’aux tentes 
ides officiers , pour les vivandiers. 

5. Les domestiques des officiers et les vi- 
vandiers faucheront diligemment , dès qu’ils 
seront arrivés , les terrains qui leur ‘sont des- 
tinés. 

6 . Les officiers supérieurs des demi bri- 
gades tiendront la main à ce que tout Je 
fourrage fauché soit ramassé et conservé 
nvec le plus grand soin , et qu’il n’en soit 
fait que la consommation nécessaire. 

7 . Lorsque l’infanterie approchera du 
terrain de son camp r les tambours battront, 
3es soldats porteront leurs armes et s’ali- 
gneront dans leurs rangs ; les officiers met- 
tront pied à terre et se placeront à leur di- 
vision , l’épée à la main; les bataillons con- 
tinueront de marcher sur le même front 
qu’ils auront fait pendant la marche. 

8 . Les bataillons étant arrivés à la tête du 
nouveau camp, s‘y mettront en bataille suc- 
cessivement ; les piquets «e porteront en 
avant du centre de leurs demi- brigades-* 
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et s’y placeront comme il sera dit ci-après , 
au Titre X du Piquet. 

g. Les défenses ordonnées seront publiées 
par un ban , une foispour toutes, le premier 
jour de la campagne. 

10. Le mfijor enverra un sous-officier de 
chaque compagnie pourplanter les faisceaux 
dans la place. marquée , où on aura attention 
qu’ils soient bien alignés. 

11. 11 fera partir le sergent et le caporal 
qui devront être d'ordonnance chez le chef 
de brigade , ou chez celui de la division. 

•12. Il enverra pareillement le vaguemestre 
de la demi-brigade au vaguemestre général 
de l’armée , pour se faire inscrire par lui 
sur l’état qu’il doit en tenir, ainsi qu’il sera 
expliqué ci- après. 

i3. 11 fera partir les détachemens com- 
mandés, et les gardes des officiers-généraux. 

Pendant que tout cela s’exécutera , 
les compagnies empêcheront que personne 
ne quitte son rang. 

1 5 . Lorsque le commandant de brigade 
ou de demi- origade aura reçu ordre de faire 
rentrer les troupes dans le camp , il fera 
exécuter ce mouvement de la manière pres- 
crite dans X Ordonnance des Manœuvres. 
Les compagnies ne se sépareront que quand 
le dernier rang sera arrivé aux faisceaux, et 
les soldats y mettront leurs fusils, 

16. Les officiers - généraux observeront 
d’apporter le moins de retard qu’il sera pos- 
sible à l’établissement des troupes dans le 
camp , sur-tout après des marches longues 
et pénibles. 

17. Les portes-djapeaux planteront leurs 
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drapeaux vis-à-vis le centre de leur bataillon, 
à une égale distance du front de bandière 
aux faisceaux. 

18. ils ne quitteront point leurs drapeaux, 
qu’il n’y ait été posé une sentinelle, ce qui 
sera exécuté sur-le-champ par un caporal 
de piquet. 

ig. Ce caporal posera pareillement deux 
autres sentinelles du piquet à droite et à 
la gauche du front du bataillon, et trois sur / 
le derrière du camp. . 

2,0. Outre la consigne particulière qui 
sera donnée à la sentinelle du centre , de 
ne laisser toucher personne aux drapeaux 
sans permission , il lui sera consigné de 
plus, ainsi qu’à celles du front du bataillon, 

» d’avoir la même attention pour les armes 
des faisceaux , et d’avertir sitôt qu’elles ap- 
percevront le général de l’armée. 

21. Les chefs de brigade et tous les of- 
ficiers de l'état-major des demi- brigades , 
resteront à cheval jusqu’à ce que le camp 
soit tendu, les sentinelles placées, et les 
soldats partis pour les distributions. 

22. Les officiers et les sous officiers ne 
pourront pareillement quitter leurs com- 
pagnies , et ils feront tendre et aligner les 

' tentes. 

23 . A cet effet , dès que les chevaux de 
compagnies seront.arrivés, chaque escouade 
déploiera promptement ses tentes, pour 
qu’au signal qu’un chef de bataillon fera 
donner par un tambour qui se tiendra au 
centre de chaque bataillon, toutes les tentes 
s'élèvent à la lois. 

24. Lorsque les troupes seront rentrées 
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dans le camp , on assemblera plusieurs 
hommes par escouade, suivant leurs forces, 
en veste et ën bonnet , lesquels seront con- 
duits en bon ordre au bois , à l’eau et à 
la paille , par des officiers et un nombre 
de fusiliers armés. Cette escorte sera chargée 
de les’ contenir , et les ramènera en faisant 
leur arrière-garde. 

2Ô. Dès que les tentes seront tendues, 
les officiers et sous- officiers feront balayer 
les rues et la tête du camp. 

2 6. Us empêcheront de faire du feu 
ailleurs qu'aux places marquées pour les 
cuisines. 

27. Les chefs de brigade iront ensuite re- 
connoltre les communications nécessaires à 
la droite et à la gauche du front du camp r 
ainsi que celles pour communiquer avec la 
deuxième ligne , s’ils sont campés en pre- 
mière ; et avec la première, s’ils sont campés 
en deuxième ligne. 

28. Ils les ordonneront aux officiers su- 
périeurs , qui commanderont sur-le-champ 
des hommes en nombre suffisant pour les 
faire, et y feront travailler aussi-tôt, sans 
dgard au tems et à la fatigue. Ces commu- 
nications seront faites , le premier jour , 
larges de cinq toises , et seront portées à 
trente dans les camps où l’on séjournera. 

29. Le travail des communications à faire, 
soit entre les deux lignes, soit en avant du 
front de bandière , sera fait ; celui entre 
les deux lignes , par les brigades de seconde 
ligne ; et celui en avant ou front de banr 
dière , par les brigades de première : si de 
plus grands trayaux élevoiept à cet égard 
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quelques difficultés, elles seront réglées pat 
le chef de l’état-major. 

Lorsque le travail des communications 
sera trop difficile pour être fait avec les 
outils de la demi-brigade, le chef de bri- 
gade enverra un officier an parc d'artillerie 
le plus prochain , pour en demander cle plus 
forts , et il en sera donné sur le reçu de 
l'officier qui viendra le prendre. C et of- 
ficier retirera son reçu en les rapportant , 
sans quoi , en cas de réclamation, ils seront 
payés par la demi- brigade. 

30. A l’égard des communications à faire 
sur les flancs et le long du front du camp , 
le terrain dont chaque demi - brigade sera 
chargée , contiendra depuis la première 
tente jusqu’à la première de la demi- brigade 
qui sera campée à sa gauche, l’intervalle de 
l'un à l’autre étant censé faire partie du 
terrain qui aura été distribué au premier 
pour camper. 

31. Après que les chefs de brigade auront 
donné les ordres pour les communications, 
ils visiteront le pays cinq ou six cents pas 
en avant du camp , s'ils sont campés en pre- 
mière ligne , ou en arrière , s’ils sont de se- 
conde ligne, pour pouvoir placer les gardes 
nécessaires , et prendront les précautions 
convenables pour la sûreté du camp , après 
quoiilsferont rentrer le piquet. Ces officiers 
.supérieurs ne pourront jamais mettre pied 
à terre ni quitter le camp , qu’après avoir 
exécuté ce qui est prescrit ci-dessus dans les 
articles qui les concernent. 

32. Dans les demi-brigades où il y aura 
des bouchers, les quartiers-maîtres ieurin* 
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Jiqueront le terrain où ils devront se placer 

Î our qu’ils ne causent point d’infection dans 
e camp , et les obligeront d’enterrer les 
entrailles des bestiaux qu’ils tueront. 

33. On commandera pour toutes les cor- 
vées ordonnées ci - dessus , le nombre 
d’hommes nécessaires ,* et lorsqu’il y aura 
des soldats à punir pour des fautes ordi- 
naires , on les emploiera à ces travaux. 

34 . Il sera commandé des sous-officier* 
avec les travailleurs , pour les conduire et 
faire exécuter cequi leur aur^été prescrit ? 
et lorsque le nombre en sera considérable , 
on y commandera des officiers ; ceux du 
piquet et de l’état-major seront particuliè- 
rement chargés de veiller au travail des 
communications et à la propreté du camp; 

35. Le moment de l’arrivée des troupe» 
dans le camp , étant le plus important pour 
le bon ordre, lesofficiers-généraux attachés 
aux divisions y resteront jusqu’à ce qu’elles 
soient établies. 

36. Les généraux de brigade enverront 
au chef de Fétat-major de l’armée, d’abord 
en arrivant au camp , ensuite tous les pre- 
miers de chaque mois , un état exact de la 
force de leur brigade, tant en officiers qu’en 
soldats , en distinguant les demi-brigades ou 
bataillons composant sa brigade ; il joindra 
à cet état celui des munitions de guerre , 
pour que l’on ordonne le remplacement de 
celles qui auront été consommées. 

En l’absence du général de brigade , le* 
chefs de brigade rempliront le même objet, 
chacun pour leur demi-brigade. 
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TITRE VI. 

*. i 

De la garde de police , garde du 
camp et piquet. 

T > ; 

Article premier. t 

ÏNDÉPENDAMMF.NTdes gardes et détachemens 
à fournir pot# le service de l’armée, il sera 
commandé journellement dans chaque ré- 
giment une garde de police , composée de 
deux sergens , quatre caporaux , quarante- 
huit fusiliers , à raison de trois par com- 
pagnie et deux tambours , et commandée' 

Î >ar un capitaine et un lieutenant ou sous- 
ieutenant. 

Il sera tiré de cette garde un sergent , 
deux caporaux , sei 2 e fusiliers r à raison 
d’un par compagnie , et un tambour pour 
la garde du camp , dont il sera parlé ci- 
après. 

2 . Le service de la garde de police , ainsb 
que de la garde du camp, commencera tous 
les j;ours à l’heure de la garde , et Unira le 
lendemain à la même heure. 

Les sous-officiers et soldats de la garde 
de police , ne pourront , sous aucun pré- 
texte , s’écarter de leur poste sans la per- 
mission de l’officier ; il leur sera permis 
d’aller manger la soupe à leurs compagnies. 

3. Le capitaine de police sera aux ordres 
de l’officier supérieur de jour de la brigade, 
et sera responsable envers ledit officier su- 
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périeur et le commandant de la demi-bri- 
gade , du bon ordre et de la policedu camp 
de la demi-brigade pendant les vingt-quatre 
heures de son service. 

4 . Le capitaine de police veillera également 
à l’observation des règles générales de police 
et service intérieur y détaillésci-après; il fer% 
faire , par le tambour de sa garde , toutes 
Jesbatteries et signaux qui y seront indiqués, 
recevra les appels de toutes les compagnies r 
dont il dressera un billet d’appel générai, le 

{ jortera lui-même chez le commandant de 
a demi- brigade , et en fera porter par le 
lieutenant de police un double chez chacun 
des chefs de bataillons de la demi- brigade. 

5. L’emplacement de la garde de police 
aéra au centre de l’intervalle qui séptyre les # 
deux bataillons de chaque demi-brigade, 
et sur J’alignement des cuisines- 

Il ne .sera point affecté de tente , faisceau 
ni manteau d’armes à cette garde ; elle 
passera la nuit au bivouac , et ses armes 
seront posées contre une traverse , sup- 
portée par deux fourches plantées exprès 
pour cet usage. 

La garde de police ne rendra jamais 
d’honneurs à personne , mais elle prendra 
les armes pour être inspectée , toutes les 
fois que le commandant de la demi-brigade 
ou l’officier supérieur de jour de la brigade 
le demanderont , et se formera sur trois 
rangs dans l’intervalle des deux bataillons , 

, ' sur l’alignement de front de bandière ; le 
le capitaine se placera à la tête , le lieu- 
tenant en serre-file , le sergent à la droite , 

, .et le premier caporal à la gauche du premier 
rang. 
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6. La garde de police fournira dix sert» 
tinelles de jour , et onze de nuit. 

S a v o i r : 

Trois devant le front , dont une à la 
'droite de la demi-brigade, une à la gauche, 
tet une au centre ; trois placées de même , 
«pendant le jour, sur le derrière de la demi- 
brigade , à environ cinquante pas en arrière 
des tentes des officiers supérieurs ; 

Une sur chaque flanc de la demi-brigade,’ 
dans l’intervalle ^ui la sépare de la demi- 
brigade voisine ; 

Une à la tente du commandant de la 
demi-brigade ; 

Une devant les armes. 

« 7. Les sentinelles du front empêcheront 

qu’aucun soldat ne prenne des armes aux fais- 
ceaux, qu’en présence d’un officier ou sous- 
officier de sa compagnie ; celle du centre em- 
pêchera que personne ne touche , sans per- 
mission , aux drapeaux , qui seront toujours 
placés au centre de l’intervalle qui sépare les 
bataillons à une égale distance du front de 
bandière aux faisceaux. 

Les sentinelles de la queue du camp , 
ainsi que celles placées sur les flancs , ne 
laisseront sortir du camp de la demi-bri- 
gade , pendant le jour , aucun soldat ni 
tambour , s’il n’est conduit par un officier 
ou sous-officier du corps. 

8. A la retraite, la garde de police prendra 
les armes , se placera et se formera comme 
il a été prescrit à l’article 5 ci-dessps ; le 
capitaine en fera faire l’appel , fera l’ins- 
pection des armes pour s’assurer- qu’elles. 
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sont chargées , amorcées et en bon état , 
et enverra en même-tems le lieutenant de 
police faire l’appel et l'inspection de la garde 
du camp. 

Le sergent de police repliera les dra- 

f eaux , et les couchera à cdté l’un de 
autre sur de petites fourches ou chevalets 
qu’on plantera exprès pour cer usage , à la 
place îudiquée daps l’article 7 ci-dessus. 

La garde restera sous les armes, jusqu’à 
ce que l’appel du corps soit fait et les com- 
pagnies rentrées. 

9. Une heure après la retraite , au plus 
tard , le capitaine de police fera battre un 
roulement. 

Immédiatement après ce roulement , la 
sergent de police ira chez les vivandiers , 
fera retirer les sous-offici*rs et soldats qui 
pourroient s’y trouver , et s’assurera en- 
suite que les feux des cuisines des com- 
pagnies sont bien éteints. ' ‘ 

Le caporal ira en même-tems avertir les 
sentinelles de la queue du camp , de venir 
se placer entre les cuisines des compagnies 
et les tentes des lieutenans ; il posera en- 
suite la sentinelle d’augmentation , de ma- 
nière qü’il y en ait pendant la nuit trois sur 
le front , une sur chaque flanc du corps , 
et deux derrière chaque bataillon. 

10. Les sentinelles du front du camp ne 
laisseront sortir , pendant la nuit , que les 
hommes qui voudront aller aux latrines / 
et remarqueront s’ils rentrent ensuite à leurs 
compagnies. . 

Les sentinelles placées sur le flanc et sur 
le derrière du corps, ne laisseront sortit} 
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pendant la nuit aucun sous-officier ni soldat, 
si ce n'est pour affaires relatives au service, 
■et sur l’ordre d’un des officiers de police , 
en personne. 

11. Toutes les sentinelles du camp arrê- 
teront indistinctement , depuis l’heure do 
la retraite jusqù’â l'appel du lendemain 
rriatin ; tout soldat , cavalier , dragon , hus- 
sard ou chasseur d’un autre corps , passant 
-à portée d’elle , et le fera conduire à la 
garde; l’officier de police L’y consignera., 
-et en informera sur-le-champ l’officier su- 
périeur de jour de la brigade , qui en don- 
nera avis le lendemain matin au commandant 
•du corps dont sera l’homme détenu , afin 
qu’il l’envoie chercher. 

12. Les officiers de police feront arrêter 
les gens suspects (fui pourroient s’introduire 
dans le camp pendant le jour ; ils les ques- 
tionneront , et les enverront ensuite cher; 
l’officier supérieur de jour de la. brigade , 
pour en tirer de nouveaux éclaircissemens , 
s’ils jugent qu’ils méritent attention , sinon 
ils les feront conduire hors du camp, et les 
consigneront aux sentinelles. 

S’il s’introduisoit dans le camp, pendant 
la nuit , des gens suspects , les sentinelles 
les arrêteroient et appelleroient la garde ; 
l’officier de police s’assureroit de leur per- 
sonne ; et après les avoir questionnés , -en 
enverroit rendre compte a l’officier supé- 
rieur dp jour de la brigade , lequel pren- 
droit les ordre* du commandant de ladite 
brigade pour les envoyer le lendemain matin 
au prévôt. 

13. Les officiers dé la garde de police de 
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.■chaque demi - brigade se partageront Je* 
vingt-quatre heures de leur service entre 
eux j de manière qu’il y en ait toujours ua 
que la surveillance la plus active et la plus 
assidue mette dans le cas de répondre de 
tout ce qui pourra se passer dans l’enceinte 
du. camp du corps ; ils feront faire , tant de 
jour que de nuit, les patrouilles qu’ils juge- 
ront nécessaires, visiteront eux- mêmes les 
sentinelles , tant de la garde du camp que 
de celle de police, et veilleront à ce qu’elles 
soient alertes, et qu’elles remplissent exac- 
tement leur consigne. 

Ils tiendront strictement la main à ce 
que les vivandiers ni autres *ne donnent i 
boire après le dernier roulement. 

14. À'I’heure de la breloque du matin , 
les officiers de police se trouveront à la 
tête du camp$ le capitaine fera mettre sa 
garde dans la tenue convenable, et le lieu- 
tenant se transportera pour le même objei 
’â la g^irde du camp. 

Le caporal enverra les sentinelles de la 
queue du camp prendre leurs postes de jour, 
■et retirera celle d’augmentation. 

Le sergent de police prendra les dra-r 
.peaux au chevalet, et les plantera à trois 
pas de distance l'un de l’autre à la place 
Indiquée dans l’article 7 ci-dessus; dans le* 
beaux jours ils seront déployés. 

1 5 . Tous les jours , -à l’heure de l’asserac 
biée des nouvelles gardes, l’ancienne garde 
de police prendra les armes et se mettra 
en bataille à la place qui lui a été indi- 

\ quée dans l’article 5 ci -dessas, observait* 
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de laisser sur sa gauche le terrain néces- 
saire pour y former la nouvelle garde. 

;• La nouvelle garde de police s'assemblera 
devant le centre du corps; l’officier supé- 
rieur l’inspectera, et ordonnera ensuite au 
capitaine de police de la mettre en marche 
pour aller relever l’ancienne garde. 

-■ Au moyen de cette disposition, la garde 
de police n’ira point défiler au centre de la 
brigade. , 

Dès que l’ancienne garde de police sera 
relevée , le capitaine lui fera présenter les 
armes, et elle rentrera dans les compagnies. 

16. Les jours démarché, l’ancienne garde 
de police rentrera dans les compagnies lors- 
que le corps s’assemblera. 

La nouvelle garde de police s’assemblera 
ftvec ses campemens , et marchera à leur 
suite. 

A son arrivée au camp t elle se mettra en 
bataille à environ trente pas en avant du 
centre du terrain marqué pour le camp de 
la demi-brigade. 

Le capitaine de police fera aussitôt envi- 
ronner de sentinelles ledit terrain , pour 
empêcher qu’aucun sous -officier , soldat ni 
domestique ne puisse s’écarter. 

S’il se trouvoit des puits , des fontaines 
ou des magasins dans le terrain du camp 
d’une demi- brigade , ou très -à-portée , le 
capitaine de poliçe y ferpit placer égale- 
ment des sentinelles. 

17. Lanouvelle garde de police demeurera 
.en bataille à la place qui lui est indiquée 
dans l’article précédent jusqu’à ce que le 
corps soit arrivé et établi dans son camp. 
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Les sous-officiers et soldats de la garde du 
camp ne pourront, spus aucun prétexte , 
s’écarter de leur poste; en 'conséquence 
on leur portera Ja soupe. 

20. La garde du camp fournira de jour 
•trois sentinelles, dont deux un peu en ayant 
du poste , vis*à vis les ailes du corps , et la 
troisième devant les armes ; elles empêche-, 
ront qu’aucun soldat ne sorte du camp , 
s’il n’est conduit par un officier ou sous- 
officier. 

Lorsqu’il y aura des prisonniers, ils se- 
ront consignés à la sentinelle de devant les 
armes, qui ne les perdra point de vue, et 
ne les lai-sera sortir de la lente que pour 
aller aux latrines ; dans ce cas le sergent 
les fera escorter par un fusilier armé. 

• 21. Il sera consigné aux sentinelles de la 
garde du camp, d'arrêter , tant de jour 
que de nuit , les gens suspects qui pour- 
roient s’introduire dans le camp, et de les 
faire conduire à la garde; le sergent les fera 
conduire ensuite au capitaine de police. 

22. Dès que les gardes du camp aperce- 
vront une troupe armée , elles prendront 
les armes , et resteront en bataille jusqu a 
•ce que cette troupe soit passée et éloignée 
de leur poste. 

Si la trqujjfc marche tambour battant, 
ou trompette sonnante, le tambour de là 
garde du camp battra aux champs. 

23 . hagarde du camp rendra les Honneurs 
prescrits pour le.^ divers grades , et recevra 
les visites des officiers-généraux et supérieurs 
de jour, comme il est expliqué au titre dt+ 
service des gardes dans leurs postes , 
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Elle se conformera également à tout ce 
qui est prescrit dans le même titre , pour 
relever les posies, pour les patrouilles, 
pour la découverte du matin , et pour ar- 
rêter et reconnoître les détachemens qui 
pourroient passer à portée d’elle. 

24. A la retraite , la garde du camp 
prendra les armes ; le lieutenant de police 
en fera faire l'appel , et l'inspectera, con- 
formément à ce qui a été prescrit à l’ar-, 
ticle 18 ci dessus. 

Le caporal posera deux sentinelles d’aug- 
mentation vis-à-vis les ailes de la demi-bri- 
gade , et à une égale distance des sentinelles 
extérieures aux faisceaux. 

Depuis la retraite battue jusqu’à la bre- 
loque du lendemain matin , les sentinelles 
de la garde du camp ne laisseront sortir 
aucun sous-officier ni soldat , à moins que 
'l'officier de police ne leur en donne lui- 
même l’ordre. 

z 5 . Le tambour de la garde du camp 
battra la diane au point du jour , et se ré- 
glera , pour commencer et finir cette bat- 
terie , sur le corps qui est à sa droite. 

26. A l’heure de la breloque du matin, la 
sergent de la garde du camp fera prendre 
les armes à sa garde-, l’inspectera , et la fera 
meure dans l’état de tenue convenable. 

Le caporal retirera en même-tems les 
deux sentinelles d’augmentation. 

a?. Tous les jours, à l’heure* de l’assem- 
blée des nouvelles gardes, l’ancienne garde 
du camp prendra les armes. 

La nouvelle garde du camp s'assemblera 
devant le centre du corps , et se placera.» 

B a 



,Sf? Règlement pour l' infanterie 

■c ôté et à la gauche de la g;irde de police-; 
elle sera inspecté:; par l’olficier supérieur 
.comme cette dernière, eL partira ensuite 
en mé.ne- tems qu’elle , pour se rendre .à 
spn poste. 

2<S. Toutes les fois que la garde du camp 
prendra les armes, elle se formera sur un 
rang , le sergent à la tête , le premier ca- 
poral en serre- file , et l’autre à la droite du 
rang ; le tambour se placera sur la droite, 
à un pas du caporal. 

an. Les .jours de marche , la nouvelle 
garde du camp partira avec les campemens 
tdu corps , et marchera à leur tête , en sorte 
que lesuits campemens soient précédés de 
la garde du camp , et suivis de celle de 
police. 

' En arrivant au nouveau camp , et dès 
qu’il sera marqué , la garde du camp se 

F ortera à la place qui lui a été indiquée à 
article 18 ci-dessus, et travaillera aussitôt 
d élever un épaulement devant elle ; ce 
travail sera perfectionné les -jours suivans, 
jusqu’à ce que les hommes soient couverts 
de quatre pieds et demi. 

Le caporal posera , en arrivant à son 

S ôste , les trois sentinelles prescrites ci- 
essus. ^ 

3 o. T.es jours de marche , le sergent do 
l’ancienne garde du camp détachera, lors- 

3 u’on battra l’assemblée , un caporal et 
eux fusiliers, pour transporter la tenta 
.attachée à cette garde, à la compagnie do‘nt 
ce sera le tour oe la porter ce jour-la. 

Lorsque le corps s’assemblera , s’il y 3 • 
.des prisonniers à escorter , l’ancienne gaéde 
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du camp se placera et marchera entre lfes' 
lieux bataillons , et le ser n ent les fera mettre' 
au centre de sa garde. 

S’il n’y a pas de prisonniers,' cette garde 
rentrera dans les compagnies. 

3i. I.es criminels , s’il ÿ en a , seront 
attachés, et particulièrement gardés par des 
fusiliers qui marcheront à côté d’eux Iç fusil- 
sur le bras ,> et tenant de i’auire main le' 
bout de la corde ; le caporal marchçra der- 
rière eux , ayant de même Je fusil sur le- 
bras, la bayonnette au bout. 

A l’arrivée du corps dans le nouveau* 
camp, l’ancienne partie conduira Jes prison- 
niers à la nouvelle garde déjà postée ; le' 
sergent rendra la consigne qui les regarde’ 
à celui de la nouvelle garde ,$et ramènera' 
l’ancienne garde ,, qui rentrera dans les» 
compagnies. 

Du piquet 

3t. Il sera commandé journellement r 
dans chaque demi - brigade , un piquet 
composé de trois sergens six caporaux 
soixante-douze fusiliers , à raison de trois 
par compagnie et un tambour, et commandé 
par un lieutenant ou sous-lieutenant. 

Én outre , il sera commandé journelle- 
ment un capitaine dans chaque brigade , 
fourni alternativement par chacune des; 
demi - brigades qui la composent , lequel 
aura l’inspection sur les deux piquets, et il 
erl prendra ' le commandement dans le cas 
de leur réunion , soit pour marcher , soit 
pour passer la nuit au bivotiao. , 

B 3 ' ' ’ 
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Le service du piquet commencera tous 
les jours à l'heure de la garde, et finira le 
lendemain à la même heure. ' v 

33. Les piquets étant destinés à fournir 
tous les déiachemens , ainsi que les gardes 
qui pourroient être commandés, extraordi- 
nairement pendant les vingt- quatre heures 
de leur service , les officiers, sous-officiers 
et soldats du piquet qui viendront à mar- 
cher avant la retraite battue, seront rem- 
places sur-le-champ. 

Ceux qui viendront à marcher après la 
retraiie battue , ne seront pas remplacés, à 
moins qu’il ne soit expressément ordonné. 

Les officiers , sous-officiers et soldais du 
piquet, devant être toujours prêts à marcher, 
seront tenus â être habillés et équipés de 
tout point, et à ne point sortir du camp du 
corps pendant les vingt -quatre heures de 
leur service ; les sous - officiers et soldats 
auront leurs sacs prêts à charger. 

3/-. Pour pouvoir remplacer prompte- 
ment les officiers, sous - officiers et soldata- 
du piquet qui viendroient à marcher avant 
la retraite, le lieutenant ou sous- lieutenant, 
les trois sergens, les six caporaux, les trois 
fusiliers par compagnie , et le tambour , 
premiers à marcher dans çhaque demi-bri- 
gade , ainsi que le capitaine , premier a 
marcher du corps, dont ce sera le tour de 
fournir le lendemain le capitaine du piquet , 
seront nommés à l’heure de la garde , et 
seront assujettis à ne point sortir du camp 
jusqu’à ce qu’ils entrent de service effectif, 
mais sans' être tenus d’être habillés et équi- 
pés ; en conséquence ils ne pourront être 
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commandés pour aucune corvée hors du 
camp. 

35. Les piquets ne marcheront jamais sous 
ce nom , mais sous celui de garde Ou déta- 
chement. 

Les gardes ou détachemens tirés du pi- 
quet , seront composés des sous-olficiers et 
soldats les premiers à marcher de cliaqué 
piquet, et fournis en égal nombre par leS 
deux piquets de la brigade. S’il ne doit mar- 
cher avec le détachement ou garde qu’un 
des deux Iieutenans de piquet, il sera fourni 
par chacun des corps alternativement , en 
commençant par le plus ancien. 

Les sous -officiers et. soldats qui marche-- 
ront , emporteront toujours leurs havre- 
sacs. 

36. Les piquets ne prendront jamais les 
armes sans un ordre positif du général de 
l’armée, des officiers-généraux de jour, du 
chef de l’état-major, du commandant de 
la division ou de la brigade , ou en cas 
d’alarme. 

Ils ne rendront jamais d’honneurs à per- 
sonne ; mais lorsqu’ils auront à paroître pour 
faire voir qu’ils sont en état, ils se mettront 
en bataille sans armes. 

Les piquets se présenteront en cet état 
aux officiers- généraux désignés ci-dessus, 
au commandant du corps, et à l’officier su- 
périeur de jour de la brigade , toutes les fois 
qu’ils le demanderont. 

S 7 . Lorsque le piquet devra s’assembler 
pendant le jour, il en sera averti par' un 
signal que fera le tambour de la garde de 
police, et qui consistera dans un roulement,, 

B 4 
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suivi de trois coups de baguette et d’un 
rappel. 

Lorsque le piquet devra s’assembler pen- 
dant la nuit; ce qui n’aura jamais lieu qu’en 
cas d’.darme , ou dans celui où il devra 
marcher en tout ou en partie , on en aver- 
tira promptement les officiers de piquet; 
ceux-ci éveilleront aussitôt les sous-olficiers, 
mais sans bruit ni batterie de caisse , et les 
sous - officiers éveilleront à leur tour les 
soldats. 

Le piquet prendra tout de suite les armes, 
et se mettra en bataille à la place qui lui 
se$p indiquée à l’article suivant. 

Les sous -officiers et soldats auront leurs 
havre-sacs sur le dos. 

38. Il sera affecté un faisceau avec un 
manteau d’armes à l’usage du piquet. 

Le faisceau du piquet sera placé au cen- 
tre de l’intervalle des deux bataillons sur 
l’alignement de ceux des compagnies , et 
les armes seront consignées à la sentinelle de 
la garde de police placée aux drapeaux. 

Les pièces d’artillerie attachées aux ba-- 
taillons seront placées à côté l’une de l’au- 
jre , en avant du faisceau d’armes du pi- 
quet , consignées également à la sentinelle 
placée aux drapeaux. Les charrettes des 
munitions seront placées sur un rang , im- 
médiatement derrière leurs pièces respec- 
tives , et à six pas èn avant dudit faisceau. 

Toutes les fois que le piquet s assemblera, 
soit de jour, soit de nuit , il se formera à 
six pas en avant des canons du corps , sur 
trois rangs , le lieutenant à la lète , le pre- 
mier gergent et le premier caporal en serre- 
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fL'e , le second sergent à la droite et le se- 
cond caporal à la gauche du premier rang, 
le tambour à un paa,sur la droite du second 
sergent. 

3g. A la retraite , le piquet de chaque 
demi-brigade prendra les armes ; le lieute- 
nant du piquet en fera faire l’appel , ins- 
pectera de nouveau les armes pour s’assurer 
qu’elles sont en bon état ; après quoi il le 
fera rentrer , et les officiers , sous-officiers, 
et soldats du piquet iront coucher dans leurs 
tentes , mais. sans se déshabiller.. 

Les lieutenans de piquet auront soin de 
faire indiquer les tentes des sous-officiers 
et ceux-ci se feront indiquer également celles 
des soldats, afin de pouvoir les rassembler, 
promptement au besoin. 

S’il étoit ordonné de faire coucher les pi- 
quets au bivouac , ils se réuniront au centre 
de chaque brigade , à cinquante pas en 
avant des faisceaux , où ils resteroient jus- 
qu’à la breloque du lendemain matin, à" 
moins qu’ils n’aient reçu l’ordre de mar- 
cher. Le capitaine de piquet de la brigade 
prendroit alors le commandement des deux 
piquets réunis. 

4o. Tous les jours à l’heure de la garcLe 
le nouveau piquet sera assemblé devant le 
centre de chaque demi-baigade , où il sera, 
inspecté par un officier supérieur , et con- 
duit ensuite avec les gardes et détachemens,, 
s’il y en a , en avant du centre de la brigade 
pour défiler ; les olfkiers de piquet se trou- 
veront à !a tête du piquet de leur corps. 

Le nouveau piquet, après avoir défilé,, 
viendra se mettre en bataille à la place indi.- 

~ r» r 
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quée à l’article 38 ci-dessus , et posera, ses 
armes au faisceau affecté à son usage. 

Lorsque le nouveau piquet s’assemblera , 
l’ancien piquet prendra les armes , le lieu- 
tenant en fera faire l’appel , et le fera ren- 
trer tout de suitexlans les compagnies, après 
quoi son tour sera censé fait , comme s’il 
avoit marché pour un détachement ou garde. 

41 . Les piquets devant être à tout momerît 

en état et prêts à prendre les armes , il sera 
sévèrement défendu aux sous - officiers et 
soldats qui les composent , de s’écarter , ni 
entrer chez les vivandiers pour boire ; et 
afin d’assurer l’exécution de cet ordre , le 
lieutenant de piquet de chaque demi-bri- 
gade en fera plusieurs appels dans la jour- 
née. , . . 

42 . Toutes les fois que les demi-brigades '* 
prendront les armes pour des revues , ma- 
noeuvres ou actions de guerre , les piquets 
rentreront à leurs compagnies. 

Les jours de marche, le piquet fera partie 
des nouvelles gardes de chaque corps, et 
on ne formera le nouveau piquet qu’après 
l’arrivée du corps dans le nouveau camp. 

L’adjudant de jour veillera à ce que le 
chevalet et le manteau d’armes du piquet 
soient chargés sur un des chevaux de pelo- 
ton , attachés à l’état-major. 

43. Les compagnies de grenadiers ne four- 
niront jamais a la garde de police , garde du 
camp ni piquet. 
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TITRE VII. 

De l’ordre à observer dans les bri- 
gades et dans les demi-brigades' , 
pour commander le service , et de 
la composition des détachemens 
et gardes. , 

Article premier; 

Les chefs de bataillon de brigade seront 
chargés de commander le service dans leur 
brigade , de manière que les demi- brjgades 
qui la composent", fournissent , dans une 
proportion égale , le nombre d’officiers de 
tous grades-, de sous- officiers , soldats et 
tambours qu’elle devra fournir jour par jour 
pour le service de l’armée ; en conséquence 
Iesdits chefs- de bataillon tiendront un con- ( 
trôle , où ils marqueront par jour les of- 
ficiers de chaque grade , ainsi que les sous- 
officiers , soldats et tambours que chaque 
corps de leur brigade aura fournis. 

Le tour commencera par les demi-bri- 
gades les plus anciennes. 

2 . Le plus ancien adjudant - major de 
. chaque demi-brigade tiendra un contrôle par 
rang d’ancienneté , des' officiers de ladite 
demi- brigade, pour -les commander chacun 
À leur tour pour les différens services. 

En l’absence du plus ancien adjudant- 

B 6 
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major , ledit contrôle sera tenu par le plus 
ancien des deux autres. ^ 

Le plus ancien adjudant - sous - officier 
tiendra , pour le même objet, un contrôle 
par rang de compagnie , pour les sergens et 
caporaux. 

En l’absence du plus ancien adjudant-sous- 
officier , ce contrôle sera tenu par le plus 
ancien des deux autres. 

Les sergens - majors tiendront , chacun 
dans leur compagnie , un contrôle par rang 
d’ancienneté des soldats. 

Enfin , le tambour - major en tiendra un 
par rang de compagnie pour les tambours. 

Ces contrôles commenceront du jour de 
l’arrivée de chaque demi - brigade au lieu, 
de l’assemblée de l’armée , et seront con- 
tinués «jusqu'à la fin de la guerre , de ma- 
nière qu’ils soient suivis sans interruption , 
soit dans les camps et cantonnemens , soit 
dans les quartiers d’hiver. 

3. Il n’y aura pour les officiers , sous- 
officiers , soldats et tambours , que deux 
tours de service , non compris les sièges , 
dont il sera parlé ci-après : 

Savoie; 

1°. Le service armé ; 

2 °. Les corvées. 

4- Le premier tour ou service armé com- 
prendra les différentes espèces de service 
ci-après : 

Les détachemens; 

Les grandes gardes , ou gardes ex té? 
rieures ; 

Les gardes d’honneur y 

■ e 


i Google 


en campagne. Tit. VII. Z-j 
Les gardes intérieures ( 1 ) • 

La garde de police ; 

-, Le piquet. 

Ces différens services commenceront tons 
les jours a l’heure de la garde, et finiront 
le lendemain à la même heure, à l’exception 
des détachemens, dont la durée dépendra 
des ordres du' général. ' 

Les compagnies de grenadiers, lorsqu’elles 
seront présentes sous les drapeaux, ne seront 
jamais commandées par ces différens ser- 
vices , à moins qu’il ne soit expressément 
ordonné. 

Les officiers et sous-officiers desdites com- 
pagnies ne marcheront jamais qu’avec leur 
troupe. 

.5. (. es officiers , sous - officiers et soldats 
commandés pour le premier tour de service, 
y marcheront dansl or dre indiqué ci- dessus; 
ainsi , les premiers à marcher seront em- 
ployé^ par préférence aux détachemens , 
jusqu a concurrence du nombre d’officiers, 
sous -officiers , soldats et tambours dont ils 
devront être composés. /* 

# Lès premiers à marcher après ceux-là , 
seront employés aux grandes gardes , pa- 
reillement jusqu’à concurrence du nombre 
d’officiers , sous-officiers , soldats et tam- 
bours dont elles devront être composées ; 
et ainsi de suite , jusques et y compris le 
piquet , lequel devra employer les derniers 


0) La dénomination de gardes intérieures com- 
prend les gardes aux magasins , hôpitaux , et autre» 
du même genre. 
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’à marcher de l’état du service de chaque 
jour. 

6 .. Les jours où le corps ne devra pas 
fournir de détachement, les officiers , sous- 
officiers, soldats et tambours, premiers à 
marcher , seront employés aux grandes 

g ardes , s’il y en a , sinon aux gardes 
'honneur , par préférence aux gardes in- 
térieures ; à celles-ci , par préférence à la 
garde de police ; et à la garde de police , 
par préférence au piquet. 

Les officiers , sous - officiers et soldats ' 
premiers à marcher après ceux-là , seront 
employés dans le même ordre , et ainsi de 
suite jusqu’aux derniers. 

7 . Les officiers seront commandés, pour 
le premier tour de service , par rang d’an- 
cienneté , en commençant par la tête. 

Les capitaines rouleront entre eux. 
Leslieutenans etsous-lieutenans rouleront 
ensemble. ‘ 

8 . Les sous-officiers seront commandés , 
pour le premier tour de service , par rang 
d’ancienneté de compagnie , en commen- 
çant par la première du premier bataillon, % 
et la dernière du troisième bataillon à la 
fois ; et afin que les détachemens et gardes 
soient toujours composés d’anciens et de 
nouveaux sous - officiers , ils seront com- 
mandés dant l’ordre suivant : 

i°. Le plus ancien sergent et caporal de 
la première compagnie de fusiliers du pre- 
mier bataillon , et le moins ancien sergeut 
et caporal de la dernière compagnie du 
troisième bataillon. 

2, 0 . Le plus ancien sergent et caporal de 
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la deuxième compagnie du premier ba- 
taillon , et le moins ancien sergent et ca- 
poral delà septième ou avant-dernière com- 
pagnie dudit bataillon. 

ô°. Le plus ancien sergent et caporal de 
la troisième compagnie du premier ba- 
taillon , et le moins ancien sergent et ca- 
poral de la sixième du troisième bataillon ; 
ainsi «le suite , jusqu’à ce que tous les sergens 
et caporaux du corps aient èiè employés ; 
après quoi on commencera un nouveau tour 
dans le même ordre. 

9. On observera de ne jamais commander 
en détachement , lorsqu’il devra être de 
plusieurs jours , deux officiers d’une même 
compagnie : ainsi s’il arrivoit que deux 
officiers de la même compagnie se trou- 
vassent en même-tems dans le cas de mar- 
cher en détachement pour plusieurs jours , 
l’ officier du grade inférieur seroit employé 
a une garde de vingt - quatre heures , et 
seroit remplacé au détachement par le pre- 
mier à marcher après lui. 

La même règle sera observée pour les 
sergens , ainsi que pour les caporaux. 

En conséquence de ce principe , et afin 
qu’il y ait toujours sous les drapeaux lé . 
nombre d’officiers et de sous-officiers par 
compagnie’, nécessaires pour les surveiller 
et les conduire, lorsqu’une compagnie aura 
fourni un officier ou sous-officier pour un ’ 
détachement de plusieurs jours, il n’en sera 
plus commandé de ladite compagnie que * 
pour une garde de vingt - quatre heures , 
jusqu’à ce que les premiers soient rentrés. 

10. Les SQldats seront commandés dans 
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chaque compagnie, pour le premier tour de 
service, par rang d’anciennetc, en com- 
mençant par la tête et par la queue de la 
compagnie à la fois , de manière que les 
détachemens et les gardes soient toujours 
composés d’anciens et de nouveaux soldats, 
fournis autant que faire se pourra , à 
nombre égal par toutes les compagnies de 
la demi-brigade. 

Les tambours seront commandés par rang 
d’ancienneté de compagnie. 

Les sous - officiers , soldats et tambours 
qui marcheront pour un des services du 
premier, tour , emporteront toujours leurs, 
havre-sacs , à moins d’un ordre contraire.. 

11. Tout officier qui, étant à marcher 
pour un des services du premier tour , 
ne se trouvera pas au camp, ou ne pourra 
faire ce service pour quelque cause que ce 
soit , sera remplacé par le premier à mar- 
cher après lui., et son tour sera passé sans, 
qu’il puisse le reprendre ; il ne pourra même 
venir prendre fe commandement du déta- 
chement on garde , dès qu'il. aura passé les 
gardes du camp ou l’enceinte de la brigade,, 
ou bien , si c’est la garde de police ou le 
piquet , dès qu’ils auront monté. 

Les sous officiers, soldats et tambours 
qui , étant à marcher pour un des services 
du pn-mier tour ,.ise pourront faire ce ser- 
vice pour quelque cause que ce soit, seront 
remplacés également par les premiers à 
marcher après eux , et leur tour sera passé 
sans qu’ils puissent le reprendre 

1 2. Le service du premier tour sera censé 
fcüt pçur les officiers ; spus - officiers et 
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soldats qui marcheront en détachement ,oa 
pour une grande garde , garde d'honneur 
ou garde intérieure, lorsqu’ils auront passé' 

‘ les gardes du camp eu l’enceinte de la Bri- 
gade. 

II sera censé fait pour ceux qui ont été 
commandés pour la garde de police, lorsque 
ladite garde aura monté et pris son poste. 

Enfin, le tour des officiers , sous-officiers 
et soldats du piquet, ne sera censé fait que 
Je lendemain à l’heure de l’assemblée des 1 
gardes et détachèmens ,. excepté toutefois 
pour ceux qui , conformément à ce qui a 
été prescrit à l’article 35 du titre Vil, auront 
été tirés dudit piquet pour marcher à un' 
détachement ou garde. 

i3. La force des détachemens et gardes’ 
sera toujours proportionnée à leur objet 
et ils seront commandés par des officiers et 
sous-officiers de divers grades , en raison 
du nombre d’hommes dont ils sont com- 
posés , ainsi qu’il suit ; i - 

. Le détachement du capitaine ne pourra 
être moindre que de quatre-vingt-seize fu- 
siliers , huit caporaux , quatre sergens et 
deux tambours , et pourra s’accroître jus- 
qu a cent quarante-quatre, fusiliers , douze 
caporaux , six sergens et deux tambours , 
faisant la totalité du piquet d’une brigade. 

Le détachement du lieutenant ou sous- 
lieutenant ne pourra être moindre que de 
trente fusiliers , deux caporaux , un sergent 
et un tambour , et pourra s’accroître jus- 
qu’à soixante-douze fusiliers , six caporaux, • 
trois sergens et un tambour , faisant la to?,’ 
talité d’un piquet d’une demi- brigade, r - 
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Le détachement du sergent sera habituel-* 
lement de douze à dix-huit hommes et d’un 
caporal , et pourra s’accroître , en cas de 
besoin , jusqua vingt - quatre hommes et 
deux caporaux ; les sergens n'auront de. 
tambour avec eux , que lorsqu’ils comman- 
deront la garde du camp* 

Lè détachement du caporal sera habituel- 
lement de trois à neuf hommes , et pourra 
s’accroître , en cas de besoin, jusqu a douze 
hommes. 

14 * Lorsque plusieursdétacliemens, com- 
mandés séparément par des lieutenans ou- 
sous lieutenans , ou par des sous-officiers , 
devront marcher réunis , ou être postés à 

Î iortée l’un de l’autre, on pourra , lorsqu’on 
e jugera à propos , en donner le comman- 
dement à un capitaine, qui sera nommé alors 
à son tour de service. 

i5. Toutes espèces de service , non men- 
tionnées en l’article 1 V du présent titre , 
6eront réputées corvées. 

Ainsi , le second tour de service com- 
prendra les corvées du camp , les corvées' 
hors du camp , armées ou non armées , et 
leurs escortes ; les escortes de travailleurs' 
et de distributions, etlesdétachemens pour 
assister aux exécutions; enfin, le servie» 
d’ordonnance , dont il sera parlé à l’article* 
XVU du présent titre. 

Les grenadiers , ainsi que les officiers , 
sous-officiers et tambours ' attachés à ces 
compagnies , lorsqu’ils seront présent aux 
drapeaux , ne pourront jamais être com- 
mandés pour d’autres corvées que celles de' 
leur compagnie. 
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16.ll.es capitaines seront exempts de cor-' 
/ées , et ne pourront être commandés pour 
ze service , que dans le seul cas où la force 
des escortes armées qui les accompagne- 
ront , se trouverait égale à celle du déta- 
chement affecté à leur grade , et ils seront 
commairdés alors pour ce service par rang 
d’ancienneté , en commençant par le moins 
ancien ou par la queue. 

ï es Jieutenans et sous-lieutenans roule- 
ront ensemble pour le second tour de ser- 
vice , et y marcheront par rang d’ancien- 
neté , en commençant par le moins ancien 
ou par la queue. 

Les sergens seront commandés pour ce 
service par rang d’ancienneté de compagnie, 
en commençant par la dernière et par le 
moins ancien de cette compagnie. 

11 en sera de même pour les caporaux: 
Les soldats seront égalemen? commandés 
pour ce service , dans chaque compagnie , 

Î iar rang d’ancienneté , en commençant par 
e moins ancien , et remontant successive-, 
ment jusqu’au plus ancien de chacune. 

l es corvées seront toujours composées de 
soldais fournis, autant que possible , à nom- 
bre égal par toutes les compagnies de fu- 
silier. * ' 

\j, T e second tour de service sera tou-' 
jours subordonné au premier ; ainsi , s’il 
arrivoit qu’un officier , sous- officier ou sol- 
dat, se trouvât dans le cas d’être commandé 
en même-tems pour l’un et pour l’autre, il 
seroit employé de préférence au premier 
tour de service. 

Par une suite de ce principe', le lieute-* 
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nant ou- sous-lieutenant , les deux sergen» r 
les quatre caporaux el l*-s trois fusiliers par 
Cdmpagnie.de chaque demi - brigade , les 
premiers à marcher- pour le pr< inter tour ou 
service armé', ne s< r ont jamais commandés 
pour aucune corvée hors du camp. 

S’il arrivoit qu’un officier, sous-officier 
du soldat actuellement employé à uns» rvice 
quelconque du second tour, se trouvât <lans- 
'l'e cas de marcher pour i»n des s<*rvi»;es du 
premier tour , il quitteront celui auquel il 
étoit employé ; bien entendu cjue si c est 
hors du camp , il puisse y être rendu avant 
ldieure fixée pour le départ du détachement' 
ou garde avec lequel if devra marcher , et 
que le corps l’aura fait remplacer , s’il est 
liécessaire. 

18. Lorsque le général ou les officiers- 
généraux commandant une réserve ou une 
division , demanderont des officiers d’or- 
donnance , ils seront pris dans la colonne 
des lieutenans ou sous-lieutènans ,-au choix- 
du commandant du corps. 

Ce service d’ordonnance ne devant jamais 
exempter un officier d’étre employé à son 
tour de service armé , il ne sera réputé que 
pour une corvée-,, et l’officier premier à 
marcher pour le service armé , ne pourra 
jamais être commandé d’ordonnance. 

Si, pendant qu’un officier sera employé 
d’ordonnance, il vient à se trouver premier 
à marcher, il sera tenu , sur l’avis qui lui 
en sera donné , de se rendre au camp ; 
et le commandant du, corps , auquel il en 
sera rendu compte, enverra sur-le-champ' 
un autre officier à son choix pour aller-Je 
relever; 
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Tout ce qui vient d’être prescrit relati- 
vement aux o fi i^s, sera observé de même 
pour les S'<us otficiers , lorsque le général 
ou les officiers - généraux commandant un© 
division ou une réserve , en demanderont 
pour être d’ordonnarice'anprès d’eux. i 

19. l'ont oificier , .sous-officier ou soldât 
dont le tour échoira pour être de corvée , 
pendant qu’il sera premier à marclier ou 
'effectivement employé a un des services dii 
premier tour , détaillés dans l’article 4 du 
présent titre , le reprendra , à l'exception 
toutefois de ceux qui auront été employés 
à un détaciiemeni de plusieurs jo.urs , les- 
quels seront exempts de reprendre les tours 
de corvées qui pourroient leur ètreQchus 
pendant cet intervalle. 

20. Lorsqu’il' devra marcher plusieurs 
corvées en même - tems, l’officier le plus 
ancien sera etnjdoyé par préférence à celle 
qui se trouvera la plus nombreuse. 

21. J, e second tour de service" sera censé 
fait , qu mil on aura été employé à une 
corvée effective au camp , ou si c’est hors 
du camp , lorsqu’on aura passé les gardés 
du camp ou l’enceinte de la brigade. 

22. Un capitaine commandant un corps 
ou bataillon pur accident , sera exempt de 
tout autre service pendant le tems qu’il 
commandera ledit corps ou bataillon, et ne 
reprendra aucun de ceux qui pourroient 
lui être échus pen lant ce tems. 

11 en sera de même d’un capitaine comH 
mandant par accident un bataillon détaché. 

20. Les capitaines de grenadiers *mar- 
pheront avec leurs compagnies, quand eHep 
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seront détachées, alors même qu’ils se trou- 
veront commander le corps ou bataillon. 

'24- En l’abs«nce des*lficiers et sous-of- 
ficier» de grenadiers , si ces compagnies se 
trouvent détachées , lesdits officiers et sous- 
officiers seront remplacés sur-le-champ par 
des officiers de leur gracie et des sous-offi- 
ciers, au choix du chef d^brigade, lesquels 
resteront attachés auxdites compagnies jus- 
qu’au retour des titulaires; ces otficiers et 
sous - officiers postiches ne reprendront 
aucun des tours de service qui pourroient 
leur être échus pendant ce tems. 

Si lesdites compagnies n’étoient pas'déta- 
chées , les olficiers et sous - officiers absens 
ne s^yoient remplacés qu’au moment où ces 
compagnies viendroient à marcher. 

a5. Si le commandement de la demi-bri- 
gade ou d’un bataillon détaché , venoit à 
échoir accidentellement à un capitaine at- 
taché comme postiche à la compagnie de 
grenadiers , ledit «capitaine demeureroit , 
par une suite de l’article 23 ci-dessus, at- 
taché à son service de postiche, jusqu’à ce 
que la compagnie rentre au corps , ou que 
le tiiulaire en reprenne le commandement. 

26 Lorsqu’un des emplois d’officiers dans 
les compagnies de grenadiers viendra à 
vaquer , le chef de brigade attachera immé- 
. diaternent à l’emploi vaquant l’officier qui 
devra être proposé au ministre pour remplir 
ledit emploi; mais il sera tenu préalablement 
de laire approuver cette disposition provi- 
soire , en s’adressant à cet effet au com- 
mandant de la brigade, et celui-ci au çom- <• 
mandant de la division. 
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Les au'res mutations que cette vacance 
pourront produire dans le corps , «'auront 
néanmoins lieu qu 'après l’arrivée des brevets 
ou letires-de- passe qui y auront rapport. 

27. ' Les adjudans - majors , le quartier- 
maître- trésorier , les adjudans-sous-olficiers, 
les sergens- majors et caporaux - fourriers , 
le tambour-major , et le caporal-tambour , 
ne seront jamais commandés pour aucun des 
services indiqués dans le présent titre , et 
seront employés dans le camp , aux distri- 
butions , exercices , et aux différens détails 
de police et discipline , ainsi que les com- 
mandans des demi brigades le jugeront le 
plus avantageux pour le bien du service. - 

28. Lorsque le chef de brigade d une 
demi-brigade marchera en détachement , et 
soit qu’il commande ou non ledit détache- 
ment , il marchera toujours un des trois ad- 
judans-m.jors de son corps, à tour de rôle 
avec lui , pour être employé aux différentes 
fonctions dont cet officier supérieur jugera 
à propos de le charger. 

29. Les chefs de bataillon , lorsqu’ils marf 
cheront en détachement , seront également 
accompagnés par un des trois adjudans- 
jmajors du corps , mais seulement dans le 
cas-où ils devront avoir le commandement 
dudit détachement. 

3 0. Les contrôles qui seront tenus dans 
chaque demi-brigade pour commander le 
service , serçmt conformes aux modèles ajl* 
nexés à la fin du présent réglement. 
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TITRE VIII. 

Des officiers supérieurs de piquet. 

Article premier. 

Il sçra Dominé tous les jours à l'ordre , 
outre les officiers- généraux du jour, un 
■Chef de brigade et deux chefs de bataillon, 
pour être de piquet pendant vingt-quatre 
heures ; leur service commencera tous les 
jours à l’heure de l’ordre. 

2 . Çes officiers se trouveront à la tête 
des piquets toutes les fois qu’on les assem- 
blera. 

5. Lorsque le .général jugera nécessaire 
de faire coucher les piquets au bivouac , le 
, chef de biigade et l’un des deux . chefs de 
.bataillon depiquet., ferontchacun une ronde 
-dans le camp pendant. la nuit, dont l’heure 
sera réglée par le chef de brigade , et ils 
passeront à la tète et à la queue du camp r 
et entre les deux lignes . pour examiner si 
les piquets sont en état. ' 

4 . Le phef debrigade et les chefs de ba- 
taillon de piquet , se trouveront à l’heure 
de la garde chez le général de division du. 

. jour, pair y recevoir ses ordres. 

5. l e second chef de bataillon de piquet 
remettra aux officiers - généraux du joi*r. , 
l'état des gardes , en indiquant les lieux où 
elles seront postées. 

6 . Les officiers supérieurs de piquet sui- 

vront 
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vront les officiers-généraux de jour dans la 
visite qu’ils feront des postes , ou recevront 
'leurs ordres pour les aller visiter. 

7. Dans ce dernier cas , ils examineront 
si les postes et leurs sentinelles seront bien 
.placés , et si on les aura mis hors d’insulte 
et en état de défense ; ils questionneront 
les capitaines pour savoir si on leur aura 
consigné tout ce qui sera nécessaire. 

- 8. A leur retour , ils rendront compte 

•aux officiers- généraux de jour, de ce qu’ils 
croiront qu’il y auroit à changer. 

9. Lorsque les détachemens de plusieurs 
divisions devront s’assembler dans un des 
points de la ligne , un des officiers supé- 
rieurs de piquet les rassemblera au rendez- 
vous indique. 

10. 11 y aura tous les jours à chaque bri- 4 
gade un adjudant-major de piquet , qui sera 
nommé à l’ordre par le chef de bataillon 
de brigade. * 

11. Cet adjudant aura l’état des officiers! 
de la brigade , qui seront les premiers à 
marcher. 

12. Il ne sortira pas du camp , pour être 1 
toujours prêt à faire exécuter diligemment 
les ordres qui arriveront , tant de jour quo* 
de nuit. 

1 3 . Il conduira les détachemens com- 
mandés au rendez-vous donné pour les as- 
sembler , ainsi que les piquets de la brigade, 
lorsqu’ils devront marcher aux exécutions. 

14. Il fera toutes les nuits une ronde dana 
la brigade , à l’heure qui luiparoitra la plus 
convenable, escorté d’un sergent et de deux 
fusiliers du bivouac t ppur examiner si leç 
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sentinelles sont alertes , et s'il ne se passa 
pas de désordre. 

1 5 . 11 visitera pareillement les gardes du 
camp , pour voir si les sergens et leurs gardes 
font leur devoir , après néanmoins leur 
avoir donné le mot, afin d’en être reconnu. 

16. Les jours de marche , les officiers su- 
périeurs de piquet se trouveront au rendes* 
vous général des campemens , s’il en a été 
indiqué un ; ou , s’il n’y a rien eu -d’or- 
donné de particulier , ils se rendront à la 
tête des grenadiers de la seconde division 
rd infanterie , pour marcher à la tête des 
campemens de cette division , et s’employer, 
sous les ordres du général de brigade du 

I jour , à tout ce qui sera relatif à l’établis- 

sement et à la sûreté du nouveau camp, 


w - ■ — - 1 " » v " "" 1 ■■■■■ — ■* 

TITRE IX, 

JDe V Organisation cle V Armée , et 
des Etats-majors-généraux. 

A R T I C L * P R JE M 1E R, 

I l sera fait au commencement de chaque 
campagne , d’après les ordres du générai , 
par Je chef de l’état- major de l’armée , un 
tableau de l’ordre de bataille dans lequel 
Iqs officiers- généraux seront placés, suivant 
Jés dispositions qu’en fe.ra le général de 
l’armée. Les officiers - généraux seront at- 
tachés par préférence à l’arme dans laquelle 
jls auront servi. .... , ... 
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' ' ®\ T/année.sere partagée en un nombre 
de divisions cl infanterie et de c3.Yfde.rie pro- 
portionné à Je qu^iûé découpé» de chaque 
arme, , . .. . 

ô. La division de. Ja droite de l'infant erfe 
fiera nommée première -division - f . et .celles 
qui la suivront y seconde , troisième r etç, 
en sorte que la dernière fermera 4a gauche. 

I\. Lorsqu'il fipre été détaché qpie^op glq- 
fiieurs brigades d’une division , ex qu’elles 
rentreront en J ligné , elles reprendront leur 
rang daps la divisipn. 

5. Il ÿ aéra dés brigades d’infanterîéV 
.desfiriées® couvrir Us lianes de l'armée. ’ 

Chacune de ces brigades sera aux, ordres 
du général de division commandant de 
-l’aile ; elles S'appelleront bYigadés de flanc* 

6. Au cas que le général commandant la 
‘ division , fût absent , l'officier - général le 
plus ancien de la division la commandera , 
•sans que ceux de la division- la plus pro- 
chaine puissent en aller prendre le coiri- 

-rnandementy à moins d’un ordre exprès du 
général èn chef. - 1 

7* H y aura dans chaque brigade un of- 
ficier supérieur de jour par brigade , lequel 
sera aux ordres du général de brigade <fe 
: jour deda division , et . assujetti à ' ne ; pas 
: quittée sa brigade! ut,', n . 

? i d- Tous ces ' officiers w généraux et supé- 
rieprs de jour, serprueuK-mdmes auxordres 
de J’oflficier-général de jour , commandé® 
ce.t effet sur tqus lus officiers - généraux de 
i armée , de quelque ®rmerq«;ds'tt»ieat , par 

.le chef de l’é^r-imjyor^ général. 

, -:> 9r âftflîep, chef do , bataillon d# 

G 2 
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ils seront portés par l’officier chargé d’aller 
chez le général commandant la division. 

. 1 - 5 . Les gardes, des officiers- généraux de 
chaque aile de cavalerie, seront fournies, 
par la brigade d’infanterie de flanc attachée, 
à cette aile ; s’ils étoient trop nombreux 
pour qu’elle pût y suffire, le chef de l’état-" 
major - général nommeroit d’autres corps 
pour Y suppléer. ^ ^ , 1 

io. Pour accélérer de plus en plus le. 
service , il partira .tous les jours de chaque 
aile de cavalerie , à l’heure où l’on battra. 
la garde, des cavaliers ou dragons d’ordon- 
nance qui se rendront aux tentes des chefs 
de bataillons de division d’infanterie dans 
un nombre proportionné aux besoins et aux 
circonstances, et fixé à cet effet par le chef 
de l’état- major-général. 

17. Les chefs d’escadron de troupes, à 
cheval ^ donneront à l’un de ces cavaliers 
Jin billet qui indiquera la division à laquelle! 
ils seront destinés. 

18. 11 sera fait mention , dans le même 

billet , de l’heure à laquelle ils auront été 
expédiés. Le chef de bataillon de division 
donnera un reçu aux cavaliers relevés , * 
et il y marquera l’heure de l’arrivée «Jes 
nouveaux , et celle du départ, des an- 
ciens. • ■ ; ' 1 ■ ‘ 

19. Deces cavaliers, le chef de bataillon’ 
delà division en enverra deux sur-le-champ 
chez le chef de l’état-major-général , pour 
lui rapporter les ordres quand celui-ci en 
aura a envoyer. 

20. Si la division fournissoit des grandes 
gardes a portée de l’ennemi., le chef de ba- 

‘ * * 4 '‘ C 3 • 
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tàïllon de la division envetepit atissi à cha- 
cune d’elles nn cavalier d’otdohnance. 

iv. LeS cortimandans deà grandes gardes 
se Serviront de ces cavaliers ’ y pour faire 
passer promptement au chef de bataillon de 
la division les nouvelles qu’ils pourroient 
nVdir à leur mander ^ et si cela étoit pres- 
sant, comme la mérche d’un corps ennemi, 
«te., ils enverroient directement leur ordon- 
nance au général. ’ ; 

22. Il y aura pareillement trois ordon- 
nances de cavalerie attachées à chacune des 
deux brigades <pii coüvtîront lés ailes de 
cavalerie , dont l’une sera envoyée chez le 
général, fa seconde restera chez le chef 
de bataillon de brigade , et la troisième sera 
envoyée au poste que la brigade pourra 
fournir sur le r ilanc de l’armée. 

*' 23 . Il sera expressément défendu de se 
servir de ce$ ordonnances pour d’autre» 
objets que ceux marqués ci-aessus. 

24. Les jours de marche , les ordon-' 
ïiancesdu chef de l'état-major-général mar- 
cheront avec la garde dti quartier- général p 
et les six autres cavaliers qui seront dor** 
donnance chez chaqtie chef de bataillon do 
division , marcheront à la téie de la pre- 
mière brigade de la division , et ne la quit- 
teront pas sans avoir été relevés. 

1 2Ô. L’ordre sera envoyé par écrit , et ca- 
cheté , aux chefs de bataillon des divisions, 
qui les distribueront aux brigades qui les 
composent , et feront le détail particulier do 
leur service. . 

26. Le chef de l’état- major-général en- 
terra pareillement l’ordre par écrit aux 
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chefs de bataillon des brigades de flanc, et 
à ceux de l’artillerie et du génies 

27 . Les adjudans - généraux seront eux* 
mêmes porteurs <le tous les ordres impor- 
tans , comme marches d’armée ou d’un 
gros détachement. 

28 . Les officiers de l’état - major de l’ar-j 
mée , ceux des divisions et des brigades t 
feront mention , dans les ordres qu'ils en- 
verront, de l’heure à laquelle ils les auront 
expédiés; ces officiers donneront des reçus 
de tous les ordres qu’ils recevront; ces reçu9 
porteront également l’heure à laquelle ies- 
dits ordres leur auront été remis : ces reçus 
ne pourront être écrits qu’avec de l’encre. 

29 . Les chefs de bataillon de division 
auront un contrôle , pour faire fournir ’ 
chaque brigade à son tour , et le chef de 
l’état-major-général en aura un pour éga- 
liser le service des divisions autant qu’il en 
sera possible. 

30 . Lorsque les commandans des divisions 
jugeront à propos de placer des gardes pour 
là sûreté ou police de leurs divisions , ils 
en feront informer le lendemain le chef de 
l’état-major-général, parle chef de bataillon 
de division. 

31. Dans les camps de séjour, le chef de 
bataillon de division aura soin que les mêmes 
postes soient , autant qu’il se pourra , oc- 
cupés par des gardes des mêmes brigades. 

32. Il enverra tous' les matins au chef de 
l’état-major-général , avec le rapport de la 
division, le détaildes gardes et détachemen» 
qu’elle aura fournis , dans les vingt-quatre 
heures. 

C 4 
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T I T R E X. 

De l'ordre à observer dans V armée , 
pour commander les gardes et les 
' dètachemens. 

Article premier. 

L’État-major de l’armée commande!** 
les troupes par ces différens services , par 
divisions , observant d’avoir égard au nombré 
des brigades dont elles sont composées, pour 
que les divisions ne fournissent qu’à pro-, 
portion de leur force. , 

2 . Four cet effet, le chef de l’état-major» 
général aura un contrôle des divisions de 
l’armée , sur lequel seront marquées exac-, 
tement toutes les troupes commandées, afin 
de pouvoir égaliser le service des divisions. • 

3. Dans les cas pressés , il pourra faire 
fournir les troupes dont on aura besoin , 
par la division qui se trouvera le plus à 
portée , et il lui en tiendra compte ensuite., 

4» Le chefdel’état-maj or-général tiendra 
des contrôles des chefs de brigade et chefs 
de bataillon de l’armée, pour les commander 
chacun à leur tour et selon leur rang d'an- 
cienneté. 
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TITRE. XI. 

^ : • * * » » 

De V Ordre et du Mot. 

« 1 . „ ... * ' . . • -, • » * . . i ' î*. * * ’ 1 $ 

Article premier. 

L ’ o r d r e et le mot seront donnés tous les, 
jours, à midi. . . • , 

2. 11 sera nommé tous les jours le nombre 
d'officiers - généraux déterminé par le gé- 
néral. Le chef de l’état-major fera mention, 
dans l’ordre qu’il enverra aux divisions , des 
Qfficiers-généraux qui devront être de jour 
le lendemain, afin que le chef de bataillon 
des divisions auxquelles ils sont attachés , 
puisse les en faire prévenir. . . 

Les chefs des différens états-majors de 
l 'infanterie et de la cavalerie , se concer-. 
terontà cet égard entre eux ; et les officiers- 
généraux qui , devant entrer le lendemain, 
se-trouveroient malades , sont tenus de les 
en faire prévenir par leurs aides-de-camp. 

„ • 3. Si le général ne se trouvoit pas à midi 
au quartier-général, le plus ancien officier- 
général entrant de jour , donnera Je mot , 
afin gu’il n y ait jamais de retard dans la dis- 
tribution de l’ordre journalier. 

4. Les olficiers-généraux entrant de jour, 
çt les officiers supérieurs entrant de piquet, 
ainsi que les différens chefs des états-majors,, 
ou , en lqqr absence , un de leurs aides , 
seront tous les jours rendus à onze heures 
et demi chez le général , pour se trouver à 
lordre. ' 

CS' 
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5. Le général de division prendra le mot 
du général , et le donnera ensuite au gé- 
nérai de brigade , qui le distribuera aux 
officiers de l’état- m. jor de l’armée. 

Dans les avant-gardes du corps détachés t 
l’ordre sera donné parle commandant dans 
la même gradation, i . • ' •' •' 

6 . Le chef de l'état-major de l’armée en* 
Verra ensuite le mot et le détail du servie» 
aux chefs de bataillon des divisions et de* 
réserves qui ne seront point détachées- do 
l’armée, de manière que l’ordre puisse tou- 
jours être distribué aux troupes avant la rer 
traite. 

7 . L’ordre envoyé par le chef de l’état- 
major- général aux chefs de bataillon des. 
divisions r sera rédigé dans la forme sui- 
vante : 

Il commencera par : Au camp de » . 

Ce Quantième du mois) an ...» 

Suivra le mot de l’ordre , 

• Celui du ralliement ; 

Le nom des officiers -généraux de jour r 
et des officiers supérieurs de piquet. 

On énoncera ensuite les bans et dé- 
fenses , s’il y en a tie nouvelles a publier. 

• On indiquera. les heures des appels , 

' Celles des inspections » des piquets et 
gardes. 

Après quoi on fera le détail du service 
général de Finfanterie de l’armée par di- 
vision. 

Suivront les ordres pour les fourrages et 
distributions. 1 r - '' 

1 Enfin les ordres particuliers, s'il y en a 4 
donner. * ' 1 
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' T>e chef de l’état - major de l’armée na 
fera mention , dans l’ordre qu’il enverra è> 
cliaque chef de bataillon de division , que 
des détails qui le concernent. 

8. Les chefs de bataillon de brigades 
iront tous les jours prendre l'Ordre chez, 
l’aujudant - général de la division, qui la 
leur dictera , ainsi que le détail du service 
de la division ; ils le présenteront ensuite 
au commandant de la brigade , de qui ils 
recevront les ordres pour ce qu’ils auront à 
y ajouter ; après quoi ils le distribueront 
aux c h* fs de bataillon chargés des détails 
des demi- brigades ou bataillons de leurs 
.brigades, dans la forme ci-dessus , article j, 
g. Les chefs de bataillon «les demi-bri- 
gades iront a l’ordre cher le chef de ba* 
tailion de la brigade , qui le leur dictera , 
avec le détail concernant le service de leux 
corps , et ce que le commandant de la bri- 
gade aura jugé à propos d’ordonner. 

\o. Tous les autres ordres qui seront 
adressés , soit de jour > soit de nuit , par 
le chef de l’état-major de l’armée aux chefs 
de bataillon des divisions , seront envoyés 
par eux aux chefs de bataillon des brigades 
qui les composeront, qui les feront passer 
aux chefs de bataillon des demi - brigades 
par le sergent et le caporal d’ordonnance, 
il. Dès que les chefs de bataillon des 
demi-brigades auront pris l’ordre et le mot 
cher le chef de bataillon de brigade , ils 
Iront le porter à leur chef de brigade , lui 
feront la lecture de l’ordre , et recevrons 
ceux qu’il aura à donner ; après que* ile 
hvnt donner l’ordre à leur corps. 

CS 
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îa. Les chefs de bataillon ne s’enverront 
jamais l’ordre d’une demi-brigade à l’autre; 
autrement que par un officier, ou par écrit. 

1 3 . Lorsque Je chef de bataillon d’une 
brigade voudra donner l’ordre, un tambour 
de piquet fera trois roulemens pour y ap- 
peler , sans jamais crier à l'ordre. 

14. Alors les officiers de piquet, le quar- 
tier-maître , l’adjudant-major et l’adjudant 
Sous-officier de décade , le vaguemestre , 
les sergens-majors et sous-officiers d’ordre^ 
s’assembleront au centre du corps , à vingt 
pas en avant des faisceaux. 

1 5 . Les sergens majors et sergens, portant 
Je fusil sur le bras droit , formeront un. 
cercle , en se rangeant suivant l’ordre do 
leurs bataillons et compagnies. 

16. Les caporaux en feront un deuxième 
derrière les sergens , tenant les armes pré- 
sentées au dehors , en empêchant que per- 
sonne n’approche. • 

17. Les officie/s du piquet , les adjudans, 

le quartier - maître, le vaguemestre et le 
tambour - major se mettront entre les ser- 
gens et caporaux. ' . 

18. Le chef de bataillon entrera seul dans 

le cercle. ' . » 

19. Le chefde bataillon expliquera l’ordre 

aux adjudans , au quartier-maître , aux va- 
guemestres , sergens’ - majors et. sergens, 
ainsi que ce qu’ils auront à exécuter , et il 
nommera les officiers commandés pour les 
différentes espèees de service de la nuit ou 
du lendemain. : . U. ^ 

20. 11 s’informera quels seront les sergens 
qui doivent être de' garde , de détachement. 
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tle piquçt , d’ordonnance et de corvée , et 
il leur recommandera les attentions néces-> 
saires pour ces différens services. 

21. 11 donnera ensuite le mot aux officiers 
de piquet , puis à l’adjudant-major , lequel 
le donnera à l’adjudant sous - officier , et 
celui-ci ai^aremier sergent-major du cercle, 
qui s’avancera pour le recevoir ; et étant 
retourné à sa place , le donnera au second,’ 
celui-ci au troisième , et ainsi de suite. 

: 22. Les sergens- majors et sergens pré- 
senteront les armes jusqu’à ce que le dernier 
sergent du cercle ait rendu le mot au chef 
de bataillon. 

23 . Aussitôt que l’ordre aura été donné 
à la tête du camp , les deux officiers de 
piquet iront en rendre compte chacun au 
commandant de leur bataillon , etluidon- 
heront l’ordre en même tems. [ 

• 24. Les sérgens-majors porteront l’ordre 

aux officiers de leur compagnie , sans pou- 
voir jamais en être dispensés. 

25 . Les sergens - majors iront ensuite , 

ainsi que les sergens , aux tentes de leur 
compagnie, expliquer aux caporaux et chefs 
d’escouades ce qui aura été défendu et or- 
donné. ' - 

26. Les caporaux avertiront les soldat* 

qui devront marcher. ' 

, 27. Le quartier-maître donnera ensuite 
aux vivandiers les ordres qui les concernent, 
et le vaguemestre aux domestiques des of- 
liciers, ceux qui regarderont les équipages. 

28. Un sergent et un caporal de chaque 
piquet, de même queles sergens des gardes 
îlu camp , se trouveront au cercle pour 
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prendre l’ordre et le mot . et Je recevront 
des officiers desdits piquets. 

ag. Les chefs de bataillon des demi-bri- 
gades enveriont l’ordre cache: é aux grande# 
gardes que leur corps aura fournies par 
Fordonnance de ces gardes. • 

30. Les jours de marche, lorsque l'ordr# 
se donnera après la retraite , les sous - of- 
ficiers du bivouac tiendront au cercle 
rang et la place des sous - officiers du 
piquet. 

31. On ne battra jamais à l’ordre pendant 
la nuit pour assembler des gardes oh de» 
détachemerw., afin de ne point éveiller les 
troupes , et d’empêcher les ennemis d'en 
avoir connoissance. 

Les offi;iers de piquet éveilleront sans 
bruit les soldats qui le composent; 

32. Le même silence et les mêmes.pré^ 
cautions seront observés lorsqu'il sejra de- 
mandé pendant la nuit des bataillons de gre- 
nadiers , des bataillons ou des brigades en- 
tières, et l’on éveillera sans bruit les troupe# 
qui devront marcher. 

33. Lorsque l’ordre arrivera pendant 1« 
Ituit pour que 1 armée entière ou un corps 
détaché marche le lendemain, les chefs de 
bataillon n’avertiront personne dans la nuit, 

seule en instruire, aîné 
tre de* Marche». 


la générale devant 

qui] sera dit au T 
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T I T R E X I I. 

De la Retraite , A pels et autres 
Règles du Camp. •• 

„ ' ’ v . 

Article premier. 

O k battra tous les jours la retraite au soleil 
couchant , au signal d’un coup de canon r 
o<u , à son défaut , aû signai que donneront 
les tambours delà brigade de la droite , afin 
que les tambours de la 1 gne puissent com- 
mencer à battre ensemble. 

2. Les tambours , tant pour la retraiter 
que pour tout ce qu'ils auront à battre , se 
placeront devant le drapeau de leurs ba- 
taillons, au signal , et ils battront de pied 
ferme vingt-cinq reprises de chaque bat- 
terie , ayant attention de commencer et de 
finir tous à- la fois. 

3 . La retraite battue , le sergent ouïe ca- 
poral de bivouac repliera les drapeaux , et 
les posera ensemble sur les petite chevalet* 
qui seront mis à cet usage. 

4. Les drapeaux aind places, seront con— 
signés à la nouvelle sentinelle du bivouac. 

6. Immédiatement après la retraite , le' 
sergent - major de chaque compagnie fera 
mettre le manteau d’armes sur les faisceau* f 
s’il en a été ôté pendant le jour. 

6. Il en visitera enmémetems les arme», 
én présence des officiers de piquet; et , s’il 
en manque , après avoir vérifié à qui elles 


Digitized by Google 



64 Règlement pour V infanterie 

appartiendront , il fera arrêter les soldats 
qui les auront prises, et les sentinelles à qui 
elles étoient consignées. . , T , 

7. Gn éteindra les feux des cuisines ; les 
vivandiers cesseront de donner à boire , et 
les soldats rentreront dans les tentes , une- 
lieure après la retraite au plus tard. 

8. Avant la nuit , il sera consigné aux 

sentinelles de la queue de camp de'chaque 
bataillon, d’arrêter les soldats qui rentreront 
au camp par les derrières, ou qui. voudront 
en sortir. . .. « 


9. Après la retraite, toutes les compagnies, 

se mettront en haie dans les grandes rues du! 
camp, pour l’appel. ... » 

10. Cet appel sera fait dans chaque com- 
pagnie par le lieutenant ou sous-lieutenant' 
de décade , qui dressera ensuite un billet, 
d’appel , sur lequel il marquera s’il 'manque 
quelqu'un ou non , et le mouvement d’un 
appel à l’autre. 

1 1. L’officier de décade datera et signera, 
ce billet , et il le portera à l’officier de 4 
piquet qui sera chargé de rassembler ceux 
du bataillon , et de les remettre . au chef- 


de bataillon de décade du corps ; il ira. 
eusuite en Rendre compte au capitaine de 
la compagnie. - 

12. Indépendamment de cet appel , il en ; 
sera fait un autre à l’heure de la soupe , par 
les lieutenans et sous-lieutenans de décade,.; 
qui en rendront compte à , leurs capitaines. t 
Ces appels se feront , les compagnies étant 
en haie dans les grandes rues. 

1 3 . Les officiers ou sous - officiers qqi, 
manqueront à ces appels par négligence , 
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en qui ne rendront pas compte des soldats 
qui ne s’y seroient pas trouvas, seront punira 

14. Les chefs de bataillon des corps 
formeront, sur les comptes qui leur auront 
été rendus des appels , des billets datés et 
signés d’eux , qu’ils enverront tous les 
matins au chef de bataillon de brigade. 

1 5 . Quand il n’auroit manqué personne , 
ils n’en feront pas moins mention sur leurs 
billets ; ils y marqueront aussi le nombre des 
soldats entrés à l’hôpital , ou revenus des 
convalescens. 

16. Chaque chef de bataillon de brigade 
formera de même sur les billets des chefs de 
bataillon des demi - Brigades qui la compo- 
sent, un billet détaillé qu’il enverra au chef 
de bataillon de division ; et celui-ci , sur la 
totalité des brigades de la division , en for- 
mera un général , qu’il enverra chaque jour 
au chef de l’état-major de l'armée. 

17. Le chef de 1 état - major formera pa- 
reillement sur tous les appels des divisions, 
un appel total de l’armée , qu’il remettra au 

G énéral , à l’heure de l’ordre. 

18. La garde se battra tous les matins à 
l’heure indiquée au Titre suivant, > 

19. (1) La messe sera battue les décadi ; 
tous les tambours la battront au centre de 
leurs bataillons, ainsi qu'il a été prescrit ci- 
dessus pour les autres batteries , article 2. 

20. On aura attention , dans les brigades, 
que les messes des corps se disent » des 
heures différentes , lorsqu’ils jugeront à 
propos d’y aller. 

(1) Cet article ainsi que les deux suivant ne s’exécuta 
plu* en ce qui concerne la messe. 
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21. Ces jours-là , après que les tambour* 
auront battu le premier coup de la messe , 
les soldats s’assembleront en haie dans les 
rues des compagnies , habillés , mais sans 
armes ; les officiers des compagnies en 
feront l’appel et ensuite l’inspection , pour 
voir s’il ne manque rien à leur habillement 
et à leur tenue. 

22. Après que les gardes seront partis du 

camp , le tambour du piquet du premier 
bataillon de la droite , battra la breloque , 
qui sera suivie par tous les tambours des 
piquets de la ligne , et qui servira d’aver- 
tissement pour taire balayer les rues et la 
tête du camp, jusqu a trente pas au-delà 
des faisceaux. . „ 

2.3. Dès que le camp aura été balayé , le 
sergent - major de chaque compagnie fera 
ôter le manteau d’armes de dessus le fais- 
ceau , si le tems le permet. ' Il visitera les 
armes en présence des officiers de piquet, 
et aura soin qu’elles soient bien rangées 
autour du faisceau , les platines en-dehors 
avec des couvres- platines. 

24. Le sergent de piquet plantera les 
drapeaux à leur place , en se réglant sur le 
bataillon de la droite, on les y déploiera 
si le tems le permet , et on les consignera 
de nouveau a la sentinelle du front du ba- 
taillon. 

25. Toutes les fois que les soldats auront 
besoin d’être conduits au bois , ils y seront 
menés par des escortes armées , ainsi qu’il 

4 a été dit au Titre de V établissement dans 
Je camp . • ' 

*6, Comme il est nécessaire d’aller à l’eau 
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plusieurs fois dans journée , les soldats 
de chaque compagnie pourront y aller , 
conduits par un sous-officier. . 

27* Les domestiques pourront aller au 
bois et à l’eau sans escorte ; mais ils seront 
sévèrement punis des dégâts qu’ils com- 
mettront. 

28. Les lieutenans ou sous-lieutenans de 
décade feront tous les matins la visite des 
tentes , afin de voir si les soldats sont pro-' 

S res , et s’ils font l’ordinaire, et ils en ren- 
ront compte à leur capitaine. 

29. Us feront également tous les jours la 
visite des armes ; ils s’adresseront k leur* 
capitaines * et ceux-ci à l’officier supérieur 
de leurs bataillons , pour qu’il y soit or- 
donné les réparations nécessaires , et ils tien- 
dront la main à ce qu’elles soient bien et 
promptement faites. 

3 o. Us veilleront de même, ainsi que les 
sergètis - majors et autres sous - officiers , 
lorsque la distribution de la poudre , des 
balles et des pierres à fusil aura été foite, 
à ce que les soldats aient toujours leur» 
porte - cartouches garnis , et chacun deux 
pierres de rechange , avec les autres petits 
ustensiles nécessaires pour la propreté et 
l'entretien des armes. 

5 i. A mesure que ces munitions seront 
consommées , les chefs des demi-brigade en 
informeront le chef de l’état-major t afin 
qu’il puisse les foire remplacer. 

32 . Au cas que les cartouches fussent 
mouillées, fis seront tenus dé faire rap- 
porter les balles au parc de l’artillerie , sans 
quoi la retenue en sera faite aux bataillon*. 


Digitized by Google 



1 


B8 Réglement pour l infanterie 

33. Dans les camps où l’armée séjournera 
plus de deux jours , on fera faire l’exercice 
aüx troupes le plus souvent qu’il se pourra. 

Ces exercices se feront à feu , et on aura 
attention de les redoubler, lorsque l’on pré-’ 
voira quelque action. > 

34 . L’infanterie manoeuvrera par bataillon , 
par demi-brigade , par brigade , et même 
par division , lorsque les commandans des . 
divisions Je jugeront à propos. 

35. Les soldats n’emploieront jamais, dans 
les exercices , les munitions qui seront dans 
leurs cartouches , mais seulementla poudre 
qui leur sera donnée à cet effet. 

36. Les sergens- majors auront attention . 
de retirer la poudre et les balles des soldats 
de leurs compagnies qui seront envoyés aux 
hôpitaux , et de les donner à ceux qui en, 
manqueront. 

37 . Lorsqu 'après la pluie il sera néces- 

saire de faire décharger les fusils, les ser- 
gens-majors auront soin de faire décharger, 
avec un tire-bourre ceux qui auront été 
mouillés ; et s’il y en a qu’on ne puisse dé- . 
charger de cette manière , ils ne pourront 
être tirés qu’entre neuf et dix heures du 
matin , en présence d’un officier de piquet,, 
qui prendra les précautions nécessaires pour 
-éviter les accidens. , , .. 

38. La sûreté de l’armée exigeant qu’il y 

ait toujours au camp un assez grand nombre 
d’officiers pour se mettreà la têtedes troupes 
en cas d’évènement , il ne s’en absentera 
jamais plus de la moitié ; et les chefs des 
corps en répondront. 1 

39 . Les officiers supérieurs des corps ne 
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s’absenteront de même jamais tous à-la-fois, 
et il restera toujours ou le chef de brigade 
ou un chef de bataillon. 

Le capitaine de piquet dans chaque di- 
vision , l’adjudant-major et l’adjudant sous- 
officier de piquet dans chaque brigade, les 
officiers de semaine dans les corps , ainsi 
que les officiers premiers et seconds à 
marcher , ne pourront quitter le camp , sous 
tel prétexte que ce puisse être. 

« 4 °. On ne se servira jamais , dans les 

• fcamps , du mot arrête , pour quelque chose 
que ce soit, 

- 41. Le terme d’ alerte sera aussi interdit 

dans tous les postes , pour y faire prendre 
les armes , et les officiers et sergens de ces 
postes tiendront la main à ce que l’on se 
nerve du cri , aux armes. , ( 

42. Les tambours ne battront que pour 
les choses ordonnées et pour leurs écoles , 
•qu’ils ne commenceront jamais par la géné- 
rale, et qu’ils feront d’abord après le départ 
~des gardes. 

c i - » ' 1 ■ ■ ■ " ■ ■ ■*■ ' • ■ -■ ■ 1 — . 

TITRE XIII, : u 

- 1 * * " 

m k 

’OeV assemblée , inspection et départ 
t des gardes et aétachemens. 

, “ i 

j ,A a', T I.C L S PREMIER. 

' O n battra la garde tous les matins à sept 
‘«fleures , depuis le premier mai jusqu’au 
: premier septembre ; et à huit heures , depiûfl 
le premier septembre. * ~ ^ 
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2. L'assemblée et l’inspeciion des gardes 
et détachemens , seront faites habituellement 
par. brigade; elles n’auront lieu par division, 
que dans les camps de séjour , et quand le 
commandant de la division l’ordqnnera.- 

3. Une demi-heure avant qu'on batte la 
garde , les commandans des corps feront 
assembler à la tète de leur camp les piquets, 
cardes et détachemens , et ils en feront on 
'feront faire, par un officier supérieur, une 
inspection , pour s’assurer que les piquets , 
gardes et détachemens sont pourvus chacun 
de ce qui est nécessaire ou relatif au service 
qui lui est destiné. 

4 . Si les gardes ou détachemens dévoient 
être à poste fixe ou de plusieurs jours , et 
avoienl reçu en conséquence ordre de se 
pourvoir de pain , de viande, de marmites, 
et d’un supplément d'outils ou de munitions 
c(è guerre , l’oJficier supérieur veillera à çe 
qut les ordres soient ponctuellement remplis. 

Si les outils de compagnie ne sont pas 
d’une espèce assez forte , les chefs de ba- 
taillon de leurs brigades leur en feront 
donner , sur leurs reçus , par les divisions 
d’artillerie attachées aux brigades fl et ils en 
rendront compte au-ehef de l’état-major de 


l'armée. \ 

5. Leavofficiers commandés joindront à-la 
tête de leur corps les gardes et détachemens 
avec lesquels ils devront marcher. 

Ils ‘assisteront ' «d’inspection* qu’en fer a 
l’officier supérieur , et lui feront les dp- 
xnandes çt observations qu’ils' jugeront con- 
venables pour assurer Je bon état dé ta 
troupe qu’ns doivent çqmman^çr. 
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6. Lorsqu’on battra la garde , tous les 
piquets, délachemens et gardes, de quelque 
nature qu’ils soient , se rendront en avant 
du centre de leurs brigades , à cinq toises 
•des faisceaux, où l’officier supérieur de jour 
de la brigade , se trouvera pour en faire 
l'inspection , s’il le juge à propos , ou si le 
commandant de la brigade l’ordonne , et 
pour la faire dédier. 

7. Si l’assemblée et l’inspection doivent 
avoir lieu par divisions , l’officier supérieur 
de jour de la brigade , se mettra à la tète 
des piquets , gardes et détachemens de la 
brigade , pour les conduire au centre de 
la division, oùil recevra les ordres dit chef 
de la division , qui en aura fait prévenir 
les généraux de brigades commandant les 
brigades , et les commandans des demi- bri- 
gades ; pour qu’ils s’y rendent. 

8. Les officiers - généraux de jour et le 
chef de l’état-major de l’armée se trouve- 
ront , quand ils le jugeront à propos , aux 
inspections des piquets , gardes et détache- 
mens , soit qu’elles se fassent par brigade 
ou par division , pour pouvoir s'assurer de 
l’exécutiondes ordres donnés, et en rendis 
compte au général ; mais ils ne pourront , 
pour se trouver à ces inspections , rien 
changer à l’heure et à la marche réglées 
pour le service. 

9. Les chefs de bataillon des corptauront 
soin de faire trouver au rendez-vous des 
gardes , les ordonnances des postes exté? 

I rieurs , s’ils en ont fourni. Ces soldats sa 
.mettront, à l'inspection., en face delagarde 
qu’ils auront à conduire, et en prendront 
Ja tète lorsqu'elle défilera, 
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10. L’inspection des piquets , gardes et 
détachemens de la division étant faite , le 
général de division ou plus ancien officier 
supérieur de jour de la division , donnera 
ordre au chef de bataillon de les faire dé- 
filer. 

1 1. Les premières gardes qui seront po- 
sées à l’arrivée de l’armée dans le camp , 
ou celles qui seront commandées d’aug- 
mentation , seront conduites par ceux qui 
auront été chargés de reconnoître leurs 
postes. 

, 12. Les jours de marche, chaque brigade 

enverra avec ses campemensiesdétachemens 
qui lui seront ordonnés , pour servir de 
nouvelles gardes en arrivant au camp. 

■ 


TITRE X I V. 

Du service des gatdes dans leurs 
postes. 

Article premier. 

i 

A l’arrivée d’une garde à son poste , soit 
•qu’elle en relève une autre ou non , le com- 
mandant la disposera comme il voudroit 
qu’elle fût en cas d’attaque. 

2. Il aura soin que les soldats arrangent 
leurs armes près d’eux par files complettes, 
et le long de la banquette lorsque le poste 
sera retranché. 

3 . Il fera travailler diligemment à retran- 

cher son poste et à le mettre en état de dé- 
pense.. ... . * ■ 

• ’ • 4 * 
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4- Les chefs de bataillon de brigades 
‘veilleront personnellement à ce que les 
‘grandes' gardes de leurs, brigadès soient re- 
tranchées. - fc 1 ' f * 11 1 !l [ 

5. Lorsqu'on arrivera art nouveau camp, 
ils visiteront les postes qu’auront fournis 

■ leurs brigade* ; et s’ils ne les trouvent pas 
‘'suffisamment retranchés , ils enverront des 
travailleurs des brigades en assez grand 
-nombre pour les mettre en état de défense 
*le même jour. 

6. r Le commandant du poste fera placer 
« les sentinelles , ou les changera , s’il les 
^trouve mal placées , observant , autant qu’il 

sera possible , de les placer de manière 
| qu’elles puissent découvrir de loin, sans 
1 étre elles-riiême^ fort en vue , les postant 
‘pour cela près de quelques banques de 
fossé , broussailles ou arbres , derrière les- 
quels elles puissent se cacher. 

1 II en augmentera ou diminuerale nombre, 
t selon qu’il le jugera à propos , et se fera 
“rendre compte de leurs consignes. 

"‘ y.i qi’ recoimoîtra les chemins et débou- 
■•chés par lesquels l’ennemi pourroit venir à 
»lui ‘afin d’y ' mettre , s’il eu est besoin’, 
quelque? petits postes en avant , . qui se re- 
» tireront à la nuit a q gros de la troupe. 
h-'S II’ ennemi' pouvant' Teeoflttoitre faci- 
lement les sentinelles fixes , et échapper à 
-teur vigilance , le commandant du poste y 
fc^joutera-/' pendant la nuit, 1 des sentinelles 
volantes. 

q. r ’ Il prescrira à chacune d’elles le chemin 
r*qu’ellès' devront parcourir , et les points 
quelles devfoitf 'éclairer. 

Q 
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jo. Il ae promèngra souvent en r dçhors , 
de ses sqiUiuelles poux:, s’assurer de leyr 
vigilance et pouj: juger si toutes les.avenues 
dé son poste Sont bien gardées. ; \ 

11. 11 fera reponnoître pendant le jour , 
les chemins que les patrouilles auront à tenir 
pendant la nuit ,,et fera faire ces reconnois- 
çances par ceux mêmes qu’il, destinera , à 
, faire cçs patrouilles. t , t tU . -i ,, • 

12. Vers le soir , il expliquera au je, of- 
ficiers et soiis-officiers qui seront ayec lub, 
la manière dont ils deyfopt faire leur ronde 
et patroujlle pendant la nuit ; mais les 
heures n’en seront jamais réglées , et il les 
fera partir quand il le jugera à propos.- 

1 3 . A l’entrée de la nuit., il leur donnera 

.le mot de l’ordre et de ralliement qui lui 
aura été envoyé dans un billet cacheté par 
le chef de bataillon de son corps,, t 

14. 11 réglera le nombre, ..çt la disposition 

de ses sentinelles , telles, qu’elles devront 
'l’être pendant la nuit. , ,’q „ 

1 5 . Il fera prendre ensuite les armes, ; â 

son détachement , pour en faire, la visite , 
et instruire encore plus précisément les sol- 
dats de la manière dont ils défendront*le 
poste en cas d’attaque. ~ . , 

*6. 11 fera couvrir les platines , des fusils , 

Ï >our que la pluie et la rosée ne puissent, 
es mouiller, 

17. Il veillera k ce que les soldats se tien- 
nent toute la nuit autour dit feu , vis-à-vis 
leur poste , et sans dormir. - 

18. Il-fera faire, pendant la nuit, en de- 
hors de son poste , des patrouilles plus ou 
■jnoins fréquentes , suivait les circonstances. 


Di, 
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41 ). Celui qui sera chargé de faire la pa- 
trouille , prendra avec lui deux hommes à 
son choix , et partira après avoir reçu ses 
■ordres. 

20. Il observera de marcher avec le 
moindre bruit qu’il sera possible , et de 
faire halte de tems en tems pour écouter. 

21. Quelque rencontre qu’il fasse , il ne 
♦ tirera jamais que lorsqu’étant occupé , il ne 

pourra retourner à son poste pour l’avertir. 

22. Sa tournée étant finie , il s’arrêtera 
lorsque la sentinelle du poste lui aura crié 
halte-Là , et il attendra qu’un caporal , es- 
corté de deux fusiliers , vienne le recon- 
noître , et recevoir de lui le mot de rallie- 
ment. 

23 . Dès qu'il aura été reconnu , on le 
laissera entrer dans le poste avec ses fusi- 
liers, et il rendra compte au commandant 
de ce qu’il aura vu et entendu. 

24. il rendra pareillement compte de la 
vigilance des sentinelles. 

Les commandans des patrouilles qui se 
seront écartés de leur poste., ou du chemin 
qu’ils devroiént tenir , seront sévèrement 
■punis. . 

25 . Pendant que la patrouille sera dehors, 
une partie des soldats du poste en bordera 
Je retrachement. 

2G. Dans les postes exposés , où il seroit 
à craindre que le cri des sentinelles ne les 
XI t découvrir , on leur donnera , de même 
qu’à ceux qui feront les patrouilles , un 
signal muet dont on sera convenu. 

27. Au petit point du jour , les officier» 
et leurs detachem^ns borderont le parapet 

J ' D a * 

s 
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du poste , et y resteront jusqu’à ce que 1* 
découverte ait été faite. 

28. Lorsqu’il sera jour , on détachera un 
sergent et quatre fusiliers pour aller à la 
découverte. 

29. Ce sergent ira exactement dans tous les 
endroits qui lui auront été indiqués par son 
commandant, et il visitera tous les lieux- 
circonvoisins où l’ennemi auroit pu s’em- 
busquer. 

3 0. La découverte étant faite , on relè- 
vera les sentinelles d’augmentation qui au- 
ront été posées pendant la nuit. 

3 1. Les soldats remettront leurs armes à 
leur place , et les sergens les leur feront 
essuyer. 

3 a. Toutes les gardes placées pour la sû- 
reté du camp, feront reconnoître exacte- 
ment les troupes et personnes qui en appro- 
çlieront, soit pour entrer dans le camp, ou 
pour en sortir.- 

33 . Dés que les sentinelles apercevront 
une troupe de quatre" ou cinq personnes 
: qni viendra de leur côté, ils la feront arrê- 
ter , avertiront le poste et présenteront les 
armes. 

' . 34. Aussitôt l’officier fera prendre les 
armes aux soldats de son détachement , et 
' en même tems il enverra reconnoître la 
troupe par un sergent et quatre fusiliers , 
qui iront se placer près la sentinelle , les 
armes présentées. 

35 . Lorsque le sergent sera à portée d’être 
entendu , il criera qui vive ? et après qu’il 
lui aura été répondu France, il demandera 
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quel bataillon P et si ce sont des pfficiers 
généraux , de 'quel grade P 

Ayant reconnu la troupe par les réponses 
qui lui auront été faites , il détachera un 
fusilier pour en aller rendre compte au 
commandant du poste , et cependant il fera 
faire halte a celte troupe, jusqu’à ce que 
ledit commandant lui ait envoyé ordre de la 
laisser approcher ou passer. 

36. Le commandant du poste fera rester, 
sa garde en état, jusqu’à ce que la troupe 
soit passée et hors de sa vue; et si ce sont 
les officiers-généraux de jour ou officiers 
supérieurs de piquet, il leur fera rendre les 
honneurs ‘qui leur seront dus. 

37 . T*es honneurs rendus par les diffé- 
rentes batteries de tambours , cesseront à 
la retraite , et ne recommenceront qu’à 
1 heure marquée pour . battre la garde. 

38. Lorsque les officiers-généraux ,de jour. 
ë| supérieurs de. piquet visiteront le? gardes 
la nuit , ils seront reçus par elles, ainsi qu’il, 
est ordonné. 

39 . Le chef de l’état-major aura, le droit, 
de visiter les grandes gardes, dont les com- 
maridans exécuteront ce qu’il leur prescrira, 
de là part du général , et il sera reçu par les 
gardes suivant son grade. 

4?f Si pendant la nuit il se présente une 
troupe devant un poste pour entrer au 
camp, 1 officier qui la commandera, sera 
obligé de venir avec le sous-officier qui aura 
été le reconnoitre, trouver le commandant 
du poste, et celui-ci la tçra rester à l’écart, 
et ne la laissera pas entrer } quoiqu’il l’ait 
positive, ment, rpconnuç pour être un déta- 

D 3 ‘ 
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chement de l’armée , à moins d’un ordre 
par écrit du général , du chef de letat-major 
ou des officiers généraux de jour. 

41. Les commandnns des gardes permet- 
tront néanmoins à l’officier qui comman- 
dera celte troupe , s’il y a des nouvelles 

Î iressécs à donner au général , d’aller chea 
ui ou d’y envoyer. 

42. Les étrangers qui se présenteront au 
camp , et qui mériteront attention } seront 
conduits au chef de l’état-major de l’armée. 

4 3 . Les gardes ne laisseront jamais arriver 
jusqu’à leurs postes les tambours on trom- 

Î )ettes venant des ennemis ; les sentinelles, 
es feront arrêter aussitôt qu’ils les aperce- 
vront , et avertiront sur-le-champ le com- 
mandant de la garde. 

44. Celui-ci enverra son lieutenant ou son 
sergent recevoir les paquets dont les tam- 
bours ou trompettes pourroient être chargés, 
leur en donnera un reçu , et le fera repartir 
sur-le-champ pour retourner à leur armée, 
sans permettre qu’ils s’arrêtent à portée de 
leur poste. 

Il enverra ensuite les paquets au général 
de l’armée. 

40. Lorsqu’un tambour ou trompette en- 
nemi entrera dans le camp sans avoir ét£ 
arrêté par les grandes gardes , le comman- 
dant du poste où il aura passé sera puni sé- 
vèrement. 

4 fi. A l’égard des déserteurs, on commen- 
cera par les désarmer ; si le logement du 
chef de l’état-major se trouve trop éloigné », 
ou qu’il n’y ait pas de sûreté à les y con- 
duire , on les fera garder à vue; s’ils sont 
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en grand nombre , on ne les laissera pas 
approcher , niais on les fera demeurer à' 
quelque distance de la garde , qui les n#- 
nera avec elle au camp lorsqu'elle sera 
relevée. 1 j ‘ 3 

On désarmera les déserteurs , et on ne 
leur laissera vendre ni chevaux , ni aucune 
partie de leitr équipement et armement , 
jusqu’à ce qu’ils aient été conduits au chef 
de l'état-major , qui en ordonnera d’après 
les ordres du général. ' •• • ' ? '■ • 

' 47 * Les grandes gardes qui' seront en 
avant et sur les flancs du • camp , n’en lais- 
seront sortir aucun soldat, cavalier ou dra-t 
gon ; elles arrêteront ceux qui tenteroient 
de passer au-delà , les enverront au com- 
mandant de la gendarmerie nationale , et 
en donneront avis en même teins au chef 
de l’état-major de l’armée. 

- 48. Les gardes postées siir les derrière* 
du camp , observeront la même chôse, à 
l’exception qu’elles laisseront passer les sol- 
dats ; cavaliers ou dragons qui auront des 
congés en la forme prescrite par les Tégle- 
mens. ' 

49. Elles ne causeront , ni les unes ni les 
autres , aucun trouble ni empêchement aux 
allans et venans pour le commerce et la 
subsistance du camp ; mais , au contraire , 
elles leur procureront toute la liberté eï 
sûreté nécessaires , ainsi qu’à ceux qui ap«- 
porteront des vivres et denrées. 

5 0. Lesofficierset sous-officiers resteront 
assidûment à leurs postes pendant tout le 
tems de leur garde, de manière que nul ne 
• en écarte sous tel prétexte que co soit, 

D 4* 
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5i„ Tonte garde postée pour, la sûreté, 
de l’armée , ne changera jamais la position;-, 
de son poste , et elle ne le quittera qu'a près, 
avoir été relevée par un autre , ou par un 
ordre par écrit, soit du général ou d.u chfefr 
de bataillon de brigade, à moins qu’un 
ollicier-générnl de jour , ou officier-su- 
périeur de piquet , ne vienne la déplace»- 
ou la retenir. 

5a. Le commandant d’une garde ne pourrai 
refuser de se laisser relever par une autrei 
garde, sous prétexte qu’elle seroit moins 
nombreuse que la sienne , ou commandée 
par un officier d’un grade inférieur autsien» 

Mais s’il arrivoit qu’une troupe se pré-, 
semât à une garde pour la relever , sans 
avoir été annoncée a l’ordre , et sans quo 
celui qui la commande fût porteur d’uni 
ordre signé du général ou du chef .de l’état^ 
major de l’infanterie ou deda division , .l’an-, 
tienne garde resterai à son poste , n’y laia-. 
sera point entrer l’autre * ,et laifera.itenir àl 
quelque. distance , jusqu’à cequei l’ordre lui 
soit arrivé de se laisser relever par. elle. 

53. Quand il y aura des consignes partie 
culières ou de nouveaux ordre», à donner 
aux postes , ils ne pourront l’être que par. 
les officiers- généraux, de jour ou deladii-p, 
vision. , les officiers-’SupérieuM ;de piquet et 
ceux de l’état-Ynajor-généraldeTinfanterièy 
qui les, donneront par éçrit Ou par billet», 
signés du chef de bataillo» de là divisiçnr 
ou de là brigade, 

54 . Les commandans des gardes se ser-. 
viront des cavaliers d’ordonnance qu'ils 
auront près d’eux , pour faire passer promp-e 
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tement au chefde bataillon deleur division^ 
les nouvellesintéressantes qu’ils apprentiron t 
des ennemis pendant la durée de leur garde; 
et si cela étoit fort pressant., .comme la 
marche, d’uii corps de troupe , ils le mar.<r 
deront en même tems au général. 

55 . Les postes, des brigades de fjanc se 
serviront de leurs cavaliers d’ordonnance 
pour ie même obj,et. 

56 . Le lieutenant qui devra être' détaché 
t}u poste du capitaine , marchera avec luj. 
jusqu’au jaoste que le capitaine deyrja oc- 
cuper , ou il le quittera pour aller prendre- 
le sien, conduit par un soldat d’ordonnance. 

57. Le capitaine enverra pendant la jour- 
née le mot d’ordre ou de ralliement au 
lieutenant détaché de son poste , et celui-ci 
ne le donnera que le soir aux sous-ofhcier» 
qui seront ayec lui. 

58 . Le lieutenant détaqhé n’enverra pas* 
d’ordonnance chez le chef de bataillon du 
corps , mais au poste du capitaine. 

69. lise conduira, pour relever ce poste r 
pour sa sûreté et pour son service , de la 
rhême manière qui! est dit ci : dessus- pour 

• , . l . • fi t > . *.J * i : ** *): ' ' il 

le capitaine. 

60. Lorsqu’il sera relevé , il viendra re- 
joindre le capitaine a son poste , pour re- 
tourner au camp avec lui , Sans que ni 
l’un ni l’autre puisse s’en retourner sépa- 
rerpent. 

61. Les officiers de garde descendront! 

y 7 -, « » 1 • r - • 7* * pv : il* )'* V f<U 11.' V 

exactement la parade a- la tête du camp* 

.*4 , , ..y ’ iir i . 1* 1 ?-»■ m m \un 

de leur bataillon . 

62. Ils y mettront leur détachement em 
bataille t en %oàt 1^7 e^»pr§ b». 
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avoir fait faire demi- tour à droite , ils Te 
congédieront. 

63. Ils feront rapporter en même tems à 
la division d’artillerie de la brigade , le* 
outils qui auroient pu être donnés à leur 
détachement , et en retireront le reçu. 

64 * Ils iront ensuite rendre compte à 
leurs chefs de bataillon, de brigade , des 
hommes qui pourront manquer , et des 
autres choses qui mériteront attention , et 
celui-ci en rendra compte au chef de l'état- 
major de l’armée. 


TITRE XV. 

Instruction particulière pour tout 
officier commandant dans un 
poste ou lieu fermé. 

T o ut officier , en arrivant dans le poste- 
qu’il doit occuper , s’y retranchera , et em- 
ploiera tous les moyens possibles pour Ile 
mettre en état de défense. 

11 déterminera la force et l’espèce de son 
retranchement , relativement a la nature' 
du terrain , à la force de son détachement 
et à l’objet de son poste.. 

Si son poste est en avant de l’armée , et 
à portée d’être attaqué , il se retranchera 
par une redoute ; les redans , flèches ou 
autres sortes deretranchemens pouvant être 
tournés par leur gorge , et ne devant être 
employés que quand ils seront soutenus etc. 
agpuyés pat un corps de troupes. 
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S’il est dans un village ou autre endroit 
fermé dont il ne puisse défendre l’enceintd 
entière , il se placera dans un cimetière , 
tnasùre de pierfe oü réduit avantageux , 
d’où il puisse à la fois couvrir le chemin 

F ar où il devra se retirer , et celui par où 
ennemi pourra venir à lui. ' ‘‘ 1 
Lorsque l’ennemi paroîtra en force , il 
fera rentrer ses postes en sentinelles avan- 
cées dans son retranchement , et en fera 
fermer toutes les barrières et avenues. 

: 11 enverra sur-le-champ informer le gé- 
néral de l’armée , et avertir le corps de 
troupes le plus à portée de son poste. 

Si le poste n’étoit susceptible d’aucune 
défense , ou que par quelque circonstance 
il ne se trouvât pas suffisamment retranché,, 
l’officier qui y- commandera , pourra se re- 
tirer lorsque l’ennemi menacera de l’attaquef 
avec des forces très-supérieures. 

- Tout poste retranché à portée de l’arméë 
ou d’un corps de groupes devant s’at- 
tendre à être secouru, l’officier qui le com- 
mandera , fera en conséquence ses dispo- 
sitions de défense , ne prenant conseil que 
de lui seul , parlant aux troupes d’un ton 
ferme , et n'écoutant à aucune sommation 
de la part de l’ennemi t en quelque nombre 
qü’il arrive. 

Il aura attention sur - tout de ne point 
confondre les attaques volantes avec les at- 
taques véritables, afin de ne pas consommer 
ses, munitions mal-à-propos. 

• 11 ne garnira le parapet de son poste qué 
de quelques fusiliers , gardant le gros de 
|a troupe ensemble < laissant arriver l’esfc 

D 6 
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nemi au pied <lu retranchement , et s’a- 
vançant alors en force sur la banquette pouf 
le repousser. . • 

11 n’abandonnera, le poste , qu’après s’y 
être long-tems défendu : et après avoir 
perdu, par la supériorité de l’ennernir toute 
espérance de a y soutenir ou d’y être se^ 
couru. 

Si l’ennemi lui a coupé le cheminlde la 
retraite , et qu’il ne- puisse pluased’ouvrir , 
ni compter sur aucun secours , il ne capr? 
tulera qu’à l'une des extrémités suivantes : 

De n avoir plus de munitions, , après le* 
avoir ménagées avec soin; 

De manquer de vivres, après avoir réduit 
la nourriture du soldat , et avoir souffert 
quelque tem,s la faim ou la soif 

Et enfin d’avoir perdu la plps, grande parti* 
de son monde. -, . , 

11 observera toutefois en se rendant , . 
qn’U. n’y a que deux formes de capitu- 
lation dont on ne peut s’écarter ; l’une > 
d’obtenir les honneurs de la guerre ; etl* 
seconde, de se rendre prisonnier de guerre.: 
dernière condition qu’il n’accepter* qu * 
toute extrémité , toute autre capitulation 
comme de ne pas servir de la guerre , oq 
dans un pays déterminé , ou contre la pui6^ 
sance avec laquelle on est en guerre , ne 
pouvant jamais être admise- dans sa justifi- 
cation. 

Aucun officier, ne pourra de même ca-* 

Î ntuler , par la considération de ménage* 
e lieu et les habitans , ou de conserver les 
troupes qui lui sont confiées : ce n’est point 
à lui à calculer ces mQtiià , à moins qu’il* 
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ne lui soient recommandés dans les ordres 
qui lui. ont été donnés ; son premier et 
unique objet doit, être- de se dcfendre jus- 
qu’à I extrémité , et.de saisir l'ocGasion de 
se signaler. 



T I T R E .'X Y L 

• ' .■ t 

Des sentinelles . 


A R T T e b, E FREMIR, R. 

Iw sentipplles. seront' toujours placées^ 
portée , et, s’il sepeut, en vue de. la gard# 
qui les. pose.-: / 

Si , pour quelque, raison particulière , on 
était obligé dé placer une, assez éloignée 
pour n’être vue ni entendue du poste, l’of- 
ficier qui !a^ commandera, placera un sous* 
officier et quatxe.fiommes, pour fournir cettp 
sentinelle et communiquer avec ellp ; Oit 
au moins il sera posé une sentinelle intérêt 
médiaire* qpi puisse voir et entendre la. 
Sentinelle la plus avancée , et avertir le 

PP Ste » - ; 

lues sentinelles des postes seront, rele*r 
yées de deux heures en deux heures , sans 

? ;u’on puisse les laisser pins long- teins en 
action. 

3. Lqrsem’on campera dans les tpiT?s des 

f randes gelées. , on les relèvera toutes le* 
eu res, et même plus souvent ,si cela étoit 
nécessaire. 

4. Ayant quq les sentfjaglleg partant, d’un 
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poste , elles seront présentées par le caporal 
de poste à celui qui Je commandera. 

5. Celui-ci les fera mettre en haie , et 
examinera si elles soùt en état de tout 

Î joint , si leurs fusils sont bien amorcés , si 
es pierres sont fermes et bien placées. 

6 . Il aura soin , avant leur départ , de 
régler les lieux où chacune d’elles devra 
être posée , les plus anciens soldats devant 
toujours être mis en faction dans les postes 
avancés. 

7 . Elles partiront toutes ensuite , sous la 
conduite du caporal , qui marchera à la 
tête , et elles le suivront deux à deux sans 
le quitter , ni i’allef attendre en chemin , 
pour quelque raison que ce soif. 

Le caporal commencera toujours par re- 
lever la sentinelle la plus avancée. 

8 . Celles qui seront relevées , le suivront 
de même pour revenir au posté , et aucune 
d’elles ne pourra poser les armes , qu’après 
que le caporal les aura présentées à I’of-* 
ncier , et qu’il aura ordonné de les faire 
sentrer. 

g. Les sentinelles , en se 1 rélevàrit , së 
présenteront les armes l’une à l’autre et 
elles se donneront la consigne en présence 
de leur caporal , qui s’avancera seul pour 
l’entendre donner , les sentinelles qui ne 
seront pas encore posées s’arrêtant quatre 
pas derrière lui. 

i Les officiers de garde iront Successivement 
tisiter les sentinelles , leur faire répéter lét 
consigne qu’elles auront reçue , - et la leur 
expliquer. 

1 xo. Aucune sentinelle ne se laissera janrai» 
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r relever que par les caporaux de son déta- 
chement. 

Les sentinelles doivent regarder attënti-: 
vement de tous les côtés pour bien dé- 
couvrir ce qui se passe autour d’elles , et 
avertir de la voix ou par des signes quand 
elles découvrent des troupes ou plusieurs 
personnes venant de leur côté. 

11. Pendant tout le teins qu’une senti- 
nelle sera en faction , elle ne pourra ja- 
mais quitter ses armes , ni s’asseoir, ni lire, 
ni chanter , ni même parler à personne 
sans nécessité. 

Les sentinelles doublées ne doivent jamais 

f jarler ensemble , que pour ce qui regarde 
e service : elles seront tournées de deux 
côtés opposés; et lorsqu’il paroîtra quelques 
troupes , l’une viendra avertir la garde f 
pendant que l T autre restera pour observer. 
Si l’une des deux déserte , l’autre tirërà 
dessus et avertira au poste 

12. Toute sentinelle qui sera trouvée en 
contravention sur quelqu’un de ces objets , 
ou qui auïa manqué à sa consigne , sera 
punie à la descente de la garde. 

i3. Toute sentinelle quelconque aura la 
baïonnette au bout du fusil. 

1 4- Lorsqu’il passera un officier à portée 
d’elle , elle s’arrêtera , fera face en tête 
et portera les armes. 

i5. Elle ne présentera les armes q.ue 
lorsque des troupes passeront à portée 
d’elle , ou qu’elle croira devoir se mettre 
en état de défense. ' . * 

16. Tout soldat commandé, soit pour 
marcher à l'avant- garde ; soit pour aller ect 
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faction , à la découverte oq en patrouille * 
portera l’arme au liras et la baïonnette a» 
bout. 

17. Les sentinelles placées pour la garde 
de l’artillerie ou des poudres , feront fac- 
tion le sabre ou la baïonnette à la main. 


TITRE XVII. 

JOes dètachemens, du rang que les 
troupes y garderont entre elles , 
et du rang que les officiers tien- 
dront entre euoc pour les com- 
mander y 

Article premier. 

» t « •' n J 

Tout détachement sera formé à la tête du 
çamp de son corps , et de là conduit, au 
centre de la brigade , où le capitaine de pi- 
quet de la brigade sera chargé d’assemblejt 
la totalité des détachernens. 

2. Le capitaine de piqupt de la brigade 
prendra , en arrivant , le qoip et le grade 
de l’officier qui comipapde le détachement , 

f our le remettre au chef c|e bataillon de lp, 
rigade. 

0. S’il ne doit pas y ayoir d’assemblée de 
'détachement an centre de la brigade, il 
partira en droiture du camp de spn corps 
pour se rendre a sa destination. 

4. Les détachemens d’infanterie , de quel- 
que demi'^rigadje qn’i/g sqient^ njapçbfxoftfc 
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eux suivant le rang de leur brigade ; 
mais les capitaines et officiers commande- 
ront suivant l’ancienneté de leurs commis- 
sions pu brevets ; les capitaines de grena- 
diers n’auront à cet égard d’autre avantage 
sur les capitaines de fusiliers. 

5 . L’ancienneté des commissions ou bre- 
vets à, parité de grade , déterminera de 
même le commandement entre les officiers 
supérieurs. 

6. En conséquence , afin de prévenir à 
cet égard toutes contestations ou méprises , 
tous les officiers supérieurs et subalternes 
qui marcheront en détachement , seront 
tenus de porter sur eux la commission 
ou le brevet de leur grade •, ou , à son dé- 
faut , une attestation signée des officiers 
supérieurs de leurs bataillons , qui en cons- 
tate la date. 

7. SL, lors de la réunion de plusieurs 
^étachemens , il n’y a pas eu de comman- 
dant spécialement nommé-, le commande- 
ment sera dévolu au plus ancien officier t 
d’après la confrontation de leurs titres , 
faite en présence du chef de bataillon de 
brigade; et s’ily^a un commandant , cette 
confrontation se fera pareillement en prér 
sence de ce dernier , afin qu’à son défaut , 
cehïi qui doit le remplacer soit instruit qu’il 
doit prendre. Je commandement. 

8. A parité de grade et d’-ancienneté dans 
ce grade , l’officier qui auroit obtenu une 
commission d'un grade supérieur , quoiqu’il 
n’eût pas marché en celte qualité , prendra 
le commandement. 

f A parité absolue de grade- et d’anciennetA 
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de grade , 1 ancienneté de service aura 
commandement; et à parité de grade, d’an- 
cienneté de grade et d’ancienneté de ser- 
vice , ce sera l'officier du plus ancien corps 
qui prendra le commandement. 

g. Tout commandant du détachement 
assignera à. son choix aux officiers supé- 
rieurs ou particuliers , les postes qu’ils de- 
vront y occuper, sans qu’ils puissent former 
aucune prétention relativement à leurs 
grades. 

J1 placera de même les troupes comme it 
le jugera nécessaire , sans que , sous pré- 
texte de rang ou de prérogative, elles puis- 
sent refuser de se conformer à ce qui sera 
par lui ordonné ; il observera cependant , 
autant qu’il sera possible , de ne point sé- 
parer les détachemens d’un même bataillon 
et d’une même brigade. 

10. L’officier de grade supérieur , soit 
d’infanterie , de cavalerie oti de dragons , 

* commandera par-tout à celui d’un grad« 
inférieur. 

11. A parité de grade , l’officier d'infarfc- 
terie commandera dans les lieux fermés , 
par préférence à celui de cavalerie et d© 
dragons ; et lorsqu’ils se trouveront en- 
semble en campagne, ou dans des lieux 
ouverts , l'officier de cavalerie -ou de dra- 
gons prendra le commandement parpréfér 
rence à celui d'infanterie. 

ia. Dans les détachemens mêlés d’infan- 
terie , de cavalerie ou de dragons à pied » 
les officiers d’infanterie commanderont , à 
gracie égal , ceux de cavalerie ou de dra- 
gons qui auroient marché avec ces cavaliers 
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Ou dragons à pied ; bien entendu que dans 
les détachemens’ où les cavaliers et dragons 
«erviroient à cheval , leurs officiers , à grade 
égal , commanderont en campagne ceux de 
l'infanterie. 

j 3. Tout officier d’infanterie , de cava- 
lerie ou de dragons , qui aura été nommé 
à l’ordre de l’armée , ou aura reçu un 
ordre particulier du général ou comman- 
dant du camp pour commander un déta- 
chement composé d’infanterie, de cavalerie 
ou de dragons , le commandera pendant 
tout le tems que le détachement sera hors 
du camp , et dans quelque lieu qu’il se 
trouve. 

i Lorsque l’officier commandant un dé- 
tachement composé d’infanterie , de cava- 
lerie et de dragons , sera tué , fait prison- 
nier , ou se trouvera hors d’état de le sui- 
vre , l’officier du grade supérieur après lui 
en prendra le commandement , ainsi qu’il 
a été dit ci- dessus , article 8. 

. i5. Lorsqu’il ne se trouvera point d’offi- 
ciers de grade supérieur dans le détache- 
ment , mais plusieurs officiers de ces diffé- 
rens corps d’un grade égal ; si , au moment 
où le commandant viendra à manquer , le 
détachement se trouve en plaine) le plus 
ancien capitaine de cavalerie ou de dragons 
en prendra le commandement; si , au con- 
traire , il est alors dans un lieu fermé , le 
commandement appartiendra au plus ancien 
capitaine d’infanterie. 

Les lieutenans et sous-lieutenans de ces 
corps en useront de môme entre eux. 

' L’officier auquel le commandement d'un 
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détachement sera ainsi échu , le conservera 
jusqu’à ce qu'il soit rentré "au camp. 

, 1 6. Quand un détachement sera dans le 
cas de se mettre à couvert dans un lieu où 
il trouvera d’autres troupes établies pour la 
garde , l’officier qui le commandera sera 
aux ordres de celui qui commandera ledit 
poste , pendant le tems que ledit comman- 
dant du détachement jugera à propos d’y 
demeurer, quand même le commandant 
dudit poste seroit inférieur, en grade au 
commandant du détachement; mais le com- 
ipandant du poste ne pourra y retenir le 
détachement sous quelque prétexte que es 
soit. - 

17. Si plusieurs détacherpens se rencon- 
trent ensemble dans un lieu fermé où il n’y 
aura pas d’autres troupes établies, le com- 
mandement sera réglé entre eux pour tout 
le tems qu’ils seront réunis , comrne, s’ils 
n’étpient qu’un seul et même détachement, 
sans néanmoins que le commandant d’un 
détachement puisse empêcher l’autre de 
suivre ses ordres et sa destination. 

18. Les chefs de brigade et autres officiers 
d’infanterie qui seront détachés pour es- 
corter les convois d’artillerie , se confor- 
meront à. ce qui leur sera demandé par l’oJE, 
ficier d’artillerie chargé du convoi , de 
quelqrue grade qu’il soit, pour l’ordre de 
marche des voitures, la disposition du parc 
et les postes et sentinelles à placer pour 
éviter les accidens. 

Ils déféreront aussi à ce qui leur sera pro- 
posé par l’officier d’artillerie pour l’heure 
du départ et des haltes , autant que cela 
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pourra s’accorder avec les nouvelles qu’ils 
auroient des ennemis et avec la sûreté et la 
défense du cônvoi , dont le commandant de 
l’escorte sera personnellement chargé. 

ïg. Lorsqu 'avec un convoi d’ariillerie il 
n’y aura point de détachement du corps 
d’artillerie , les troupes qui serviront d’es- 
corte à ce convoi d’artillerie , fourniront un 
soldat d’ordonnance au logis ou à la tente 
de l’officier d’artillefie commandant ledit 
convoi ; et si cet officier est chef de batail- 
lon d’artillerie ou d’un grade supérieur , H 
aura de plus une sentinelle. 

20. Tout officier qui commandera un 

détacheinenl sortant du camp pour aller aux 
ennemis , donnera un mot de ralliement^ 
sa troupe , et même, s’il en est besoin, un 
rendez-vous pour la r^embler , en cas 
que , par quelques circonstances , elle se 
trouvât séparée. , , , 

21. Le commandant d’un détachement 
pourra choisir l’officier qu’il voudra pour 
commander les petites troupes qu’il enverra 

• en avant , ou un détachement particulier. 

22. Les officiers commandant les diffé- 
rentes troupes qui composeront un déta- 

- chetnent , se tiendront exactement à leur 

- tête , soit en halte , soit en marche /et ils 
ne souffriront pas qu’aucun soldat quitte son 

' rang et ses ‘armes. 

20 . Pendant toute la durée du détache- 

- ment , ils seront responsables dé la disci- 
pline des troupes qu’ils commanderont , et 
ils les tiendront avec autant d’ordre qu’au 

- camp. . : •- 


Digitized by Google 



§4 Règlement pour ï infanterie 

S’ils sont en poste fixe , ils les feront exer- 
cer régulièrement. 

. Le commandant en chef du détachement 
sera chargé de la discipline et tenue de 
•toutes les troupes qui le composeront , et 
en sera personnellement responsable. 

z\. Les détachemens observeront en mar- 
che le même ordre et mêmes précautions 
qui seront détaillées ci-après pour les corps , 
au titre des marches. 

2 5 . Lorsqu’un détachement rentrant à 
l’armée , se trouvera à la vue du camp , et 
en dedans des grandes gardés , l'officier 
qui le commandera fera faire halte à son 
•avant-garde , et mettre les troupes en ba- 
taille a mesure quelles arriveront , faisant 
face au-dehors du camp. 

- 26. Lorsque son arrière-garde l’aura joint, 

il fera défiler devant lui chaque troupe , et 
• la renverra à son camp. 

27. 11 examinera , avant de les faire dé- 
filer , s’il ne manque personne. 

2<S. Après avoir fait l’arrière garde de tout 
le détachement, il ira en rendre compte au 
général divisionnaire commandant de la di- 
vision , ou au général de l'armée , s’il en a 
. reçu une instruction particulière. 

29. Si le détachement est chargé d’escor- 
ter quelque convoi ou, équipages , il ordon- 
nera aux troupes de l’escorte qui auront la 
tête , de s’arrêter successivement dès qu’elles 

-seront à portée du camp , de se mettre en 
bataille ; et après que le convoi ou équi- 
pages seront tous entrés dans le camp , il y 
.fera rentrer son escorte. 

30. Les détachement de chaque régimeat 
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ne se sépareront qu’à la tête de leur corps , 
et il ne sera permis à aucun soldat de quitter 
pjutôt sa troupe, t <->■■■*■ 

31. Les officiers qui auront commandé 
ces détachemens , en rendront compte , à 
leur retour , à leurs officiers supérieurs » 
et, en leur absence, au commandant de 
leur demi-brigade. 

3 2 . Ils informeront aussi le chef de ba- 
taillon de brigade de ce qui s y sera passé 

• de nouveau , pour qu’il puisse en rendre « 

compte au chef de l’état-major de l’armée. 

33. 11 sera commandé avec un détacher 
ment en chef de bataillon ou de chef de 
brigade , un frater de leur brigade ; et aux 

, détachemens d'officiers- généraux , un dé- 
tachement de l’hôpital ambulant , propor- 
tionné à leur force. » 

34 . Lorsqu’il sera fait des prises par les 
1 détachemens commandés par un officier- 
'< général, chaque commandant de corps , sll 

ry a des corps entiers , ou les commandans 
de chaque troupe , si on y a marché par 
détachemens , Feront rassembler les chè- • 

; vaux , mulets , effets , voitures, etc. , prisv' 
par les soldats de leurs demi-brigades ou 
troupes , les feront vendre , et distribuer 
• le prix à chaque sous-officier et soldat. 

36. A L’égard des détachemens de chef de 
brigade et de chef de bataillon , il sera ob- 
servé tout ce qui est prescrit au titre des 
partis. 

Il y aura seulement cette différence , 
que , soit dans les détachemens d’officier- 
: général , soit dans ceux de chef de brigade 
$t chef de bataillon , les commandans ni Ie$ 

: .c-i 
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officiers n’auront aucune part à la -vente de* 
"prises, dont le produit sera partagé 'tout 
entier entre les sous-olfici.ers ett soldats qui 
les auront, faites. n i « 

■ ■ h ^ • ■ ■ • ■ 1 — -,--r 

l T -I T R E X V I I 1. 

Instruction pour les commandons 
des détacllemens { et escortes de 
convois , • 

Article premier. 

T out officier, de quelque; grade qu’il soit, 
chargé du commandement d’un détache- 
ment, ‘doit tâcher de bien comprendre l'ins- 
_ truction qui lui sera Sonnée en partant , et 
l se la bien faire expliquer , puisque c’est èn 
- conséquence .qu’il doit régler 'la conduite 
t'qu’il a à tenir , qui dol*t êire différente sui- 
vant les différons objets qu’il lui sera or- 
donné de remplir. 

lis peuvent être de plusieurs espèces ; 
1 1 °. faire une avant, garde d’année r ou d’.un 
gros corps , pour occuper un poste avanta- 
'geux et important ; 2 °. fp.ire une af-rière- 
^ garde; 3°. suivre un ennemi battu; 4°* 
"pousser un corps que l’ennemi àuroit avancé 
. pour couvrir ses mouvemens ou sa retraite; 
t 5°. escorter un cotivoi ou des équipages ; 

6°. aller aux nouvelles , et reconnoitre la 
' marche ou la position d’un ennemi» 

L'officier cfiargé de faire l’avant-garde 
d’une armée ou d’un corps , 'doit pousser 

vivement 
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vivement les troupes qu’il peut trouver de- 
vant lui , jusqu’à ce qu’il ait gagné la hau- 
teur ou le poste avantageux qu’il doit occu- 
per. Quand il y est parvenu , il doit s’y 
maintenir et s’y défendre avec la plus grande 
opiniâtreté , puisqu’il est soutenu de l’ar- 
mée ou d’un gros corps à qui il doit donner 
le tems d’arriver. 

Dans une arrière-garde , au contraire , il 
doit éviter de combattre et de s’engager le 
plus qu’il lui sera possible; et s’il y est forcé 
après avoir repoussé l’ennemi , il doit bien 
se garder de le suivre , puisque l’objet de 
l’ennemi qui l’attaque doit être de retarder 
sa marche , pour donner le temps à des 
forces plus considérables d’arriver sur lui , 
et que le sien doit être de faire sa retraite 
«ans perte. 

• Lorsqu’il aura à suivre un ennemi battu , 
il ne peut le faire trop vivement , sans ce- 
pendant abandonner à sa poursuite la tota- 
lité du.détachement ; mais, suivant sa force, 
il en laissera débander une ou plusieurs 
“troupes pour l’atteindre et l’empêcher de se 
•rallier , et suivra avec le gros au trot et en 
-bon ordre , pour être toujours en état de 
résister à des troupes fraîches , s’il en sur- 
-venoit. 

Au contraire , lorsqu’il lui sera ordonné 
de pousser un corps que l’ennemi présea- 
-teroit devant lui pour couvrir ses manoeu- 
vres , sa marche ou sa retraite , il doit l’at- 
taquer avec la totalité du détachement et le 
plus vivement possible , l’objet étant alors 
de percer ce masque pour voir ce que l'en- 
nemi a , ou fait au-delà. . 


E 
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L’escorte d’un convoi étant faite pour la 
défendre et le conduire sûrement à sa desti- 
nation , l’objet unique de l'officier qui la 
commande doit x’tre de le couvrir , d’éviter 
de combattre autant qu’il lui est possible , 
de ne le faire que forcément , mais avec 
vigueur 5 et quelque avantage que dans ce 
cas il puisse avoir sur l’ennemi , de ne le 
point poursuivre , et de continuer sa mar- ' 
che aussitôt qu’il le peut avec sûreté. 

Quand il sera chargé d’aller aux nou- 
velles , ou de reconnoître la marche ou la 
position d’un ennemi , il doit marcher avec 
la to'aJité du détachement , jusqu a une 
certaine distance de l’ennemi ; de là il dé- 
tachera des troupes à cheval qui se soutien- 
dront en échelons ; il se portera légèrement 
avec les plus avancées sur quelque hauteur- 
ou autre point d’oû il puisse bien décou- 
vrir ; et après avoir observé attentivement 
ce qu’il a ordre de tâcher de çonnoître., il 
repliera de même légèrement les troupes 
qu’il aura avancées , et rejoindra le gros de 
son détachement : son objet étant alors rem- 
pli , et n’en devant plus avoir d’autre que 
d’aller informer le général de ce qu’il aura 
vu et appris. 

Pour s’acquitter de ces différentes contr 
missions , tout commandant de détaché-, 
ment observera ce qui suit : 

De quelque force que soit son détache— x 
ment , il le fera toujours marcher avec les 
plus grandes précautions , ayant des pa- 
trouilles en avant de lui , et derrière et sur 
ses flancs , et ne s’engageant dans aucun 
jqilage , chemins creux f bois ou plaines ^ 
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sans les avoir fait soigneusement recon- 

noître. , . ■ . 

Il observera de disposer les troupes qui 
composeront son détachement , dans Je 
terrain et dans l’ordre qui leur est propre , 
de manière que dans la plaine la cavalerie 
couvre l’infanterie , et que dans les pays 
coupés l’infanterie protège la cavalerie. 

Dans les pays mêlés de plaines et défilés 
ou bois , il entremêlera ces deux corps de 
manière ou’ils puissent au besoin se secou : . 
rir mutuellement. . . 

Lorsqu’il marchera la nuit dans quelque 
nature de terrain que ce soit , il mettra 
toujours la plus grande partie de son înian- 
terie à l’avant-garde . la faisant précéder par 
.. rlp cavalerie • pour 



de i euiieim 9 « — — 7 ; » 

par le gros de sa cavalerie , a la queue de 
laquelle il mettra quelque infanterie , qui 
sera elle-même suivie d’un petit détache- 
ment de cavalerie pour faire son arriérer 
garde et l’instruire de ce qui pourroit venir 

sur ses derrières. ' .* *. 

: La raison de cette disposition est que si , 

la nuit , le gros de la cavalerie faisoit l'avant- 
garde / et qu’elle fût culbutée par l’ennemi, 
elle passeroit nécessairement sur le corps de 
l’infanterie qui seroit derrière elle , et y 
causeroit le plus grand désordre , qui seroit 
très-difficile à réparer ; d’ailleurs , il est peu 
possible de faire usage de la cavalerie la nuit , 
au lieu que l’infanterie peut toujours , par 
■son feu , pousser et arrêter l’ennemi ; et en 
cas qu’elle soit obligée de plier , elle n* 

' . . ,Ea 
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Cause fioint de désordre irrémédiable dans 
la cavalerie. Si le détachement marche en 
retraite il prendra l’ordre contraire. 

‘ Tous commandans de détachemens , et 
sur-tout de ceux qui se portent sur l'ennemi 
et sont exposés à être attaqués dans leur re- 
traite , doivent , en marchant en avant K 
examiner avec le plus grand soin le pays 
qu'ils parcourent , 'faire attend n aux 
bois f marais , ponts qu’ils traversent , et 
bien reconnoitre les endroits où ils devront 
placer l’infanterie , pour protéger leur re- 
tour et faciliter le passage des dt filés de la 
cavalerie : et comme l’aspect des pays est 
différent , suivant le point de vue où on les 
voit , afin de se pouvoir bien reconnodre 
dans leur retraite , ils s’arrêteront souvent 
en se portant en avant , et se retourneront 
pour prendre des points de vue qui les gui- 
dent quand ils seront obligés de revenir. 
Cette attention est bien importante ; pour 
l’avoir négligée , des détachemens ont été 
souvent maltraités , ayant manqué de re- 
trouver les ponts et passages, et s’étant jetés 
dans des obstacles qui les ont arrêtés , et 
donné’ à l’ennemi le teins de les atteindre. . 

Dans les haltes, le commandant mettra 
son détachement en bataille , faisant lace 
au terrain par où l’ennemi pcmrroit venir à 
lui , plaçant en avant et autour de son dé- 
tachement de petits corps- de-garde , des 
vedettes et des sentinelles pour être averti , 
et ne faisant repaître ses troupes que succes- 
sivement , les uns restant à cheval et en 
rdre, pendant que les autres seront dé- 
ridés. 
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Il redoublera de vigilance et de précau- 
tions lorsqu’il sera obligé de s’arrêter pour 
passer la nuit. ' ■ r ' 1 

t S il se trouve dans le cas d’être attaque 
par. un corps supérieur ou égal au sien , il 
disposer^ son détachement de la manière et 
dans le terrain le plus favorable aux diffé- 
rentes espèces de troupes qui le compose- 
ront. > ■ _ . J.«.w • ï» 

Tout commandant de détachement alliera 
la prudence avec de courage , ‘en sorte qn il 
ne s’engage point sans nécessité , mais aussi 
qu’il n’évite point de combattre quand l’objet 
qu’il a à remplir le demande},» et qu’a lors 
il. le fasse avec la plus grande vigueur , en 
donnaut luè-même l’.exerùple y pe qui est la 
manière la plus efficace d’engager les troupes 
à faine leur devdir. 

fi t 'escorte des convois on équipages dev 
mande des précautions particulièrespl’offi- 
cier qui èm sera chargé ne négligera rien 
pour être averti de la marche-d^-Uennomi ) 
.poussant pour cela des patrouilles sur tous 
les chemins par lesquels il pourroit venir d 
lui , et sur tontes les hauteurs d^où on 
pourra le découvrir. Il ne divisera jamais 
son escorte en petites parties, maiss, Suivant 
sa force , il la réparera’ en plusieurs divit 
sions ; il en pkcéra une à la tête', 1 ; tfne à la 
qilelie , et les antres finiermédiairernent , de 
manière qu’elles puissent se prêter- Secours 
et se réunir au besoin. 

. 11 chargera particulièrement des officiers 
et sous-officiers choisis , de veilletdà cequè 
Jès chariots marchent toujours Serrés' et ne 
fassent point une; trop longue file; - J •* 
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Si le convoi doit passer un défilé ou cîie- 
min creux , le commandant enverra le déta- 
chement d’infanterie pour en occuper la 
tête et les hauteurs qui‘ le bordent , et il 
inettra son escorte en bataille pour couvrir 
son convoi , observant que si c’est par ses 
derrières qu’il a le plus à craindre, la plus 
grande partie de l’escorte demeurera en-* 
deçà du défilé pour en couvrir le passage; 
si c’est par le côté vers lequel il marche que 
l’ennemi peut plus facilement l’attaquer, 
l’escorte se portera en avant du défilé pour 
en protéger la sortie ; et quand la totalité dut 
convoi aura .passé, on se remettra en mar- 
che , et les troupes de l’escorte reprendrônt 
les postes quelque, ^voient été précédem- 
ment assignés. . o 

Si, par la supériorité > de l'ennemi le 
convoi ne poüvoit continuer sa marche sans 
dahger , l’officier qui Jo commandera fera 
arrêter et parquer les voitures* dans l’en- 
droit le plus avantageux , et il y demeurera 
jusqu’à ce que, par une défense vigoureuse^ 
il ait pu forcer d’ennemi à se retirer , ou 
qu’il ait été secouru.. r « .> 

Si , pendant que l’fcscorte est pressée par 
l’ennemi , ou dahs ufi défilé , quelque cha- 
riot du -convoi venoit à se briSe.r , la charge 
en sera .diligemment répartie sur les qutres, 
le chariot, cassé jeté. hors du chemin , et les 
chevaux. attelés aux, voitures qui en auroient 
besoin. ’ ‘ » 

Lorsque ..le convoi s’arrêtera pour passer 
la nuit, le commandant en fera parquer les 
chariots, dans un terrain libre et découvert , 
et occupera âvec iesi troupes tous, les points 
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et débouchés qui pourront le couvrir ; lors- 
que son parc sera également en sûreté au- 
delà comme en*deça du village ou ruisseau 
auprès duquel il s'arrêtera , il fera parquer 
- son convoi au-delà , étant toujours avanta- 
geux de passer le défilé lorsqu’on arrive , et 
pendant que les voitures sont en file; mais 
cet arrangement de commodité doit toujours 
être subordonné à la sûreté du convoi. 

Tout ce qui est prescrit ci-dessus , con- 
cerne tout commandant de détachement , 
de quelque nombre de troupes qu’il soit 
formé ; mais dans les dëtachemens ou es- 
cortes particulières de cent cinquante, cent 
ou seulement cinquante hommes d'infan- 
terie , l’officier qui en sera chargé redou- 
blera d’attention et de prévoyance , le 

Î >etit nombre de troupes qu’il a avec lui les 
ui rendant plus nécessaires. 

Il ne séparera point alors son détache- 
ment ; il mettra seulement une escouade 
à la tète , une à la queue , et quelque sol- 
dats sur les flancs , pour faire filer les voi- 
tures , y maintenir l’ordre , et l’avertir si 
l’ennemi paroissoit ; et il se placera avec la 
totalité de son détachement dans l’endroit le 
plus exposé , d’où il se portera avec lui 
par tout où le besoin l’exigera. Si le déta- 
chement étoit de cinquante ou soixante 
hommes, au lieu d’escouades il ne mettroit 
que deux fusiliers à la tète et à la queue du 
convoi. 

En cas d’attaque , il aura attention de 
bien ménager son feu , de ne jamais faire 
tirer la totalité de sa troupe à la fois ; mais 
l’ayant divisée en, deux sections, de ne faire 
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tirer la seconde qu’après que la première 
«aura rechargé. Toute troupe quL marchera 
seule , quand elle ne seroit que d’une es- 
couade , sera toujours divisée en deux par- 
ties, et observera pour son feu ce qui vienl 
d’être dit ci-dessus. 


TITRE XIX. 

i 

' Des marches. 

Article premier. 

Aussitôt que l’armée sera arrivée dans 
un camp , le chef de l’état-major de l’ar- 
mée , après avoir pris l’ordre du général , 
donnera les siensà l’adjudant-général chargé 
en chef des marches , pour en ouvrir une 
du côté où le général se propose de mar- 
cher , et il y fera travailler sur-le-champ 
avec la plus grande diligence. 

Lorsque l’armée séjournera quelques jours 
dans un camp , il sera ouvert des marches 
en avant , en arrière et sur les deux lianes 
de l’armée, jusqu’à plusieurs lieues, s’il est 
possible^ de son camp , en sorte que, sui- 
vant les circonstances , elle puisse se porter 
facilement où le besoin pourroit le de- 
mander. 

2 . L'armée marchera ordinairement sur 
six colonnes ; chaque aile de cavalerie et 
chaque division d’infanterie formera la 
sienne , la plus ancienne brigade en ayant 
la tète , suivie des autres de première ligne , 
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et ensuite de celles de la seconde dans le 
même ordre que celles de première. 

Les corps campés en réserve marcheront 
par la colonne , et dans lie rang qui leur 
sera prescrit par le général, i * t 

3. Lorsque l’armée marchéfa sur quatre 
colonnes , la première ligne de cavalerie 
de l’aile droite marchera avec la première 
division d’infanterie , et la seconde avec la 
seconde division. 

La première ligne de l’aile gauche de 
cavalerie marchera avec la quatrième divi- 
sion , et la seconde avec la troisième. 

Les deux 'brigades d’infanterie couvrant 
les ailes , marcheront par la même colonne 
que la première ligne de la cavalerie de leur 
aile , et feront l’arrière-garde des troupes 
de cette colonne. 1 - 


4. La nature du pays réglera alors si la 
division d’infanteriedevra avoir la tête ou la 
queue des colonnes ; on en avertira dans 
l’ordre de marché. 1 


5. Lorsque l’on marchera sur six colon- 

ies , les deux brigades d’infanterie desti- 
nées à couvrir les. flancs de la cavalerie;, 
marcheront de même à la tête ou à la queue 
de la cavalerie de leur aile, suivant la na- 
ture du payV\ , , «• ; 0 > , ,j î . . 

6. Les divisions d’artillerie attachées aux 

quatre divisions d’infanterie , marcheront 
toujours à la suite de l’infanterie de la divi- 
sion dont elles seront. . .. 1 

Si , par la nature du pays , 'cela devenoit 
: impossible , elles- en seroient averties par 
Je chef de l’état-jnajor , et il lenr : seroit en 

"" r ' ' E 6 
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même tems indiqué la colonne par laquelle 
elles devraient marcher. 

7. 1 e gros parc d’artillerie'marchera tou- 
jours par la colonne qui sera la meilleure, 
et après les menus et gros équipages de 
cette colonne. . . 

L’itinéraire particulier stra envoyé au 
commandant de l’artillerie. 

8. Les équipages du quartier-général mar- 
cheront par la colonne qui sera indiquée 
dans l’ordre qui sera donné au vaguemestre 
général; le trésor aura toujours la tête des 
gros équipages du quartier-général. . 

9. Chaque bataillon donnera un caporal 

et une escouade d’escorte à ses équipages ; 
les demi-brigades y mettront un sergent et 
trois escouades; ces escortes seront aux or- 
dres d’un lieutenant ou sous-lieutenant par 
brigade. , / . 

Lorsque les équipages ,ne marcheront 
point avec les troupes , il sera commandé 
en outre des escortes proportionnées aux 
circonstances. 

30. Lorsque tonte l’infanterie de l’armée 
devra marcher ou prendre le$ armes , on 
-battra d’abord la générale ensuite Rassem- 
blée et le drdpeau. 

Quand il ne devra marcher qu’une partie 
de l’infanterie , on battra le premier au lieu 
dé la générale. " ' " ' ■ • •' ' ,? ' 

ï». il ne sera jamais laissé plus d’une 
demi- heure d'intervalle de la générale à 
Rassemblée , et plus d’une 'heure de Ras- 
semblée au drapeau. 

1a. Les officiers-généraux et particuliers 
jlçauerçfnt ordre , une fois pour toutes, que 
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leurs équipages et effets soient rassemblés 
tous les soirs et' prêts à charger , afin que 
si l’armée ou les équipages reçoivent pen- 
dant la nuit ordre de partir , rien ne puisse 
retarder leur marche. 

1 3 . On n’averiira jamais à l’ordre que l’ar- 
mée devra marcher le lendemain , et La 
générale sera toujours le signal du départ. 

14. Les jours de marche , le tambour de 
la garde de la place du quartier- général , et 
le trompette de la garde de cavalerie, com- 
menceront à battre la générale et à sonner 
le boute-selle au moment que cela leur aura 
été ordonné par le chef de l’état-major de 
l’armée ; ils sortiront du quartier- général en 
battant et sonnant , et iront jusqu’au plus 
prochain corps de la ligne , qui donnera 
aussitôt le signal pour avertir les tambours 
et les trompettes de se préparer à battre et 
à sonner, et incontinent après , ils battront 
la générale et sonneront le boute-selle. 

Tous les tambours des gardes , de police 
et de celles des officiers- généraux , battront 
aussi en même tems la générale. 

1 5 . Une demi-heure après la générale t 

on battra l' assemblée , et une heure après 
T assemblée , on battra ledrapeau; le signal 
pour ces batteries sera donné, pour la ligne r 
par les tambours de la première brigade 
d’infanterie de la droite , et pour le quar- 
tier-général , par celui de la garde de la 
place. J . 

1 6. Aussitôt qu’on battra la générale , il 
partira du quartier-général quatre adjudans- 
généraux pour se rendre diligemment au 
çamp , et y apporter chacun à un des chef» 

E £ 


ïoS Réglement pour • l' infanterie 
de bataillon des quatre divisions d’infante- 
rie , les ordres , s’il y en a de particuliers 
à leur donner , ce qui devra arriver très- 
rarement , les ordres généraux, détaillés 
dans les articles suivans , devant suffire 
pour procurer la. célérité et l'ordre dans les 
marelles. 

17. Toutes les fois qu’on battra la géné- 
rale , les officiers et soldats se lèveront , 
s'habilleront et s’armeront promptement ; 
on sellera et bâtera les chevaux , et on har- 
nachera ceux de l’artillerie et des voitures à 
roues. 

A /’ assemblée , on détendra , chargera 
et attèlera diligemment. 

Au drapeau , lés troupes se mettront en 
bataille à la tète de leur camp. 

Les divisions d’artillerie se tiendront prê- 
tes à prendre la queue des colonnes d’in- 
Jfanterie auxquelles elles sont attachées. Les 
menus équipages se placeront de manière à 
pouvoir suivre l’artillerie de leur division , 
les menus équipages dos officiers- généraux 
de leur division ayant la tête des menus équi- 
pages des troupes qui garderont entre eux 
ie rang que leurs brigades tiennent dansleur 
division. Les gros équipages suivront ensuite 
dans le même ordre , et les vieilles gardes 
se rendront au centre de la queue du camp 
de la seconde ligne de leur division, pour 
faire l’arrière-garde des équipages. 

j 8. Lorsque l’armée marchera sur six co- 
lonnes , il n’y aura donc aucun ordre à 
donner ; et quand elle marchera seulement 
sur quatre , il suffira que le chef de l’état- 
major en prévienne par écrit le$ cheJfc de 
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bataillon des divisions , ou donne en con- 
séquence des ordres aux adjudans-généraux. 
chargés de la formation des colonnes de 
marche. 

ig. Comme la marche de l’armée doit 
être ordinairement ouverte par des corps 
avancés , Les bataillons de grenadiers de 
chaque division suffiront pour faire l’avant- 
garde de la colonne par laquelle elle mar- 
chera; ils seront, suivis des nouvelles gardes 
et des campemens. 

La division d’artillerie d’avant-garde mar- 
chera ordinairement après les bataillons de 
grenadiers de la seconde division d’infan- 
terie. 

Lorsqu’elle devra avoir une autre desti- 
nation , parce que le général jugera à propos 
de f lire marcher les bataillons de grenadiers 
de la seconde division par quelque autre 
colonne, le chef de l’état-major en avertira 
le lieutenant de la seconde division dans 
l’ordre qu’il lui enverra , pour qu’il le fasse 
savoir à l’officier d’artillerie qui comman- 
, dera l’artillerie d’avant-garde. 

20. Si le général jugeoit à propos de ras- 
sembler tout ou plusieurs bataillons de gre- 
nadiers , pour renforcer l’avant-garde d’une 
colonne , cela sera marqué dans les ordres 
envoyés par le chef de l'état-major aux chefs 
de bataillon des divisions. 

- 21. Mais , dans tous les cas , les nou- 
velles gardes et les campemens marcheront 
à la tête de la colonne de leur division , et 
ne seront point rassemblés dans un même 
point , pour leur éviter la fatigue de s’y 
rçndre , et celle , ea arrivant au. nouvel» 
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camp , de venir regagner le - terrain que 
leurs demi-brigades devront occuper , ou 
les postes où elles devront être placées , qui 
seront toujours ceux les plus à portée de 
leur camp. 

22. Lorsqu’il y aura des ordres particuliers 

F our la marche à envoyer par le chef de 
état-major aux chefs de bataillon des di- 
visions , ils seront toujours écrits en cette 
forme : « 

Première colonne. 

Elle sera composée de la brigade de ... . 
de celle de ... . etc. , dans l’ordre où elles 
devront marcher. 

L’artillerie marchera après la brigade de. 
Les équipages s’assembleront à tel rendez- 
vous. 

Les bataillons de grenadiers et chasseurs 
de cette division , se rendront à telle heure 
à la tête de la brigade de ... . 

Les anciennes gardes se rassembleront à 
tel rendez-vous , pour faire l’arrière-garde 
des équipages. 

Et ainsi des autres choses qu’il pourroit 
avoir à ordonner, énoncées en peu de pa- 
roles , sans entrer dans aucun autre détail , 
et sans instruire une colonne des ordres qui 
concerneroient les autres , à moins que cela 
ne devînt nécessaire pour l’arrangement gé- 
néral de la marche. 

23 . S’il ne devoit marcher qu’une ou 
deux brigades , les adjudans - généraux se 
rendroient en droiture au camp de ces bri- 
gades , pqur leur en donner l’çrdre , et ils 
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en instruiroient ensuite les chefs de ba- 
taillon des divisions dont elles feroient 
partie. 

24. Tontes les fois qu’on battra la géné- 
rale , les olficiers - généraux se rendront 
promptement à la tête de leur division ; les 
bataillons de grenadiers s’assembleront sur- 
le-champ cent pas en avant du centre du 
camp des brigades de première ligne de 
chaque division ; les nouvelles gardes se for- 
meront derrière eux , les campemens en 
troisième ligne , ensuite les convalescens , 
et ils attendront ainsi les ordres qui leur 
seront donnés. , 

25 . Si la générale se battoit pour une 
réjouissance , et que l’armée ne dût pas 
marcher , les troupes en seroient préve- 
nues , afin que les bataillons de grenadiers 
et les campemens ne s’assemblassent pas. 1 , 

26. Dès que l’ordre aura été donné pour 
marcher , les chefs de bataillon de brigade 
avertiront les officiers détachés , de ce qui 
sera ordonné pour eux. 

27. Lorsqu’on battra la générale ou le 
premier , les officiers de piquet des bri- 
gades qui devront marcher , monteront à 
cheval ; ils se partageront à la tête , à la * 
queue et sur les flancs de leurs corps , et 
ils feront poser- des sentinelles d’augmen- 
tation où ils le jugeront nécessaire , afin 
d’empêcher les soldats de sortir du camp. 

28. Lorsque le général aura ordonné un 
rendez-vous pour assembler les bataillons de 
grenadiers pour faire l’avant-garde , le gé- 
néral de brigade de jour , les officiers su- 
périeurs de piquet , et les chefs des différons 
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.états-majors , ou , en leur absence , un de 
leurs aides, se rendi ont à ce rendez-vous 
d’assemblée pour marcher avec cetle avant- 
garde , et )e chef de bataillon de piquet y 
rangera les bataillons de grenadiers dans le 
même ordre que leurs brigades seront cam- 
pées dans l'armée. 

Mais quand le général n’aura point donné 
cet ordre , tous les officiers se rendront à 
.la tête des grenadiers de la seconde di- 
vision: d'i’danterie ; il s’y trouvera un of- 
ficier de l’état major de l’armée, et ils se 
mettront aussitôt en marche après que l'as- 
semblée aura été battue. 

Les bataillonsdegrenadiers , les nouvelles 
cardes et les campemens des autres co- 
lonnes, s’ébranleront aussi en même tems; 
ils seront aux ordres de l'officier supérieur 
plus avancé en grade parmi ceux qui com- 
manderont les bataillons de grenadiers , ou 
les escadrons de chasseurs à cheval de leur 
colonne. 

Lorsqu’ils seront arrivés dans le terrain 
du nouveau camp , ils feront halte,, et y 
attendront les ordres du général de bri- 
gade de jour., 

29. Quand il sera ordonné que les vieilles 
gardes de plusieurs divisions s’assemblent 
à un rendez-vous indiqué , un ou plusieurs 
officiers supérieurs sortant de piquet , sui- 
vant leur nombre , s’y trouveront pour les 
commander ; le chef de bataillon sortant 
de piquet , les assemblera’ et les disposera 
par rangs de divisions et de brigades , et 
marchera avec elles. • „ >c 

5 o. A l'assemblée pn fera détendre > pliqr 
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les tentes , et charger les équipages et che- 
vaux de compagnies. 

5 j. On observera, pour détendre le camp 
du soldat , que deux hommes par tente se 
placent aux deux mâts , aussitôt que V as- 
semblée commencera à battre, et que toute» 
les tentes tombent à la fois lorsque les tam- 
bours cesseront. 

5*2. Les officiers et sous-officiers tiendront 
la main à ce que chaque soldat rassemble 
ses effets , outils, arméniens et autres us- 
tensiles, et ils empêcheront qu’il n’y ait de 
dispute entre eux pour les porter. 

53. Ils leur feront éteindre exactement 
les feux , et empêcheront qu ils ne brûlent 
la paille et les baraques du vieux camp. 

Les commandans des corps en seront res- 
ponsables. 

34 . Un quart-d’heure avant qu’on batte 
le drapeau y les compagnies prendront les 
armes et se mettront en haie dans les grandes 
rues du camp , sans déborder le front de 
b.tndière , et les sergens marqueront les 
rangs qu’elles devront former. 

55. Les capitaines feront ensuite l'appel 
et l’inspection , et veilleront à ce que cha- 
que soldat soit muni de son petit bidon plein 
d’eau. 

56. Ils feront distribuer devant eux , par 
les chefs d’escouades , deux cuillerées de 
vlnuigie par bidon, afin d’épurer l’eau et 
de lui ôter sa' crudité. 

37 . Les vivandiers des demi-brigades s’ar- 
rangeront entre eux pour avoir toujours 
trois petits tonneaux de vinaigre de vin 
d’une bonne espèce ; ce vinaigre sera taxé 
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à un prix raisonnable en entrant en cam^ 
pagne , par le général de l’armée , et ce 

Î >rix ne changera plus. Les chefs de batail- 
on tiendront la main à ce que cet article 
soit exécuté ; ils empêcheront aussi que les 
vivandiers ne débitent d’eau-de-vie de 
grain , qui est très-mal saine , mais seule- 
ment de l’eau-de-vie de vin d’une bonne 
qualité. 

38. Lorsque l’on battra au drapeau , les 
capitaines feront marcher leur compagnie 
pour se former en avant des faisceaux. 

lis observeront de déboucher des rues 
tons en même tems ; et dès que le bataillon 
sera en bataille, il s’alignera sur celui de 
la droite de sa brigade , qui devra lui-même 
s’aligner sur le premier bataillon delà droite 
de la ligne. 

5g. Aussitôt qu’on battra la générale , 
les adjudans-généraux de l’armée partiront 
du quartier-général pour se rendre à la tête 
des colonnes qu’ils devront conduire , et 
remettre leur itinéraire aux officiers-géné- 
raux qui les commanderont. 

4o. Dès que les troupes seront en bataille, 
l’adjiidant-général chargé de la formation 
de chaque colonne de l’armée , y fera en- 
trer les brigades qui devront la composer , 
et la disposera à se mettre en marche pac 
les mouvemens prescrits dans le nouveau 
réglement des manœuvres. 

4<. l es brigades de seconde ligne vien- 
dront en même tems joindre celles de la 
première ; et aussitôt que toute l’infanterie 
qui devra composer la colonne sera serrée , 
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ainsi qu’il vient d'être dit , l’officier-général 
qui la commandera en mettra la tète en 
mouvement. 

42. Si l’officieT- général commandant la 
colonne n'y étoit pas rendu à l’heure qu'elle 
devra partir , celui qui la commandera 
dans ce moment la mettra en marche , afin 
de ne point faire attendre les troupes, étant 
bien sûr que l’officier - général qui ne se 
trouvera pas à sa division à l’heure pres- 
crite, est employé ailleurs plus utilement 
pour le service , ou est malade; et , dans ces 
cas , il en sera rendu compte , en arrivant 
au camp , au général de l’armée , par J’of- 
ficier-général ou autre qui aura conduit la 
colonne à sa place. 

43. Lorsqu’il n’aura point été commandé 
de travailleurs pour marcher à la tête des 
colonnes , la brigade qui marchera la pre- 
mière en fournira le nombre nécessaire pour 
les besoins imprévus. 

44. Il y aura de plus à la tête de chacune 
des autres brigades , cinquante travailleurs 
destinés à réparer les chemins qui auront 
été gâtés par le passage de celles qui la 
précéderont. 

43. Les troupes devront garder, pendant 
toute la marche , le même ordre dans le- 
quel elles se seront formées en partant du 
camp, en sorte qu’elles puissent se mettre 
en bataille le plus promptement possible , 
lorsque les circonstances l’exigeront.' 

Pour leur en faciliter le moyen , il.sera 
défendu aux officiers , de quelque grade 
qu’ils soient , de marcher à cheval entre 
les troupes ; iis observeront de se tenir sur 
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le liane de la colonne , à hauteur de leurs 
divisions et pelotons. 

i\G. Les chefs des brigades et commandans 
de* corps déterminerput sur quel flanc de 
la colonne les officiers devronL marcher , 
observant qu’ils soient, toujours places au- 
dessous du vent, afin de ne point incommo- 
der les soldats par la poussière. 

47. 11 y aura toujours pn officier qui pré- 
cédera de cent pas chaque demi-brigade , 
pour reconnoltre les passages sur la droite 
ou la gauche des ponts et communications, 
et les indiquer aux officiers. 

4 <i> S'il se trouvoit des défilés où ils fus- 
sent indispensablement obligés de passer 
avec leur troupe , alors ceux de chaque 
bataillon se partageroient pour passer à la 
tète et à la queue ; ceux de la tête s’y por- 
teroient promptement , pour ne pas retar- 
.der la marche ; et aussitôt après le passage 
du défilé , ils reprendroient leur place sur 
le flanc de la colonne. 

49. Les thevaux des tentes des compa- 

I piies marcheront aussi sur un des flancs de 
eurs bataillons ; et lorsqu’il se trouvera un 
défilé sans passage sur la droite ou sur la 

g auche, ils le passeront à la queue desdits 
a taillons , comme il est dit ci-dessus. 

, Les chevaux des lentes ne quitteront ja- 
mais leurs bataillons , et ne seront jamais 
regardés comme équipages. 

5 o. Les capitaines pourront se faire sui- 
vre dans les marchés par un domestique à 
cheval , et les lieutenans par un seul , de 
deux en deux. Ces domestiques se tien- 
. dront près d’eux j mais ils ne pourront , 
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sous aucun prétexte, mener aucun cheval 
d’équipage. . : : 

’ 5i. Il ne sera souffert pareillement dans 
Tes colonnes des troupes , sous tel prétexte 
que ce puisse être , aucune espèce de voi- 
ture à roues. 

5a. Les sergens des compagnies marche- 
ront toujours aux ailes des pelotons. 

53. Ils auront sqin que les soldats ne con- 
fondent point leurs rangs , et ne changent 
rien aux distances ordonnées. 

54* Si la difficulté des chemins occasionne 
quelque défectuosité à cet égard , ils la fe- 
ront rétablir aussitôt l'ordre prescrit. 

55. Ils empêcheront que les soldats n'atta- 
chent à leurs fusils ni bidon , ni bAton de 
tente , ni autres effets , afin qu’ils soient 
toujours en état de porter les armes au 
premier signal. 

55. Aucun officier ne pourra quitter son 
peloton sans la permission du commandant 
de son corps. 

Sj. Si un soldat est forcé de quitter son 
rang pendant la marche , il en demandera 
la permission au commandant de , sa section, 
et donnera son fusil à son camarade. 

58. On ne laissera jamais arrêter les sol- 
dats aux ruisseaux ou puits pendant la mar- 
che , leur bidon devant leur suffire. 

5g. En passant dans les villages , on y lais- 
sera , de bataillon en. bataillon, des officiers 
et sergens pour faire serrer , et empêcher 
qu’aucun soldat ne s’y arrête. 

Il marchera sur les flancs de chaque co- 
lonne ûn détachement de la gendarmerie 
nationale , et les commandans des corps^ 
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lui donneront main - forte , s’ils en sont 
requis. 

60. Les officiers supérieurs de brigades 
s’arrêteront souvent pour voir si leurs bri- 

f jades marchent dans l’ordre prescrit , et si 
es officiers sont à leur place, et sur le flanc 
de la colonne qui leur aura été indiqué. 

61. Ils feront réparer les ponts et com- 
munications qui auront pu se gâter par le 
passage des troupes qui les précèdent. 

62. Us apporteront la plus grande atten- 
tion à empêcher que la colonne ne défile , 
et à la faire avancer toujours sur le même 
front sur lequel elle sera mise en marche. 

63 . Si cependant cela devenoit impossible, 
ils feront passer le défilé aux soldats à pas 
de manoeuvre , et les feront reformer aussi- 
tôt qu’ils en seront sortis. 

64. Ils observeront pareillement de suivre 
toujours le mouvement qui sera fait à la 
tête ; en sorte que quand les brigadés qui 
les précèdent feront doubler et dédoubler 
leurs pelotons , divisions ou bataillons , ils 
fassent aussi doubler et dédoubler les leurs 
au même point où les autres auront com- 
mencé ce mouvement. 

65 . Enfin ils veilleront non-seulement â 
ce que les officiers de leur brigade n’aient à 
leur suite que le nombre de domestiques 
prescrits, mais ils feront encore arrêter tous 
domestiques étrangers , chevaux d’équi- 
pages , vivandiers , gens 6ans aveu et sol- 
dats d’autres corps qui marcheront avec 
leur brigade , et les feront remettre au dé- 
tachement de la gendarmerie nationale d« 
leur colojuie. 
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66. Les officiers -généraux, commandant 
les colonnes , donneront la plus grande at- 
tention a ce qu’elles conservent , pendant la 
marche, les distances nécessaires pour se 
mettre en bataille au premier ordre. 

67. On 6e~conformera au surplus , pour 
les mouvemens qui devront préparer les 
colonnes à se mettre en bataille , pour les 
manoeuvres par lesquelles elles s’y mettront, 
et pour toutes les circonstances relatives aux 
marches , comme haltes , passages de dé- 
filés , etc. , à tout ce qui sera prescrit à ces 
divers égards dans le nouveau réglement 
tfes manœuvres. 

68 . Lorsque l’armée se mettra en bataille, 
les brigades d’infanterie destinées à oouvrir 
les flancs , se formeront en colonnes entra 
les deux lignes d’infanterie , dans la dispo- 
sition qui leur sera ordonnée suivant la na«* 
ture du terrain et des circonstances. 

6 g. Dans les marches de nuit , il sera ob-* 

«ervé le plus grand silence pendant tout le 
tems qu’elles dureront. 

70. Il sera défendu d’entrer dans les grains 

} )endant la marche , à moins que ce ne fût 
e chemin de la colonne. 

71. Il ne sera jamais crié ni alte ni mar- 
che dans les colonnes , et l’on ne fera passer 
aucunes paroles. 

72. Si les troupes de la queue de la co- 
lonne ne peuvent suivre la tête , ou qu’il 
leur arrive quelques accidens qui les obli- 
gent à s’arrêter , le tambour qui marchera 
a la tête du bataillon demeuré, en arrière , 
appellera ; alors les autres tambours appel- 
leront de bataillon en bataillon jusqu’à I4 
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tête , qui fera halte , en attendant que l’oa 
batte aux champs à la queue ; et cepen- 
dant l'officier commandant le bataillon qui 
sera arrêté , enverra diligemment un offi- 
cier avertir l’officier- général commandant 
la colonne , de ce qui sera arrivé. 

. 73. Dans les marches ou haltes , il ne 
«era rendu d'honneurs à personne. 

74 - Un sergent et un caporal par demi- 
brigade , avec un détachement de douze 
hommes sur la division , aux ordres d’un 
des lieutenans de piquet de- la division , fe- 
ront l’arrière-garde de la colonne ; ils visi- 
teront les haies, chemins creux et villages, 
pour voir s’il ne s’y seroit pas caché des 
soldats qui auroient échappé a la vigilance 
de leurs officiers ; ils les arrêteront et les 
remettront à leur demi- brigade , en arri- 
vant au nouveau camp. 

70. A l’égard des soldats , cavaliers, dra- 
gons, vivandiers ou domestiques qu’ils arrê- 
teront maraudant, ils les enverront au com- 
mandant de la gendarmerie nationale. 

76. S’il étoit commandé pendant la mar- 
che quelques gardes ou détachemens , le» 
piquets marcheroient- en tout ou en partie 
■ûvec le nombre d’officiers proportionné , 
commandé sur-le-champ parmi les officiers 
premiers à marcher ; et dans ce cas , leur 
tour seroit censé fait , s’ils ne rentroieut pas 
au camp avec leur colonne. 

- 77. 1 orsqu’une colonne sera dans le cas 
41 ’en croiser d’autres en marche , celle qui 
«ura reçu l’ordre du général pour les tra- 
-verser , en fera part aux officiers-généraux 
jqui les commanderont, lesquels feront alors 

' arrêter 
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arrêter les leurs , pour que ce mouvement 
se fasse avec le plus d’ordre et de célérité 
possible. 

78. Mais quand cela arrivera par quel- 
que hasard ou défectuosité dans la rtiarche, 
les colonnes ne se couperont jamais , et 
celle qui se trouvera croisée fera halle , 
jusqu’à ce que toutes les troupes qui compo* 
sent l’autre aient achevé de défiler. 

Les troupes de la colonne qui aura fait 
halte , passeront avant les menus équipages 
de la première , ensuite les menus de la 
seconde , et successivement les gros équi- 
pages dans le même ordre. 

il en sera usé de même par les brigades 
et demi-brigades. 

79. Quand deux, brigades ou demi- bri- 
gades se rencontreront en route , elles se 
céderont réciproquement la droite, si le 
terrain permet qu’elles continuent à mar- 
cher ; sinon la brigade ou corps de cava- 
lerie et de dragons feront halte pour laisser 
passer l’infanterie , et les dragons pour 
laisser passer la cavalerie. Si ces troupes 
étoient de même' corps , la première dans 
l’ordre de bataille pa^eroit. Les corps en 
marche ne se rendront aucun honneur ; 
seulement les soldats , sans s’arrêter’, ali- 
gneront leurs rangs et portefoht leurs ai 1 - 
mes , et les cavaliers et dragons aligneront 
leurs rangs ; les tambours des piquets bat- 
tront aux champs , et les trompettes son- 
neront. 

Les détachemens en useront de même 
entre eux , comme il vient d’êti'e dit pour 
les colonnes , ; brigades et demi-brigades. 
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80. Lorsque les troupes croiseront une 
colonne d’équipages , elles la feront arrêter 
pour les laisser passer ; les cominandans de 
ces troupes ne le feront cependant qu'au- 
tant qu’il ne leur seroit pas possible de 
trouver un autre chemin. 

81. Il sera commandé tous les jours de 
marche une garde de six. escouades pour 
marcher à la tête des gros équipages de 
chaque colonne. Lorsqu’elle sera à portée 
du nouveau camp , elle se placera au dé- 
. louché de la colonne , arrêtera toutes les 
voitures défendues , et les fera conduire au 
quartier-général , en en rendant compte au 
chef de l'état- major-général , qui, après 
avoir vérifié la contravention , les fera ven- 
dre au profit du détachement qui les aura 
arrêtées , ainsi qu’il sera expliqué plus am- 
plement. 


TITRE XX. 

Instruction pour les jours de 

combat . 

+ 

[Çj^troiQUE les troupes doivent, pendant 
toute la campagne, être prêtes à combattre 
à tout moment si l’ennemi se présentoit , et 
.que leurs armes doivent toujours être tenues 
dans le meilleur état, cependant, lorsqu’on 
prévoira une action prochaine , les officiers 
, supérieurs et particuliers donneront à ces 
pbjeLs une attention encore plus grande, 
jls feront l'inspection la plus exacte des 
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Ies feron . t garnir de pierres neu- 
ves , iis auront soin quelles soient bien 
placées et assurée , que les soldas en aient 
au moins deux de rechange , et que les ci- 
bernes soient complétée» en cartouches ^ 

Les officiers- généraux observeront , au- 
tant que cela se pourra, de ménager les 
pts dans les mouvemens qui précéde- 
ront une action ; des troupes iraîches étant 

IS*T*,“ combal qae t ui 

fié feront en sorte de. les faire repaître 
âvan le combat , afin qu’elles soienf p ffit 

iLX ^ S0Utenk ?es de la, 

Les inconvéniens qui résultent de l’usaee 
ou 1 on est de faire mettre bas les havre- 
sacs ayant une affaire, devant l e faire pros- 
crire , on ne fera jamais quitter les lièvre- 
sacs pour combattre, là forme de ceux qui 
S prdonnés > et la manière de les poner 
laissant au soldat toute facilité de manoeu- 
vrer et de se servir de ses armes. Si cependant 
on avon quelque attaque à faire dans de» 

^ ïufiî î? 1 ? m l gneSOU a , UtreS lieux dif ficiles, 

fl £ nécessaire de soulager les troul 
P® \ ]es cificiers-gépéfaux donneroient alors 
I ordre de mettre bas les havre-sacs. 

Des troupes induites de ce qu’on exiee 
d elles étant plui en état de le bien exé! 
eu ter , le général fera connoître clairement 
son projet et ses dispositions aux officiers- 
g néraux ; ceux-ci en feront part aux offi'- 
ciers .supérieurs , pour qu’ils puissent «m 
instruire les officiers subalternes, et ceux- 

F a 
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ci les sous-officiers et soldats, chaque gradé 
en ce qui; peut le concerner. 

L’expérience ayant prouvé que lés plus 
braves troupes sont ; étonnées d’étre' atta- 
quées lorsqu’elles ne s'y attendent point , 
les officiers-généraux et supérieurs prévien- 
dront toujours les troupes à leurs ordres , 
de la proximité de l’ennemi ; ils leur expli- 
queront si elles sont destinées à i’atta juerj 
ou si elles doivent. S’attendre dans leurç 
postes i dans le premier cas , ils les instrui- 
ront des dispositions nécessaires pour cette 
attaque , du point où elles doivent se diri- 
ger , de celui où doivent s’arrêter aprèç 
avoir forcé ' l’ennemi , de l’espèce et de la 
quantité de troupes qui doivent le suivre 
lorsqu’il sera rompu , ainsi que du lieu 
où elles devront se retirer si elles étoient 
obligées de plier. Dans le second,, ils fe- 
ront connaître aux troupes la bonté de leur 
poste , f avantage qu’il leur donne pour re- 
pousser l’ennemi la panière de s’y défen- 
dre et de le rech.tsse.r s’il avolt percé par 
quelque point ; enfin le lieu de leur re- 
traite , et la manière de la faire , si elles y 
étoient forcées. 

Tout cela doit être dit .clairement et en 
peu de paroles, évitant également de donner 
,çe qu’il y a à faire pour trop aisé où comme 
Lrop difficile , et de rhc'iKjner frop de mé- 
pris ou trop de crnihte'd'e l’ennèrni.' 

Lorsqu’on ft fait envisager aux troupes 
qui doivent faire une attaque , que , des 

3 u’elles se présenteront V rennêmi aban- 
onnera son poste, il eù résulté , si elles y 
trouvent de la résistance , qu’élles se per-. 
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Suadent qu’il a reçu un renfort y ou. que Ins 
généraux n’ont pas connu le poste qu’ils 
leur ont ; fait attaquer i ni bien jugé des 
difficultés qu’ils doivent rencontrer :• ré» 
flexions justes , et dont la. conséquence est 
faite pour les intimider. ; 
j II en est de même lorsqu’on attend l’en» 
nerrti dans un poste. > Si on a assuré les 
troupes que les premières décharges l’arrê-* 
teront , et qu’elles voient au contraire que 
malgré leur>feu il continue de marcher et 
pénètre même dans quelque partie, le dé- 
sordre et l’effroi s’ensuivent immanquable- 
ment. 

: Les officiers- généraux et supérieurs ne 
dissimuleront donc pas aux tTOupes à leurs 
çrdres , la ) résistance qu’ elles pourront 
éprouver , ;ou les efforts qu’elles auront a 
soutenir; leïir faisant bien sentir que , dans 
tous les cas,, le succès dépend du silence et 
de l’ordre quelles conserveront pendant 
l’action, de leur exactitude à obéir à leurs 
officiers , et sur- tout de leur fermeté et de 
l,eur courage , qui doit augmenter à pro- 
portion de celui que témoigne l’ennemi, i 
Rien n’a.yaiit tant de force sur les hom- 
mes que l’exemple des chefs, les officiers- 
généraux et supérieurs feront en sorte que 
te : leur inspire l’assurance et l’audace aux 
troupes qu ils commandent. C’est sur-tout 
lorsque les actions sont les plus vives ou 
qu’elles balancent ‘qu’il est nécessaire 
qu’ils se montrent; car il est très- différent 
d’ordonner aux hommes de marcher au 
danger, ou de les y conduire. *' •' ’* 

• je Comme. le sort des armes est toujours in-, 

F 3 
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certain , et que malgré les dispositions les 
mieux. Élites , on peut perdre une bataille , 
le général , avant de la donner , indiquera 
eux commandans des divisions , des ailes et 
des réserves , les points vers lesquels ils de- 
vront se retirer ; leur rappelant en même 
tems qu’ils ne doivent prendre ce parti qu’à 
la dernière extrémité , et leur répétant bien 
cette maxime , qu’un homme de guerre ne 
peut trop se graver dans l’esprit , que ca 
sont les plus opiniâtres c/ui gagnent le $ 
batailles. 

Les commandans des réserves seront ins- 
truits des corps qu’ils doivent soutenir et 
remplacer dans l’action , et ils ne perdront 
pas de vue que ce sont eux sur-tout qui 
peuvent contribuer au succès de la journée, 
en chargeant avec vigueur les troupes en- 
nemies qui auroient pu percer la ligne , ou 
en tombant vivement sur le flanc de celle*- 
qui feroient trop de résistance. 

Le général marquera aux commandans 
de ces différens corps , le lieu où il se tien- 
dra le plus ordinairement pendant l’action , 
afin qu’ils puissent lui faire savoir ce qui se 
passera chacun dans leur partie , et lui de- 
mander les nouveaux ordres que les circons- 
tances pourroient exiger. 

Quelque actif que puisse être le général # 
il est impossible qu'il voie tout le front de 
l'armée , ni qu’il soit par-tout ; ainsi les or- 
dres généraux une fois donnés , ce sera aux 
commandans des ailes des divisions et des 
réserves , à agir suivant les circonstances , 
de la manière la plus propre à procurer la 
victoire, conséquemment cependant au plan 
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fc[ue le général leur aura tracé , qui doit être 
toujours la base de leur conduite. 

Ils s’attacheront avec soin aux principes 
suivans , de l’observation desquels dépend 
le succès de l’action ; i°. qu’il faut qu’une' 
armée soit bien mise en bataille avec les 
distances nécessaires , et que les corps de 
réserve soient bien placés; 2 0 . que les divi- 
sions voisines l’une de l’autre se prêtent ré- 
ciproquement secours et se soutiennent mu- 
tuellement; 3 °. que les attaques dans les 
différens points s’exécutent en même tems* 

F our diviser l’attention de l’ennemi f et 
empêcher de réunir toutes ses forces dans 
une même partie ; 4 0 . que les charges soient 
vigoureuses et faites à propos ; 5 °. que quel- 
que succès qu’elles aient , on ne s’emporte 
point trop avant , mais que faisant suivre 
vivement par quelques troupes détachées,* 
on rallie promptement les corps , et on les 
remette en bataille pour être en état de ré- 
sister à la seconde ligne des ennemis , ou de 
tomber sur les derrières des troupes de leur 
première ligne qui ne seroient point encore 
rompues. Cet article regarde encore plus 
particulièrement les ailes et les corps de 
cavalerie ; 6®. de ne pas s’en tenir à une 
première charge ou attaque , si elle a été 
malheureuse , mais de se reformer promp- 
tement , et de les renouveler vigoureuse- 
.xnent et autant de fois qu’elles seront néces- 
saires et possibles ; 7 0 . enfin , lorsque la re- 
traite deviendra la seule ressource , de la 
faire en bon ordre , les différens corps voi- 
sins se réunissant, l’infanterie et la cavalerie 
se soutenant réciproquement , faisant sou- 
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rent face à l’ennemi , et s’arrêtant au lien- 
marqué par le général pour le point de, 
retraite.! 

; Pour remplir ces différens objets , les 
officiers-généraux et supérieurs feront ob- 
server ce qui suit : 

L’armée se formera ordinairement sur 
deux lignes , à trois cents pas de distance 
l'une de l’autre; les réserves se placeront 
à trois cents pas de la seconde ligne , dans 
le lieu que le général leur aura marqué. 

, Les brigades arrivées sur le terrain qu’elles 
devront occuper , s’y mettront prompte- 
ment en bataille , et se tiendront bien ali- 
gnées sur leur droite ou sur leur gauche , 
suivant l’ordre qui leur sera donné. 

11 est très - important , sur-tout pour la 
cavalerie , que les troupes soient bien ali- 
gnées ; sans cela elles se croiseroient en 
marchant à l’ennemi, ce qui causeroit beau* 
coup de désordre. 

On fera placer l’artillerie du parc et des 
corps dans les endroits les plus avantageux , 
pour découvrir et incommoder l’ennemi ; 
ou on ordonnera aux officiers commandant 
les différentes batteries , que dès que l’ac- 
tion sera commencée , ils dirigent leur feu 
fut les troupes plutôt que sur l’artillerie 
ennemie , sur-tout lorsque ces troupes pa- 
roissent être d.es corps d’élite destinés à une 
attaque , et qu’elles s’avancent pour la. 
former. 

> Si au contraire l’objet étoit d’attaquer des 
villages ou lieu'x retranchés , on les feroit 
battre le plus vivement qu’il seroit possible 
par les batteries qui en seroient à portée , 

> l 
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pfmr éteindre le leu des ennemis , et prin- 
cipalement celui des pariies saillantes , ou- 
vrir les haies ou les retranchemens , et 
donner aux troupes chargées de lesjatta- 
quer ,. plus de facilité d’y pénétrer.' . . 

-, Pendant que les lignes se formeront et 
qu’on établira les batteries 4 ] les officiers-* 
généraux , pour découvrir les dispositions 
et diminùer l’effet du canon des ennemis , 
feront marchet en avant du front v de Itf 
ligne l'infanterie légère ; il la feront placer 
derrière de petites broussailles , des haies * 
de petits fossés on hauteurs suivant la na-* 
fcure dü pays :;il lui seraprescrit de tirer sur 
les batteries des ennemis ,' et de s’attacher 
à en détruire les éanonniers. Ces soldats ne 
se tiendront point , eut troupes,; pour ne 
pas donner prise an canon sur.eux , m»is4l4 
se sépareront , profitant de tout ce qui 
pourra les mettre, à couvert , et -se tenant 
attentifs pour se raissembler très-h'gèreruertt 
<au premier signal de leurs officiers, v». 

Les officiers- généraux et supérieurs dqjjr 
■netont la .plus grande: attention rt. ce; que 
les troupes marchent .bien droit > devant 
■elles r sans se. je ter i ni à droite ni à.gaucfie* 
■étigardant bien leurs distancés >, ilâ.einpèt 
jcheront qu’elle? ne marchent trop vite, jus.r 

2 u’à ce qu’elles soient arrivées à cent pas 
e l’ennemi ; alors elles, redoubleront dé 
vitesse ; mais dès qu’il sera rompu, cdles s© 
-réformeront promptement et reprendront le 
pas ordinaire * en .observant qu’il soit' lent 
-et'raccourci , pour- rétablir l’ordre, plus fa- 
acil’ement : l’infa«terié« légère et» le»:. grena- 
diers seront seuls chargés de la poursuite,,, 
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en ayant soin cependant de se tenir ton- 
jours à portée de rejoindre avec sûreté leurs 
bataillons. Dans la cavalerie , on lâchera 
seulement' à la suite de l’ennemi battu, un 
certain nombre de dragons et de chasseurs 
dés mieux montés, qu’on aura marqués pour 
cette destination avant le commencement 
de l’action. 

Si au contraire on étoit repoussé , et que 
les troupes fussent mises en désordre , on 
obserreroit de ne point entreprendre de les 
rallier sous un feu vif de l’ennemi , cela 
étant ordinairement impossible , et ne ser- 
vant qu’à perdre beaucoup de monde et à 
redoubler l’effroi du soldat ; mais on les 
arrêtera à une distance où elles soient moins 
' exposées ; et après les avoir réformées , on 
les mènera reprendre leurs postes, ou faire 
une nouvelle charge. 

Les officiers particuliers , et sur- tout ceux 
de serre-file , veilleront à ce que les files et 
les rangs de leurs divisions soient toujours 
bien alignés et en ordre. 

■ S’il arrivoit qu'en marchant, des esca^ 
drons ou bataillons perdissent leur direc- 
tion et se serrassent trop les uns sur les au- 
tres, ou que le terrain se rétrécit , les offi- 
ciers-généraux ou supérieurs en useroient 
«lors ainsi qu’il est prescrit dans ce cas par 
l’ordonnance des manœuvres de chaque - 
arme. . t ■ ' • ... .• 

Lorsque la nature du terrain ou des cir- 
constances mettra l’infanterie.’ dans le cas 
de faire usage de son feu les officiers su- 
périeurs des demi-brigades veilleront alors 
« ce que , quelque feu que les troupes 
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entent , et sur tout si elles étoient à porté» 
d’étre chargées par de la cavalerie , les ba* 
taillons ne se dégarnissent jamais de tout 
leur feu , -et à ce que la vitesse avec la- 
quelle le soldat tirera , ne l’empêche pas de 
bien mettre en joue , et n'occasionne aucun 
désordre ; le silence devant toujours être 
observé , les rangs demeurer alignés et ser- 
rés , et les soldats prêts à porter leurs arme* 
au premier signal , et à exécuter les mou* 
vemens qui leur seront ordonnés. ‘ , 

Les troupes seront averties , une foi» 
pour toute la campagne , que chaque divi- 
sion de l’artillerie du parc aura à sa suite * 
outre les munitions , des pièces de canon 
de corps et des cartouches à fusils ; ainsi 
lorsqu'elles se trouveront dans une action * 
elles en enverront chercher aux divisions 
d’artillerie qui se trouveront le plus à portée* 
On fera aussi prévenir les troupes , avant 
que l’action commence , des endroits où 
seront placés les dépôts de l'hôpital am-, 
bulant. 

Aucun soldat, cavalier, dragon, hussard 
ou chasseur , ne pourra , sous peine de la 
vie, quitter son rang pendant l’action, pour 
dépouiller et fouiller les morts. 

il leur sera aussi défendu de conduire et 
transporter les blessés pendant le combat. 

Aussitôt qu’il sera fini, les officiers -géné- 
raux et supérieurs feront remettre les brir 
gades en bataille y les feront entourer de 
sentinelles , auxquelles il sera consigné de 
ne laisser sortir aucun soldat , cavalier * 
dragon , hussard ou chasseur, et ils reste- 
ront eux-mêmes à I4 tête de leurs divisions » 
^ * F 6 
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brigades et demi- brigades , pour les con» 
tenir-dans l’ordre, jusqu’à ce que les ternes 
Soient arrivées et le camp tendu. 

- Si les troupes couchoiont au bivouac , les 
officiers- généraux deiueureroientavec elles, 
et feroierït observer 'toute*! les précautions 
de sûreté et de police nécessaires,: 

» LeUr profiler soin , après l’action , sera 
de faire commander des officiers fet des 
soldats: pour transporter diligemment les 
blessés , au dépôt de l’hôpifal ambulant j 
êt ils feront rassembler, si cela est posri! le, 
pour le même usage , les paysans et les 
chariots des villages voisins-j ils feront en- 
suite commander un nombre de soldats , 
cavaliers , dragons , hussards ou chasseurs , 
par escouades , conduites par des officiers , 

{ jour aller dépouiller les morts de l’ennemi ; 
e butin sera rapporté au corps, et sera par-' 
tagé par compagnie. 

On enverra en même tems chercher les 
chevaux des tentes qui auront été envoyés: 
avant l’action dans les endroits sûrs , sous 
l’escorte , pour ceux de l’infanterie , des 
gardeS' du camp- de leur bataillon ;>ét pour 
Ceux des troupes à cheval , des hommes dé- 
° montés , commandés par un maréchal-des- 
< logis par corps. 

Le lendemain d’un action , les chefs de> 
brigades présenteront à l’officier - général 
commandant la division , les hommes qui 
se seront distingués d’une manière particu- 
lière : cet officier- général - les conduira lui- 
même chez le général , à qui il rendra 
compte en même-tems des officiers- géné- 
ral^ et supérieurs à ses prdres , dont la 
/ 
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conduite auroit le plus contribué , par leur 
exemple et, leurs manœuvres., au pain de 
l’affaire , afin de mettre le général a portée 
d’en informer sur le champ le Directoire 
exécutif. «• 


TITRE XXL 


De V ordre de marche des équipages 
de Vannée , des fonctions des 
. 'vaguemestres - généraux et des 
'vaguemestres des corps. 


Article premier. 

Avant d’entrer en campagne, le chef de 
l’état-major de l’armée choisira un adjudant 
des plus intelligens, pour faire les fonctions 
de vaguemestre- général ; ët les comman- 
dans des corps choisiront un sous-officier 
qui fera les fonctions de vaguemestre du 
corps ; les uns et les autres ne feront pas 
d’autre service pendant toute la campagne- 

Le vaguemestre-général recevra un sup- 
plément de solde de vingt-six sous huit de- 
niers par jour , et ceux des corps recevront 
un supplément de quinze sous par jour : 
ces supplémens seront payés par la masse 
de campement. 

2 . Les seuls officiers-généraux et les chefs 
des états-majors pourront avoir dans les 
armées une voiture à quatre roues ou une 
.chaise à deux roues. 

Ils ne pourront avoir à la suite de leurs' 
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équipages aucuns chariots de boulangers * 
de vivandiers ou de bouchers , à moins 
qu’ils ne commandent des corps séparés : 
en ce cas , il leur sera accordé par le géné- 
ral les permissions relatives à leurs besoins.' 

Tous les chevaux de voitures générale- 
ment , soit de l’artillerie , des vivres , des 
vivandiers ou des équipages , seront cram- 
ponnés devant et derrière pendant toute la 
campagne. Le commandant de l’artillerie , 
le général des vivres, les commandans des 
corps et celui de la gendarmerie nationale, 
seront responsables , chacun dans leur par- 
tie , de l’exécution de cet ordre. 

b. Toutes les voitures ou chariots porte- 
ront le nom du maître auquel ils appartien- 
nent ; ceux des vivandiers du quartier- 
général porteront de plus le numéro qui 
leur aura été donné par le commandant de 
Ja gendarmerie natipnale. 

4 . Les tables des officiers-généraux et au- - 
très , de quelque grade qu’ils soient , ne 
pourront être servies que d’une chère sim- 

Î de et militaire , sans aucune recherche de 
uxe. - 

6. Tous les vaguemestres des corps vien- 
dront se faire inscrire chez le vaguemestre 
général , le jour de leur arrivée au premier 
camp; il en dressera un contrôle , et ce sera 
sur ces certificats visés du chef de l’état- 
major générai de l’armée , qu'ils seront 
payés. 

6 . Lorsque l’on renverra les équipages sur 
les derrières , tous les vaguemestres de* 
corps recevront tous les jours les ordre* 
,du vaguemestre - général , pour le rang 
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qu’ils doivent occuper dans leurs marches 
pour les rendez-vous où ils devront s'assem- 
bler à l’heure du départ. 

7. Hors ces cas , le vaguemestre-général 
sera seulement chargé de la conduite des 
équipages du quartier-général et des vivan- 
diers qui y seront attachés. Le chef de l’état- 
major de l’armée lui fera remettre , les 
jours de marche , l’ordre dans lequel ils 
devront marcher , et le lieu où ils s’assem- 
bleront. 11 aura soin d’en instruire les do- 
mestiques des officiers généraux et autres 
attachés au quartier-général, et d’en faire 
part au commandant de la gendarmerie na- 
tionale , pour qu'il y fasse trouver les vivan- 
diers. 

8. Le vaguemestre-général se trouvera 
au rendez-vous avant l'heure où les équi- 
pages devront s’y assembler ; et à mesure 

3 u’ils y arriveront , il les placera chacun 
ans leur rang marqué ci-après. 

Les menus équipages du général; 

Du commissaire-général ; 

Des officiers-généraux attachés an quar<3 
tier-général ; 

Des officiers de l’état-major de l’armée; 
Des commissaires des guerres ; 

Du trésorier ; • 

Du munitionnaire général des vivres , et 
de l’entrepreneur ou régisseur général da 
la viande ; 

, Les vivandiers qui n’auront que des che- 
vaux de bât , et dont le nombre sera jrégld 
par le chef de l’état-major. 

g. Les gros équipages marcheront à la 
suite des menus et dans le même ordre h 
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excepté que les voitures du trésor de l'ar- 
mée et celles du trésor des vivres en auront 
à la tête , et précéderont celles du général 
de l’armée , qui seront suivies des voitures 
de la poste. c» ** 

Les chariots du pays, chargés des four- 
rages et attachés à l’armée , marcheront 
après les chariots des vivandiers. 

L’hôpital ambulant recevra tous les jours 
de marche un ordre particulier pour la co- 
lonne où il devra marcher , et le raug qu’il 
devra y tenir. 

10 . Toutes les fois que l’arniée marchera , 
îl sera commandé une compagnie de gre* 
ïiadiers, pour se rendre , aussitôt La géné- 
rale battue , au logis du trésorier, et y re 1 
lever l’officier qui le garde : cette compagnie 
l’escortera pendant toute la rtiarche et jùsf- 
qu’à son nouveau logis , et ne le quittera 

Î joint jusqu’à ce qu’elle ait été relevée par 
a nouvelle garde du trésor , et que les 
gardes du quartier-général ne soientposées ; 
le capitaine qui la commandera , en pren- 
dra un certificat du trésorier, qu’il remet- 
tra au chef de l’état-major. • . 

i x. Comme le trésor des vivres marchera 
avec le trésor de l’ariuée , le capitaine com- 
mandant les grenadiers , veillera également 
à sa sûreté. 

12 . La garde de la cavalerie du quartier?- 
général marchera avec le trésor , et don- 
nera main- forte au vâguemestre^général ou 
à ses aides, pour maintenir- la police et 
l'ordre dans la marche. , ) 

< .*3*11 marchera çutre cela avec .les équi- 
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pages du quartier-général, un détachement*- 
de la gendarmerie nationale. 

14* Le général de l’armée fera rester pen- 
dant la marche avec ses équipages, sa garde 
entière ou un détachement , ainsi qu’il lui 
plaira de l’ordonner. 

_ i 5 . La garde du commissaire - général 
demeurera aussi avec son équipage pour la 
sûreté de ses papiers. . 

16. Nul autre officier , de quelque grade 
qu’il soit , ne donnera aucune escorte ar- 
mée à son équipage , et toutes les gardes 
des officiers-généraux et autres , rentreront 
à l’assemblée dans leurs bataillons ; s’il y 
étoit contrevenu , le chef de bataillon- de 
semaine du corps dont sera l’escorte , en 
rendra compte au chef de l’état-major, et 
le vaguemestre général à l’adjudant-général 
employé à cette partie , qui seront tenus 
l’un et l’autre d’en instruire le général. 

17. Les officiers-généraux pourront ce- 

Î >endant garder avec leurs équipages deux 
tommes de leurs anciennes gardes, dont, 
à l’arrivée au camp , l’un restera au nou-, 
veau logement pour le garder , et l’autro 
ira au camp chercher la nouvelle garde. 

18. Le vaguemestre général conduira les 
équipages pendant la marche , les faisant 
suivre exactement par les guides qui leur 
seront donnés , et empêchant qu’ils les ne 
devancent. 

19. Il fera arrêter les domestiques, vivan-* 
diers, etc., qui voudront passer devant leur 
rang. 

20. Le vaguemestre général fera arrêter 
toutes les voitures appartenant à des per- 
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sonnes auxquelles elles ne sont point perJ 
mises ; toutes celles excédant le nombre 
permis , ou d’une espèce différente ; tous les 
chariots des paysans , lorsqu'il n’y aura 
pas une permission par écrit de s’en servir, 
donnée par le commissaire général , si c’est 
à des personnes attachées au quartier-géné- 
ral , ou parle chef de l’état-major, si elles 
sont des demi-brigades , et enfin tous les 
vivandiers sans numéro , et qui n’aurcnt 

E oint été enregistrés par le commandant do 
i gendarmerie nationale. 

21. 11 fera conduire ces voitures en arri- 
vant au quartier-général , par la garde de 
cavalerie , chez le commandant de la gen- 
darmerie, qui après avoir pris les ordres 
du chef de l’état-major , les fera vendre , et 
en distribuera l’argent aux cavaliers de 
cette garde et à ceux de la gendarmerie 
nationale. 

22. Il veillera à ce que chaque vague- 
mestre particulier fasse son devoir , et à ce 
que les ordres donnés soient ponctuellement 
exécutés. 

s 23. Les domestiques se tiendront , dans 
les marches , à l’équipage de leurs maîtres , 
et les vivandiers dans le rang de leur nu- 
méro , sans s’écarter ni à droite , ni à 
gauche. 

24» Les équipages du quartier-général qui 
seront arrêtés pour quelque cause que ce 
soit , ne pourront reprendre la file qu’à la 
suite de tous ceux des officiers du même 
grade que leurs maîtres , et les vivandiers 
à la suite des vivandiers du quartier-gé- 
néral. 
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25 . A l'égard des équipages des troupes , 
ceux qui se seront arrêtés ne pourront re- 
prendre la file qu’à la queue des équipa- 
ges de leurs bataillons , de leurs escadrons , 
de leurs demi-brigades ou de leurs brigades; 
et si ceux de leurs brigades étoient passés 
avant qu’ils fussent en état de marcher , ils 
seront obligés d’attendre que tous les équi- 
pages de la colonne aient nié pour en pren-, 
dre la queue. 

264 Aucun charretier ni conducteur de 
bagages ne coupera ni devancera celui qui 
le précédera , à moins que celui-ci ne puisse 
pas suivre la colonne. 

27. Le vaguemestre général et les vague-: 

rn est res des corps feront arrêter tous les 
domestiques et vivandiers qui contrevien- 
dront, à ce qui est prescrit dans les quatre 
articles ci-dessus, et ils les feront conduire 
au chef de l’état-major s’ils sont du quar- 
tier-général , ou au chef de bataillon de 
leur brigade ou demi-brigade , pour être 
punis par leurs ordres. t 

28. Les jours que l’armée décampera , les 
vaguemestres des demi-brigades recevront 
l’ordre, pour la marche , des chefs de ba- 
taillon de leurs brigades , et ils le donneront 
ensuite aux vaguemestres des corps , qui la 
donneront aux domestiques des officiers. 

29. Les vaguemestres des corps en feront 
charger et atteler les équipages à l'heure 
marquée , et ils les conduiront au rendes-, 
vous indiqué. 

30. Ils ne souffriront point qu’aucun ba-; 
gage se mette en marche , que le vague- 
mestre du corps ne soit venu l’ordonner ^ 
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et i's feront arrêter tout conducteur d'équi- 
pages qui sera parti avant l’heure prescrite. 

01 . Le vaguemestre de la première bri- 
gade de la division ou de l’aile , y fera les 
fonctions de vaguemestre général , et il fera 
marcher les équipages de chaque brigade , 
suivant l’ordre qu’elles y tiendront ,, les fai- 
sant précéder par ceux des; officiers-géné- 
raux qui y seront attachés. 

32. Les vaguemestres des demi-brigades 
feront mettre en marche les équipages de 
chaque corps , suivant le rang que' ledit 
corps tiendra dans la brigade; l’équipage 
ri u commandant de la brigade marchera à 
la tête. 

33. Les mêmes équipages précéderont 
toujours les gros , ainsi qu'il a été expliqué 
précédemment pour ceux du quartier- 
général. 

54> Les vaguemetres des corps observe- 
ront , chacun pour la conduite et la police 
des équipages dont ils seront chargés , ce 
qui est prescrit ci-dessus pour le vague- 
mestre général. . 


, T I T R E, X X I I. 


! *|. 


De la discipline et police dans les 
armées. 


•r, 


Article premier. 

— *■ * . , « * # . r » » * / " * * „ . • • 

u NK' demi-brigade ne prendra jamais les 
armes dans les armées que pour i'exer- 
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cice , sans la permission du commandant do 
l’arrm'e ï à moins que cela ne lui soit oj> 
donné sur-leichamp par un officier général; 
- 2. Aucun officier ne pourra s’absenter de 

l’armée, ni même endécoucber, sans la per» 
missionpar écriidu commandant de farinée* 
et on s'adressera au chef de l’état-major^ 
général pouf 1 avoir cette permission. 

3 . Les o!fi;iers ne pourront de même ; 
sans la permission du général , profiter des 
congés qu’ils obtiendront. 

4. Aucun officier ne pourra se servir des 
voitures et chevaux du pays , sous peine de 
prison. 

5 . S’il s’en trouve qui, par des malheurs 
arrivés à leurs équipages , aient besoin do 
’ce secojurs , ils s’adresseront au chef de 
l’état-major-général , qui le leur procurora. 

6.. À cet effet , il y aura toujours à la 
suite du quartier-général un parc de voi- 
tures rassemblées par les ordres du commis- 
saire-ordonnateur- général de l’armée, et 
auquel sera proposé un commissaire des 
guerres pour en faire le détail. 

7. Le chef de l’état-major-g^riéral procu- 
rera aux officiers qui en auront besoin , une 
permission par écrit et limitée pour prendrè 
Cudit parc des chariots , qu’ils paieront à 
* raison de vingt - cinq sous par jour par 
^chaque cheval , pendant le teins qu’ils iefc 
emploieront. {i ' • ; '7 

lisseront tenus en outre de nourrir les 
.■ -conducteurs desdits chariots , et de pour^ 
voir à la subsistance de leurs chevaux. 

1 H. Au terme expiré de la permission, les 
officiers -seront ténus de les renvoyer au* 
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parc , et retireront les reçus qu'ils auront 
donnés au commis -.a ire des guerres chargé 
de ce détail : faute de quoi , sur la plainte 
des paysans, ils paieront le prix des chevaux 
et des chariots. 

g. Il sera défendu de pêcher, de couper 
des arbres fruitiers ou de décoraiion , d’ar- 
racher les jalons quimarqueront les chemins 
des colonnes , d’enlever aucune haie , pa- 
lissade ou poteau , et de prendre aucun boi» 
neuf ou vieux façonné , sous peine de pu- 
nition , et de payer les dégâts. 

10. Il ne pourra être établi dans le camp 

ou aux environs, aucuns jeux*de hasard, 
sous quelque nom qu’ils puissent être dé- 
signés , à peine , pour ceux qui donneront 
à jouer , d’un an de prison , et de quatre 
mois pour les officiers qui auront joué ; les 
commandans .des corps en seront respon- 
sables. „ > 

11. Les officiers et sergens de piquets 
visiteront de tems en teins les lieux où les 
soldats pourroient tenir des jeux dans la 
voisinage du camp , et ils y enverront des 
patrouilles pour les arrêter, 

12. La rançon des officiers et soldats qui 
seront faits prisonniers dans les actions de 
guerre , sera payée par l’état des fonds du 
trésor public ; à l’égard de ceux qui auront 
été pris dans toute autre circonstance où il 
y aura de leur faute , les officiers paieront 
leur rançon , et seront envoyés en prison 
à leur retour , et celles des soldats seront 
payées par leur capitaine. 

13. Dans les vingt-quatre heures de la 
prise d’un sçldat , ou de la rentrée d'uq 
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détachement dans lequel il aura été pris , le 
capitaine sera tenu d’en rendre compte au 
chef de bataillon de semaine du corps , et 
celui-ci en fera part aussitôt au chef de 
l’état-major. 

14. Le chef de l’état-major tiendra un 
état par demi-brigade et par compagnie * 
des officiers d’infanterie -et des soldats qui 
auront été faits prisonniers de guerre , spé-: 
cillant les occasions où ils auront été pris , 
afin d’y avoir recours lorsqu’il s’agira de 
constater par qui la rançon devra être 
payée. 

1 5 . Aucun oFficier ne pourra engager 
.un déserteur venant de l’ennemi, qu’après 

que le chef de l’état-major lui en aura fait 
obtenir la permission du général de l’armée. 

11 ne sera pareillement point permis 
d’acheter ses armes , ni aucune partie de 
son équipement. 

16. Tous les chevaux des déserteurs en- 
nemis seront conduits tout équipés au gé- 
néral , et , s’ils sont jugés propres au ser- 
vice , achetés pour le compte de l’état , 
et payés auxdits déserteurs à raison de cent 
livres par cheval de cavalier , avec la selle 
et la bride , de soixante livres par cheval 
de dragon, et de cinquante livres par cheval 
de hussard. Ils seront ensuite incorporés 
dans les corps les plus affoiblis. 

17. Si , au contraire , lesdits chevaux 
ne sont pas jugés propres au service de 
l’état , on laissera aux déserteurs la liberté 
de les vendre de gré à gré à qui bon leur 
Semblera , sans que qui que ce soit puissq 
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les taxer , ou en disposer en faveur de 
personne. 

!■_, Les armes , gibernes , ceintures et ban- 
doulières des déserteurs , seront remises au 
commandant de la gendarmerie nationale , 
et par lui au commandant de l’artillerie ; 
il en sera tenu un état , et il en tirera un 
reçu; il sera défendu à toutes personnes de 
les acheter. 

18. Les chevaux qui seront trouvés sans 
maître ou sans conducteur , dans le camp 
ou dans les environs , seront menés chez 
le commandant de la gendarmerie nationale, 
qui les rendra à qui ils appartiendront. 

ig. On restituera de même , sans rien 
payer , ceux qui , ayant été perdus ou volés,' 
seront réclamés par leurs maîtres , quand 
même ils auroient été vendus par ceux qui 
les auroient volés ou trouvés , devant être 
défendu à qui que ce puiste être , d’acheter 
des chevaux d’autres que d'un oificier 
connu. 

20. Personne ne pourra enrôler ni en- 
gager le domestique d’un officier , sans Je 
congé de son maître , non plus qu’aucun 
charretier ou autre homme servant dans 
les équipages de l’artillerie et des vivres , 
s’il n’est porteur d’un congé en bonne 
forme, à peine de nullité de l’engagement , 
et de perdre ce qui aura été donné au do- 
mestique , etc. 

21. Tout domestique qui , étant sorti de 

condition, voudra se retirer de l’armée, 
aéra obligé de prendre un congé du com- 
mandant de la gendarmerie nationale , qui 
4 ui servira de passe-port. ^ 
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2a 11 sera défendu à toutes personnes' 
d’aller au-devant de ceux qui apporteront 
des vivres au camp , de leur faire aucun 
tort ou violence , ni d’en tirer aucune ré- 
tribution , à peine aux soldats, domestiques, 
vivandiers , et autres qui contreviendront à 
ces défenses, d’être sévèrement punis. 

23. Il leur sera défendu , sous la même 
peine , de donner aucun empêchement aux 
moulins , bàtardeaux ou écluses dans les' 
environs du camp. 

24- Qui que ce soit qui sera trouvé chargé 
de hardes et d’ustensiles pris en maraude , 
sera envoyé au commandant de la gendar- 
merie , et jugé comme voleur , suivant la 
rigueur des lois. 

25. Les chefs de bataillon ne souffriront 
point qu’aucun autre vivandier que ceux 
de leur corps, s’établisse sur le terrain qu’il 
occupera. 

26. Nul soldat ne pourra rien vendre que 
dans le camp de son corps seulement , et 
avec une permission par écrit du com- 
mandant du corps , laquelle permission na 
6’étendra pas au-delà du débit de sel, tabacs, 1 
pipes, fil, éguilles , chandelles , papier y 

Î dûmes , encre et eau-de-vie de vin seu- 
ement , le surplus ne pouvant être vendu 
que chez les vivandiers des demi-brigades 
et ceux du quartier-général. 

27. On ne souffrira point à la suite des 
corps , des gens sans aveu ; et s’il s’y en 
trouve , ils seront envoyés au commandant 
de la gendarmerie nationale. 

28. Lorsqu’on enverra au commandant 
de la gendarmerie un soldat, domestique, 
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vivandier ou autre , le commandant du 
corps qui l’enverra , marquera sur un billet 
le. sujet pour lequel il y sera conduit, 
n’étant permis à aucun officier particulier 
d’y envoyer directement. 

, • 29. Tous valets , vivandiers , et autres 

suivant l’armée, qui seront trouvés en con- 
travention aux ordres établis , seront con- 
duits au commandant de la gendarmerie , 
pour ensuite être punis suivant l’exigence 
au cas. 

3 o. Tout soldat contrevenant à la disci- 
pline de l’armée , et faisant du désordre , 
sera puni suivant les réglemens donnés à 
cet égard par le général. 


TITRE XXIII. 

De la police du quartier- générât. 

Article premier. 

Le commandant de la gendarmerie natio- 
nale de l’armée et les détachemens à ses 
ordres , veilleront à la police et au bon 
ordre. 

2. il sera lui- même aux ordres du chef 
de l’état-major, et il aura sous lui toute 
inspection et autorité sur les vivandiers , 
marchands , et autres à la suite du quartier- 
général. Aucun ne pourra suivre l’armée 
sans sa permission , et sans être, inscrit et 
numéroté chez lui. 

3 . Avant que l'armée entre en cam^ 
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pagne , il veillera à ce qu’il y art à la 
suite du quartier- général un nombre suf-' 
lisant de vivandiers, bouchers , boul uigers, 
marchands de vin , armuriers et artisans de 
toute espèce, "et il leur donnera toute pro- 
tection et sûreté nécessaires. 

4. Il éloignera de l’armée tons gens sam 
aveu , suspects et inutiles, devant être in- 
formé par ses gendarmes ou autres qu'il 
préposera à cet effet , du commerce d’un 
chacun. 

5 . Il fera, avant d’entrer en campagne , 
la revue de tous les équipages des vivan- 
diers, ayant spécialement soin qu’ils n’aierit 
que des voitures à quatre roues, attelées de 
quatre bons chevaux ou des chevaux de 
bét. 

Il fera numéroter toutes les voitures , et 
écrire en outre dessus en gros caractères , 
le nom des vivandiers auxquels elles ap- 
partiendront. 

6. 11 en donnera un état signé de lui au 
vaguemestre général de l’armée , afin que 
sur cet état il puisse leur être donné les 
fourrages nécessaires, et leur faire prendre 
leurs rangs dans les marchés , et pour qu’il 
puisse connoitre et faire arrêter tous les 
vivandiers et leurs voitures qui n’auroient 
pas été inscrits. 

7. Il .tiendra un contrôle exact de tous 
les vivandiers , marchands , et autres à qui 
il aura permis de suivre l’arméé. Sur ce 
contrôle seront marqués leurs noms , leurs 
numéros, leur profession ou commerce, 
le nombre de leurs domestiques , et celui 
de leurs chevaux et voitures.' 

G a 
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8 . Il sera ordonné à tous vivandiers et- 
marcluinds de vin , de ne vendre aucune 
eau-de-vie de grain. 

' g. lisseront tenus d'être toujours pourvus 
de vinaigre , pour en fournir aux troupes. 
Le piix de ce vinaigre sera taxé au.com» 
mencement.de la campagne , et ne variera 
plus jusqu’à la fin. 

10. Lorsqu’il y aura des corps ou réserves 
détachés de l’aimée , le commandant de la 
gendarmerie nationale y enverra le nombre 
de vivandiers qui lui sera prescrit par le 
chef de l’état - major ; et à cet elfet, ils 
seront tous commandés chacun à leur toux 
pour y marcher. 

11. Le commandant de la gendarmeriede 
l’armée fournira tous les détachemens qui 
lui seront commandés par le chef de l’état- 
major , pour marcher avec les colonnes des 
troupes , des équipages et des lourrageurs. 

12. Il fera faire de fréquentes patrouilles 
dans l’arrondissement du camp, pour veiller 
au bon ordre et empêcher la maraude. 

i 5 . les commandansdes corps, les gardes 
du quartier-général , et tous les postes de 
l’armée , prêteront main - forte aux déta- 
chemens de la gendarmerie nationale, lors- 
qu’ils en seront requis. 

î/j. Le grand nombre de prisonniers dé- 
tenus étant à charge à l’armée par les gardes 
qu’il exige, tous cavaliers, soldats, domes- 
tiques , vivandiers et autres qui seront ar- 
rêtés , seront punis sur-le-champ, s’ils le 
méritenr'j sinon renvoyés , d’après l’ordre 
gu’en donnera le chef de l’état- tnqjor , sur 
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le compte qui lui en aura été rendu parle 
commandaut de la gendarmerie. 

1 5 . Il ne testera aux prisons de la gen- 
darmerie que les criminels à juger pour des 
:cas graves , et même , si leur procédure 
traîne en longueur , les susdits criminels 
•seront renvoyés dans les prisons des places 
sur les derrières de l’armée. 

16. - U sera nommé par le général de 

-l’armée, un officier pour faire les fonctions 
de sous-chef de l’état - major du quartier- 
, général. . r [ >' ■ • 1 ■ 

_ 17. Cet officier y sera chargé, sous l’ins- 

pection du chef de i’état-major-général , 
de toute la police et discipline relativement 
aux troupes. 

18. Il placera les gardes du quarlier^eé- 
néral, leur donnera les consignes , l’ordre 
de la marche, et les emploiera à maintenir 
le bon ordre. 

*• 19. 11 aura citez lui une ordonnance de 
çhacune de ces gardes. 

20. Il vérifiera journellement si les soldats 
sont conduits en règle au quartier-général > 
et ramenés de même au camp; et il rendra 
compte au chef de l’état-major, des corps 
qui auront manqué sur cet objet à l’ordre 
prescrit. 

21. Pour maintenir plus parfaitement le 
bon ordre etla policedansle quartier-général, 
"chaque brigade y enverra tous les malins 
unsergentde planton, qui y sera aux ordres 
du sous-chef de l’état-major. \ 

- 22. “Ces sergens arrêteront les soldais de 

leur brigade qui ne se seront pas trouvés 
aux rendez-vous qui leur auront été donnés 
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' par leurs officiers, ils prendront leurs nom#,’ 
et en rendront compte , chaque soir , en 
rentrant au camp , aux chefs de bataillon 
de leurs corps , afin qu’ils soient punis. , 

23 . 11 sera de plus donné ordre à tous les 

Ï iostes du quartier- général , d’arrêter tous 
es soldats , cavaliers ou dragons qui s’y 
trouveront après les heures prescrites ; iis 
«feront conduits à la garde de la place , et il 
en sera rendu compte au chef de l’état- 
major , qui ordonnera de leur, punition. • 

24* Le sous - chef de l’état - major dit 
quartier - général recevra directement les 
ordres du chef de l’état-major pour l’éta- 
blissement des gardes, le déblai des équi- 
pages , la destination des anciennes gardes , 
et le rendez-vous des nouvelles. 

a 5 . Lorsque l’armée arrivera dans un 
nouveau camp , il indiquera le terrain où 
devront camper les vivandiers, marchands , 
artisans , et autres à la suite du quartier- 
général , aucun d’eux ne pouvant , sous 
'aucun prétexte , tendre des tentes, ni loger 
■dans l’intérieur dudit quartier-général. 

26. Cet emplacement sera choisi , autant 
qu’il sera possible , à l’entrée du quartier- 
général et sur le chemin du camp. 

27. Les tentes des vivandiers seront ali- 
gnées et séparées par de grandes rues , 
chaque profession y ayant son quartier par- 
ticulier. 

28. Les gardes du quartier - général y 
feront de fréquentés patrouilles , sur -tout 
pendant la nuit. 

29. Les jours de marche , le sous r chef 
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de l’état- major du quartier - général fera 
charger et déblayer les équipages à l’heure 
indiquée , et il renverra les vieilles gardes, 
ainsi qu’il sera ordonné. 

30. Il rejoindra ensuite les campemens de 
l’arinée , et lorsque le nouveau quartier- 
général sera déterminé, il y mettra les nou- 
velles gardes. 

31. Les gardes du quartier - général ne 

P rendront les armes que pour le général de 
armée. 

52. II marchera toujours un détachement 
de la gendarmerie nationale à la colonne 
des équipages du quartier-général. 

33. Ce détachemant veillera à ce qu’il n’y 
ait dans cette colonne que les vivandiers , 
marchands, et autres inscrits chez le comr 
mandant da la gendarmerie. 

34 . Tous les artisans , vendeurs d’eau»' 
’de-vie , et autres gens de pied suivant l’ar- 
mée , Marcheront à ladite colonne ; et tous 
ceux d’entre eux qui se mêleront dans les 
colonnes des troupes , seront arrêtés et 
punis. 

55. Il sera commandé tous les jours une 
garde de cinquante maîtres pour le quartier- 
général ; elle fournira au commandant de la 

f Gendarmerie de l’armée , les escortes qui 
ui seront par lui demandées. 
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T I TR E XXIV. 

Des distributions. 

Article premier. 

Les soldats n’iront jamais à quelque dis- 
tribution que ce soir , sans être assemblé» 
en ordre , et conduits par des officiers et 
sous- officiers armés , et les caporaux-four- 
riers de leur compagnie. 

2. On commandera toujours un lieutenant 
çusqus lieutenant par bataillon pour chaque 
distribution ; les soldats seront partagés » 
.suivant leur nombre , en plusieurs divi- 
sions , et marcheront dans le niêrpe ordro 
que s’ils étoient sous les armes. 

3. Arrivés au lieu où la distribution devra 
se faire, l’officier qui les commandera , les 
'mettra en bataille ; la première division ira 
recevoir ce qui devralui être fourni, après 
quoi elle reviendra à son poste ; la seconde 
en fera de même , et ainsi des autres. 

4 . Le quartier-maître du corps marchera 
toujours avec les campemens, et se trouvera 
a toutes les distributions , pour les faire 
faire en règle et pour en donner des reçus. 

5. Si le quartier-maître étoit absent ou 
employé à un autre objet , il y seroit sup- 
pléé par un adjudant-major ou adjudant- 
sous- officier. - ' 

6 . Les officiers chargés de faire faire les 
distributions , ne s’y présenteront qu'avec 
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lin état exact du nombre des rations qu’ils 
auront à demander pour chaque com- 
pagnie. ‘ • ' r • 

7. Ils se rendront d’abord où Ae commis 
principal tiendra le bureau, et celui-ci leur 
donnera des commis particuliers pour con-, 
duire chacun d’eux avec sa troupe. 

8 . Il sera fait mention sur les reçus , des- 

quantités qui auront été délivrées à chaque 
compagnie.' •’*' ■ ■ - i •. ) .•> 

9. 11 se trouvera , à toutesles distributions 
faites des magasins , un commissaire des 
guerres préposé par îe commissaire-général 
de l’armée , pour régler , de concert avec 
les officiers , les difficultés qui pourroient 
survenir, étant très-expressément défendu 
à ces officiers de se faire justice eux- 
mêmes. '• i 

; 10. S’il arrive , pendant la distribution 
des difficultés que le commissaire des guerres 
et les officiers ne puissent pas décider eux- 
mêmes , le commissaire en rendra compte 
au commissaire - général , et les officiers , 
aussitôt après leur retour au camp , en 
Informeront les chefs de brigade de leurs 
demi brigades , qui en rendront compte aui 
chef de l’état-major. 

n. Lorsqu’une distribution quelconque* 
sera commencée , elle ne pourra être in- 
terrompue par l’arrivée d’un corps plus 
ancien que celui auquel' se fera la distri- 
bution ; mais si plusieurs corps arrivent en 
même tems, on commencera la distribution 
par le plus ancien , suivant le rang de 
îe.ur numéro. r ‘ * 

jk2w E’état de chaque distribution de pain ? 
• G 5 
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viande , fourrages et autres , sera toujours 
pris d’avance par compagnie , . bataillon et 
corps ; et l’état - générai , signé du com- 
mandant ^lu corps , sera remis au quartier- 
maître , ou , à son défaut , à l’officier ou 
adjudant chargé de la distribution. 

i 5 . Les soldats seront conduits à toutes 
les distributions en veste et en bonnet, tant 
que la saison le permettra. 

14. Lorsque l’armée arrivera dans un 

nouveau camp , Ladjudant-général indiquera 
au chef de l’état-major, les villages où l’in- 
fanterie se pourvoira de paille; le soldat ne 
devant se servir des seigles et grains qui 
seront sur pied } que quand on ne pourra 
faire autrement. - > , . • . 

1 5 . 11 sera réglé la quantité de bottes de 
paille qui sera donnée à chaque bataillon. 

16. Un adjudant général av r ec le quartier- 
maître , ou , à son défaut , un des officiers 
de campement de chaque brigade , ira ras- 
sembler dans les villages voisins la quantité 
de paille qui sera necessaire , la fera sortir 
Lprs des maisons ; et lorsque les troupes 
seront arrivées dans le camp ,, elles y seront 
menées avec des escortes. , 

a 7. Si l’on est obligé d’avoir recours aux 
^naisonsoccupées par les officiers-généraux, 
ils en seront prévenus par l’adjudant - gé- 
néral. 1 ■ 

18. Il sera expressément défendu aux 
officiers qui conduiront les soldats à la 
paille , d’enlever , sous ce prétexte , aucun 
.fourrage ; et les chefs de brigades en sqront 
responsables. 

19. Dans les camps de séjour , lorpquq li 
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paille aura besoin d’être renouvelée, le chef 
cle l’état-major donnera de nouveaux ordres 
pour qu’il y soit pourvu , et avec les mêmes 
précautions. 

20. Dans le tems des légumes , les com- 

mandans des corps pourront y envoyer un 
certain nombre d’hommes par escouade , 
avec une escorte , toutefois après qu’ils en 
auront demandé l’ordre au chef de l’état- 
major. ' - 

21. Ils feront reconnoitre auparavant le 
terrain le plus à portée de leur camp , et 
ils l’entoureront de sentinelles qui ne lais- 
seront passer personne au-delà. 

22. Les soldats ayant eu Je tems de ras- 
sembler et d’éplucher les légumes , seront 

ramenés au camp en ordre, et on ne sou f- ** -v 

frira pas qu’aucun d’eux reste derrière , ni 
qu’il y retourne. 

2$. Il sera porté la plus grande attention 
à ce que ces distributions soient propor- ' 
données aux besoins du soldat, et à ce qu’il 
ne cueille que des légumes mûrs et sains. 

2(\. Lorsqu’il sera fait à des détachemens 
des distributions particulièresenpain , viande 
et fourrages , l’officier ou sous-officier qui 
auradonné son reçu, sera obligé d’en rendre 
compte à son retour au camp , afin que le 
quartier-maître puisse l’enregistrer , et con- 
noître sur qui la retenue devra être faite, 
lorsqu’elle sera ordonnée* 

zô. Il se trouvera toujours un adjudant- 
général aux distributions de l’armée , pour 
examiner l'espèce des fournitures, et veiller 
à ce que tout s’y passe dans l’ordre prescrit. 

11 aura avec lui un détachement de la gen- 

G 6 ' 
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darmerie nationale , pour faire arrêter snr- 
ïe-cl îainples soldats ou valets qui pourroient 
y manquer. 

26. Pour que les distributions de pain 
soieni faites plus promptement, et diminuer 
la fatigue des troupes, les caissons des vivres, 
autant que cela sera possible , se diviseront 
en trois parties , dont l’une se rendra au 
centre des deux lignes , derrière la pre- 
mière demi-brigade d’infanterie delà droite; 
elle sera destinée à donner le pain à l’aile 
droite de la cavalerie et à la première di- 
vision d’infanterie ; la seconde partie des 
caissons se placera au centre des deux lignes, 
entre la seconde et la troisième division , 
et servira pour les troupes qui les com- 
posent. La troisième partie sera pour celles 
do la quatrième division et l’aile gauche de 
cavalerie. 

Pendant la guerre , la ration de pain sera 
augmentée de quatre onces, en sorte quelle 
pesera vingt- huit onces. 

27. On aura de même attention de faire 
approcher les caissons des corps campés en 
réserve. 

28. Les distributions de viande se feront 

de même dans plusieurs endroits marqués 
par le chef de l’état- major , qui assignera 
l’heure à laquelle elle devra être tuée, afin 
qu’elle ait le teins d’être refroidie avant 
d'être livrée ; et il ne permettra jamais, à 
moins d’une absolue nécessité , qu’elle soit 
livrée chaude , à cause du déchet qui en 
résulte pour le soldat. ' • 

Les officiers chargés des distributions dans 
les corps , ne pourront plus s’attribuer les- 
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lingues de bœufs tués , pour les livraisons 
qui leur seront faites ; lesdites largues seront 
données à tour de rôle à chaque com- 
pagnie. * • 

29. Il sera distribué du riz aux troupes 
pendant toute la campagne. I.e général aura 
attention d’obliger les entrepreneurs à le 
fournir aussi régulièrement que le pain. 


TITRE XXV. 

Des fourrages. 

Article premier. 1 t 

Il sera défendu , une fois pour toute la- 
campagne , à tout soldat, cavalier, dragon, 
vivandier et domestique , à qui il puisse ap- 
partenir , d’aller au fourrage furtivement! 
et en particulier, soit de jour soit de nuit. ^ 

Le3 gardes auront ordre de les arrêter. La 
même chose sera consignée à toutes les sen- 
tinelles du camp du quartier général : les 
détachemens de la gendarmerie, ainsique 
les patrouilles de la cavalerie qui se pro- 
mèneront autour du camp , auront le même 
ordre. 

2. Ceux qui seront pris en allant ou re- 
venant de ces fourrages clandestins , seront 
conduits au commandant de la gendarmeriej- 
qni en rendra compte au chef de l’état- 
major , et recevra, ses ordres pour les faire- 
punir. .-. • ' 

3 L. Pour ôter tout prétexte de chercher 
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à enfreindre la défense d’aller au fourrage 
sans ordre , l’état - major de l’armée sera 
exact à faire fournir la subsistance des 
chevaux, et à indiquer des fourrages lorsque 
le terme pour lequel on aura ordonné de 
fourrager sera expiré. 

4- Lorsqu’il y aura un fourrage com- . 
mandé , il sera consigné , la veille au soir f 
aux sentinelles de chaque bataillon , de ne 
laisser sortir aucun domestique ou vivandier 
avec des chevaux , sans la permission du 
capitaine de piquet. 

5. Les olficiers de piquet monteront â 
cheval au point du jour, et se promèneront 
autour du camp de leur brigade , pour yoir 
si les sentinelles font leur devoir , et ils en 
feront mettre d’augmentation, s’ils le jugent 
nécessaire. 

6 . Soit que le fourrage se fasse au vert 
ou au sec , on réglera le nombre de trousses 
cjui sera donné par bataillon , relativement 
a l’espèce de fourrage , au nombre de che- 
vaux , ou à la quanti té de jours pour lesquels . 
le fourrage sera ordonné. Le nombre de 
trousses sera spécifié dans les billets en- 
voyés par le chef de l’état-major pour in- 
diquer le fourrage. 

. 7 . Avant que les fourrageurs partent du 
camp , le quartier - maître de chaque ré- 
giment comptera les chevaux , et renverra 
tous ceux qui passeront le nombre ordonné. 

8 . Il verra en même tems si aucun do- 
mestique n’est parti avant l’heure marquée, 
et il en rendra compte au commandant du 
corps , qui le fera arrêter au retour. . 

9 . On commandera toujours deux lieu- 
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tenans ou sous-lieutenans de corvée par brî- . 
gade , avec une escorte d’une escouade de 
fusiliers armés par bataillon , pour conduire 
les fourrageurs. Le quartier - maître , ou à 
son défaut un adjudant, y marchera. 

10. Ces officiers rassembleront les four* 
rageurs de la brigade à l’heure ordonnée , 
et les conduiront au rendez-vous général 
de la division , ou , si la brigade l’our- 
rageoit particulièrement , au lieu où elle 
devra fourrager. 

n. Les fourrageurs marcheront deux à 
deux ou quatre à quatre, ayant leurs faulx 
armées, jusqu’au lieu indiqué pour le four- 
rage. 

•„ .12. Les officiers qui commanderont l’es- 
corte , - empêcheront qu’aucun domestique 
ne quitte son rang. 

• i 3 . Ils empêcheront aussi qu’il ne se mêle 
avec eux aucun cavalier , dragon ou do- 
mestique d’un autre corps. 

14. Les officiers commandant les escortes , 
ne pourront mener avec eux que chacun un 
.domestique monté , leurs autres domestiques 
devant être compris dans le nombre des 
fourrageurs de leur corps. 

. i 5 . Lorsque les fourrageurs seront arrivés 

snr le terrain où l’on devra fourrager , les 
officiers entoureront de sentinelles celui qui • 
leur sera désigné pour leur demi - brigade 
ou brigade. 

On observera de ne donner de terrain à 
chaque corps , que celui absolument né- 
cessaire , et plutôt trop petit que trop 
grand , étant très-aisé de suppléer à ce qui 
pourroit mauquer ; au lieu que lorsque lq 
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terrain marqué est trop grand , i! y a tott 1 - 
jours nécessairement beaucoup de fourrage 
gaspillé. 

16. Les senlinellesplacées, lés fourrageurs 
mettront pied à terre , laisseront leurs che- 
vaux rassemblés en dehors de l’enceinte , 
pour ne pas gâter le fourrage , et les fau- 
cheurs- entreront dans le terrain qui leur 

' sera marqué , et le faucheront sans perdre 
de tems , observant de faucher bas , et sans 
rien laisser sur pied. 

17. ils feront ensuite diligemment leurs 

trousses , iront chercher leurs chevaux , et 
à mesure qu’ils les auront chargés , ils se 
mettront en file, et retourneront au camp 
sans s’attendre les uns les autres , et sans 
s’écarter du chemin qui leur aura été pres- 
crit. , ' ll 

18. Les officiers d’escorte empêcheront 
qu’aucun fourrageur ne perde du tems à 
faire et à charger sa trousse ; et ils feront, 
avec les soldats armés , l’arrière-garde des 
fourrageurs de leur corps ou brigade. 

19. L’officier commandant l’escorte aura 
toujours un tambour avec lui ; il avertira 
les fourrageurs de sa brigade , de la batterie 
au signal de laquelle ils devront se ras- 
sembler et regagner leurs chevaux. Ils y 
reviendront aussi , si le fourrage étoit at- 
taqué ; l’officier avec 1’escor-te les couvrira , 
et leur prescrira , suivant les circonstances, 
s’ils doivent se retirer ou achever le four- 
rage. 

20. Lorsque le fourrage se fera au sec ; 
il sera envoyé à l’avance de petits détache- 
*iens aux ordres d’tjn hputenanç pu sous* 
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ïieutenant par corps , dans les villages où la 
division devra fourrager. 

21. Ces officiers marqueront un nombre 
suffisant de maisons pour chaque brigade , 
demi-brigade et bataillon. 

22. ils mettront une sentinelle à chaque 
maison , pour y servir de sauve - garde 
pendant le tems du fourrage. 

23. Us ferontnuméroter toutes les granges» 
et les répartiront entre les brigades» demi- 
brigades et bataillons ; ils feront écrire sur 
la 'porte le nom des corps ou bataillons» 
et des compagnies de ces bataillons qui de- 
vront fourrager dans chacune , afin que 
chacun puisse savoir celle qui lui est des- 
tinée , et qu’en cas de désordre , on puisse 
connoltre par qui il aura été commis. 

Les officiers tiendront â cet effet un con- 
tré e des maisons , de leur numéro , et de 
Ja compagnie à laquelle elles seront desti- 
nées. 

24* S’ils en ont le tems, ils feront sortir 
hors du village , par les liabitans du lieu , 
la quantité de fourrages nécessaire pour le 
nombre de troupes ordonné. 

25. Les fourrageurs seront conduits au 
fourrage au sec par le môme nombre d’of- 
ficiers et la même escorte qu’aux fourrages 
au verd. 

2 6. Lorsque la colonne des fourrageurt 
arrivera, les officiers iront au-devant d’elle 
avec des soldats d’ordonnance des détache- 
mens qu’ils auront avec eux ; ils feront 
laisser les chevaux en dehors du village , 
et feront conduire , par ces ordonnances , 
le& domestiques aux granges marquées poux 
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chaque bataillon et compagnie, pour y faire 
leurs trousses. 

27. Il sera expressément défendu aux 
fourrageurs d’entrer dans les maisons ni 
ailleurs que dans les granges ou greniers , 
de faire des -ouvertures aux toits et mu- 
railles, d’entrer dans les jardins , ni défaire 
aucune autre espèce de dégât. 

28. Lorsque les trousses seront faites , 
les domestiques iront chercher leurs che- 
vaux pour les charger , et à mesure qu’ils 
le seront , ils se mettront en üle sans 
.s’attendre , et regagneront en droiture le 
camp. 

2g. Les officiers commandant les escortes, 
/ feront l’arrière-garde des fourrageurs des 
brigades ; ils répondront de ceux qui res- 
teront derrière , et du désordre qui sera 
commis par eux. 

3 0. En cas d’alarme, on exécutera ce qui 
test prescrit ci-dessus , article 21. 

3 1. Après le départ des fourrageurs , 
l’officier commandant 'le détachement de 
chaque brigade, sera tenu de se faire donner 
par le bourg-mestre d’un village ou prin- 
cipal du lieu , un certificat attestant qu’il 
ne s’est commis aucun dommage. 

32 . S’il est porté des plaintes , les bri- 
gades qui ne seront pas munies de ces cer- 
tificats , en seront responsables et paieront 
le dégât. . 

3 â. Si, par violence ou par crainte, un 
officier exigeoit ces certificats du bourg- 
mestre d’un village , quoiqu’il s’y fût commis 
du désordre , sur la plainte qui en seroit 
portée , le chef de l'état-major le feroit 
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arrêter ; et si elle se trouvoit fondée , il 
en seroit rendu compte au général ; cet of- 
ficier seroit puni , et le désordre payé par 
le corps qui l'auroit commis. , 

34- Les officiers commandés pour l’es-' 
corte des fourrageurs , tiendront la main à 
.ce qu’ils n’entrent dans aucun lieu où il y 
aura des sauves-gardes, sans un ordre exprès 
du général, à moins qu’il ne se trouve in- 
diqué expressément par les officiers de l’état- 
major de l’armée. 

35. Tout fourrageur qui aura dévancé 
ceux de son corps , qui s'en séparera ou 
qui contreviendra à ce qui est prescrit ci- 
dessus , sera ari^té et conduit au comman- 
dant de la gendarmerie nationale. 

56. Toutes les fois que l'armée entière 
ou des divisions de l’armée fourrageront, 
unadjudant-générals’y trouvera pour veiller 
à ce que les fourrages reconnus soient par- 
tagés avec égalité, et à ce que tout se passe 
d’ailleurs suivant l’ordre prescrit. 

67 . Il sera commandé des détachemens 
de la gendarmerie nationale., pour maiii-, 
tenir le bon ordre et la police des four- 
rages. 

08 . Ces détachemens feront des patrouilles 
. dans l’enceinte marquée , et principalement 
dans les villages ; et ils arrêteront tous sol- 
dats , cavaliers , dragons , vivandiers ou 
domestiques faisant du désordre. 

89 . Lorsqu’il sera arrêté un soldat , ca- 
valier , dragon , Vivandier ou domestique 
faisant du dégât, ou hors de la colonne 
des fourrages , ou qui n’aura pas sa faulx 
armée en allant pu revenant du fçurrage t 
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il en sera rendu compte par les officiers 
commandant les escortes , au chef de l’état- 
major, qui les fera punir. 

Zjo. L’infanterie prendra les armes les 
jours de fourrages pour faire l’exercice ; 
et si l'on est à portée de l’ennemi , aucun 
officier et soldat ne pourra s’écarter du 
camp. 

41. Les jours de marche , le fourrage 
qui se trouvera sur pied dans le camp , 
servira ce jour-là. • - - . 

4?.. A cet effet , il sera commandé à un 
certain nombre de domestiques par brigade, 
de marcher avec les campemens, pour fau- 
cher l’enceinte du camp avant que les 
troupes n’arrivent. 

43 . Les chefs de bataillon de campement 
veilleront à ce que ce fourrage se fasse sans 
gaspillage, chaque brigade fourrageant pa- 
-rallèiement au front et à la queue de son 
camp , et ne prenant du fourrage que pour 
lin jour. 

44 - Les fourrages qui se trouveront depuis 
le front de bandière de la première ligne 
jusqu’à cent toises en avant , et en arrière 
jusqu’à soixante-quinze toises , appartien- 
dront aux corps qui y seront campés , 
chacun devant leur front ; et pour la se- 
conde ligne, ceux depuis soixante-quinze 
toises en avant de son front de banoière , 
et cent toises en arrière ; ’il sera donc de 
leur intérêt de les ménager , puisque tant 
qu’ils dureront , ils ne seront pas obligés 
d’aller au loin au fourrage. Ils les feront 
conserver avec soin , et tous les jours ils 
couperont pour la consommation de la 
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journée , observant, avant de commencer 
à faucher, de placer des sentinelles alignées 
parallèlement au front de bandière , en 
avant du terrain qu’on devra couper , de 
faucher en ligne parallèle aux faisceaux , et 
de ne laisser rien perdre. 

45. Les chefs de bataillon de campemens 
veilleront pareillement à ce que les chevaux 
d’artillerie de leur division soient pourvus 
de fourrage par préférence à tout. 

46 . Lorsque les chevaux de l’infanterie 
seront envoyés à la pâture , ils seront con- 
duits et gardés par des escortes comman- 
dées par des officiers et sous-officiers , sui- 
vant la quantité de chevaux et la proximité 
île l’ennemi. 

47 . Dans les tems où les chevaux de l'in- 
fanterie seront réduits à la pâture , il sera 
cependant toujours donné du fourrage aux 
chevaux d’artillerie attachés aux corps , a 
ceux des tentes des compagnies , et aux 
chevaux des chariots d’effets de rempla- 
cement. 


TITRE XXVI. 

De V entrepôt des convalescens . 

Article premier. 

X l sera établi , au commencement de la 
campagne , un entrepôt pour les convales- 
cens , dans un lieu sûr et en bon air , à 
portée des hôpitaux , et sur la commuai- 
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cation la plus directe desuits hôpitaux â 
l'armée. 

2. Le général nommera un officier à son 
choix , pour y commander et y maintenir 
l’ordre et la discipline. 

3. Chaque corps enverra à cet entrepôt 
un sergent et un caporal , pour veiller , 
sous les ordres de cet officier , à la police 
des convalescens de leur corps , et les con- 
duire à l'armée lorsqu'il leur en donnera 
l'ordre. Il y sera aussi envoyé deux tam- 
bours. 

4. Tous les convalescens qui sortiront des 
hôpitaux de l’armée , seront , autant qu’il 
sera possible , conduits à ces entrepôts par 
des sous- officiers des troupes qui seront en 
garnison dans les places où ces Hôpitaux 
seront établis. 

5. En y arrivant , ils seront répartis , 
corps par corps , en escouades commandées 
par le sergent et Je caporal de leur corps. 

6. Ils y vivront au moyen de leur solde ; 
les sous-officiers veilleront exactement à ce 
qu^ils fassent ordinaire , et à ce qu’ils ne 
mangent rien de contraire à leur rétablis- 
sement. 

7. Il sera observé dans cet entrepôt la 
même police et discipline que ' dans un 

S uartier ; les convalescens seront sujets à 
es appels , et ne pourront s’écarter. 

8. Lorsqu’il y aura un nombre de con- 
valescens totalement rétablis , et en état de 
soutenir les fatigues de la campagne , le 
commandant les enverra à l’armée , con- 
duits par les sous- officiers. 

9, Ces sous-officiers les remettront chacun 
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à leur corps , et seront responsables des dé- 
sordres qu’jls pourroient commettre sur Ja 
route. 

10. Le commandant de l’entrepôt tiendra 
un registre exact de tout ce qui sera fourni 
aux convalesceiis en prêt , pain et viande , 
etc. , afin que la retenue puisse eu être faite 
à leurs diltérens corps. 


TITRE XXVII. 

Des sauve-gardes. 

Article premier. 

Les soldats , cavaliers et dragons que les 
généraux des armées auront établis en sauve- 
garde , seront respectés comme des senti- 
nelles dans les lieux où ils seront établis. 

2. Il sera défendu à tous officiera , soldats, 
domestiques, vivandiers, etc. /de faire aucun 
tort à ceux à qui il aura été accordé des 
sauve-gardes , sous les peines portées par le 
réglement du général. 

0. Les chefs de bataillon des corps tien- 
dront un état exact des soldats qui seront 
envoyés aux sauve - gardes , des lieux où 
chacun d’eux sera envoyé , du jour de leur 
départ, et de celui de leur retour. 

4. Le pain , la viande et le prêt des 
soldats envoyés en sauve-garde . appartien- 
dront , pendant le tems qu’ils seront absens; 
savoir, le pain et la viande à leur chambrée, 
et le prêt à la mas#e de linge et chaussure. 
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5 . Les soldats envoyés en sauve - garde , 
recevront, pendantles quinzepremiers jours 
qu’ils y seront , la totalité de ce qui devra 
être payé chaque jour pour eux person- 
nellement dans les lieux où ils seront 
établis ; niais au-delà de ces quinze jours , 
ils ne recevront que la moitié ue ce bé- 
néfice , et l’autre moitié sera retenue pour 
être partagée entre eux et la masse de linge 
et chaussure leur compagnie. 

6. Les chefs de bataillon des corps auront 
soin de demander le retour des sauve- 
gardes qu’ils auront fournies , quand les lia- 
bitans des lieux où ces sauve-gardes auront 
été établies , ne les ramèneront pas exac- 
tement à Ja fin du teins pour lequel elles 
leur auront été accordées , ou lorsque les 
armées s’éloigneront desdits lieux à la dis- 
tance de six heures de chemin. 

y. Les habitans seront responsables des 
violences qui pourront être faites aux sauve- 
gardes qui leur auront été accordées , et 
tenus, en ce cas , des dédommagemensqu’il 
appartiendra ; ils le seront de même , si le 
soldat désertoit en sauve-garde. • 

8. Le chef de l’état-major demandera à 
tour de rôle à chaque brigade , les soldats 
nécessaires pour aller en sauve-garde , et il 
en tiendra un état particulier. 

Les chefs de bataillon des brigades feront 
fournir alternativement par les demi - bri- 
gades qui les composeront, les sauve-gardes 
qui leur seront demandées par le chef de 
l’état-major. 

9. Le contenu des articles ci-dessus sera 
notifié exactement , tant aux. soldats qui 

seront 
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seront envoyés ensauve-garde, qu '«aux per- 
sonnes qui les demanderont, afin que nul 
n’en puisse prétendre cause d’ignorance. 

• • d '»■ • 

TITRE XXVIII. 

Des partis. 

• . Article premier. 

parti ne pourra sortir de l’armée 
qu’avec un passe- port signé du général , et 
cacheté de son chiffre. 

2 . Le commandant du parti aura même 
soin de prendre plusieurs passe- ports du gé- 
nérai, afin que s’il se trouve obligé de di- 
viser son détachement, il en puisse donner 
un double à celui qui devra commander la 
troupe qui en sera séparée ; et au bas de 
ce double, il marquera le nombre d’hommes 
dont ce détachement sera composé. \ 

3. Lès partis ne pourront être d’un 
moindre nombre d’hommes que celui qui 
sera stipulé par les cartels , lorsqu’il y en 
aura d’établis entre les puissances belligé- 
rantes ; Auxquels cartels les conducteurs 
des partis seront tenus de se conformer!. 

4- Les effets pris parles pariisqui auront 
été détachés de l’armée , ne pourront être 
vendus qu’à ladite armée, après que la prise 
aura été jugée de bonne prise par le chef 
de l’état-major. 

5. Si cependant le parti ne pouvant re- 
venir à l’armée , est obligé de se jeter dan* 

H 
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•une place , Ja prise pourra y être vendue 
àu l’eocfini par le. commandant’ de ladite 
place , après qu’il en aura été dressé procès^ 
verbal , et qu’elle aura été jugée bonne ; et 
en ce cas -, le ; commandant du parti en 
rapportera, un état . détaillé et. certifié du 
commandant de ladite placé. J - 

6. l.es partisans , à leur retour au camp, 
s’adresseront au chef de l’état-major , et 

r lui présenteront leurs prises et prisonniers, j 
afin qu'il puisse les faire questionner et en 
rendre compte au général. 

7. Ceux qui auront venduulàns'rle plat* 
pays leseffets prétendus pris sur les ennemis, 
seront réputés voleurs , et punis comme 
tels et les particuliers qui auront reçu 
ou acheté ces effets , seront punis comme 
receleurs. 

8. Lorsque le commandant du partiel 
les soldats qui le composeront., seront de 
la même brigade , la prise sera vendue à 
la tête de la brigade ; et la vente faite par 
le chef .de brigade de ladite brigade. 

0. Si tout le parti est d’un même ba- 
tàiflon , la vente sera faite à la tête de 
ce bataillon par un chef de bataillon par- 
ticulier du corps. 

10. Si le commandant du parti est tout 
seul de son corps , et que les soldats soient 
d’un même bataillon ou d’une même bri- 
gade , la vente se fera à la tête du ba- 
taillon ou de - la brigade dont seront les 
soldats-. .. _ • ci-* 

11. Quand un officier ayant passe-port 
aura pris des soldats volontaires de diffé- 
rentes brigades , la vente se fera à la têts 
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et par le chef de bataillon du bataillon dont 
sera l’officier. 

12. Si le partisan qui aura pris sur son 
passe-port des soldats volontaires de diffé- 
rentes brigades n’est point officier dans 
l'armée, la vente se fera au quartier-général. 

13. Dans tous les cas ci-dessus, les ventes 

Î jourront se faire au quartier-général , avec 
a permission du général de l’armée , si le 
commandant du parti juge qu’elles y soient 
plus avantageusement faites ; auquel cas , 
il s’adressera au chef de l’état-major pour 
la demander. 

14. On ne fera d’autre retenue sur la 
vente, que celle du sou pour livre au profit 
du greffier qui l’aura faite , lequel sera 
obligé de payer le tambour , et de tenir 
un état des effets vendus et de leur produit, 
pour être remis au chef de l’état major. 

11 sera également obligé de faire pu- 
blier , d’après l’ordre du chef de l’état- 
major, à son de caisse, la venlç au quartier- 
général ou dans le camp , assez à l’avance 
pour que les acheteurs puissent s’y trouver. 

i5. Chaque prise sera partagée comme 
il suit entre les officiers et soldats qui l’au- 
ront faite. 

16. Le partisan conducteur du parti, de 
quelque grade qu’il soit , prendra toujours 
six parts comme chef ; s’il est capitaine , 
il en prendra encore six autres en cette 
qualité ; quatre , s’il est lieutenant ou sous- 
lieutenant ; deux , s’il est sergent ; et une , 
s’il est simple soldat. 

17. Si le partisan 11’avoit point d’emploi 
dans l’armée , et qu’y étant venu d’ailleurs . 

Ha 
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on lui eût donné un passe-port avec des 
soldats de l’armée pour aller en parti ; en 
ce cas , il prendra deux parts , outre les 
six comme chef , s’il n’est point officier ; 
et s’il est officier , il partagera suivant son 
grade. 

lût Quand il y aura dix chevaux pris 
et davantage , le chef du parti aura un 
cheval de préférence ; mais il ne pourra 
le prétendre , si les chevaux pris sont au- 
dessous de ce nombre. 

ig. Lorsqu’il y aura deux partisans nom- 
més dans le passe-port , ils ne prendront 
qu’un cheval de préférence , dont le prix 
sera partagé entre eux. 

20. Si deux partisans ayant chacun un 
passe-port séparé , s’étant joints , font une 
prise ensemble , ils prendront chacun leur 
part comme s’ils étoient séparés ; à l’égard 
du cheval de préférence , ils le partageront 
ensemble, quand il y aura moins de quinze 
chevaux ; es s’il y en a ce nombre ou da- 
vantage , ils en prendront chacun un. 

21. Les officiers et sergens du parti qui 
ne Je commanderont pas , prendront le 
nombre des parts ci-dessus expliqué , qui 
est de six pour le capitaine , quatre pour 
le lieutenant ou sous-lieutenant, deux pour 
le sergent , et une pour chaque soldat. 

22. Les guides auront deux parts , comme 
un sergent. 

23 . S’il y a des soldats blessés qui n’aient 
pas pu rejoindre lors de la vente de la 
prise , leur part restera entre les mains du 
chef de leur bataillon , pour leur être dér 
livrée à leur retour. 
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24. Si un soldat revenant de parti , a 

E erdu quelque chose de son armement t 
abillement ou équipement , le capitaine 
lui en fera retenir la valeur sur sa part 
de la prise qui aura été faite par ledit dé* 
tachement ; hors ce cas , la part de chaque 
soldat lûi sera délivrée sur-le-champ , sans 
aucune retenue. 

2Ô. La dépouille du prisonnier et son 
argent appartiendront à celui qui l’aura pris. 
Si plusieurs y prétendent, la discussion sera 
jugée par le commandant du détachement 
ou parti ; et en cas que le fait ne soit pas 
clair , la dépouille et l’argent seront par* 
tagés entre ceux qui paroitront y avoir 
droit. 


TITRE XXIX.'. 

Des honneurs militaires. 

A lt T I C L E PREMIER. 

I u ne sera plus porté de drapeau à aucune 
garde d’honneur , dans quelques circons- 
tances et sous quelque prétexte que ce soit. 

2. La plus ancienne dés brigades de l’ar-* 
mée fournira la garde du général, et ceux qui 
Je suivront, monteront successivement chez 
les officiers- généraux. 

3 . Les gardes des officiers - généraux 
prendront les armes lorsque le général de 
l’armée ou les officiers- généraux passeront 
devant elles : et celles qui auront des tam- 
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bours t battront aux champs pour le gé- 
néral , et appelleront pour les autres otfi- 
ciers généraux. 

4. Le 'général de-'division commandant 
une armée en chef, aura pour sa garde 
six escouades , commandées par un capi- 
taine , un lieutenant et un sous-lieutenant , 
et le tambour battra aux champs. 

’ 5 . Les généraux de division employés 
dans les armées , auront quatre escouades, 
commandées par un lieutenant , un sous- 
lieutenant , lesquelles rouleront ensemble 
pour ce service , et le tambour appellera. 

6 . Le général de brigade , qui aura un 
ordre pour commander en chef un corps 
de troupes , aura de même quatre escouades 
et un officier , et le tambour appellera. 

7. Les généraux de brigade employés 
auront deux escouades et un sergent ; le 
tambour conduira la garde et n’y restera 
pas. 

8. Les gardes des officiers-généraux pren- 

dront les armes dès qu’il passera une troupe 
devant leur logis , et leur tambour battra-, 
si cette troupe marche tambour battant et. 
trompette sonnante. - • •* 

g. L’infanterie ne présentera jamais les 
armes que pour le commandant en chef de 
l’armée. 

10. Les gardes de la tête du camp pren- 
dront les armes pour le commandant en 
chef des armées , ou pour celui ^l’un corps 
de troupes , et les tambours battront aux 
champs. 

11. Elles se mettront sous les ârft^s et 
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en feaie, pour les généraux' de. division et le» 
généraux de brigade , et le tambour ne 
battra pas. 

îa. Quant aux gardes des postes autour 
de l’armée , elles prendront les armes dès 
qu’elles verront venir à elles quatre ou cinq 
personnes ; et lorsqu’elles les «liront Sait. 
reconnoître , elles les recevront suivant leur» 
crades , mais sans que les tambours battent , 
à moins que cela ne soit ordonné. Dans ce 
cas , ils battront auyç champs pourrie gé- 
nérai de l’armée , ei ! appelleront pour les 
autres officiers-généraux. 

i3. torque le chef de l’état-major jugera 
à propos de visiter les gardes du camp ou 
les postes de l’armée , on lui rendra les 
honneurs dus à son, grade. , t l 

: r i4. Pour un chef de brigade où chef dp 
bataillon qui ira les voir , les soldats se irour 
veront à leurs urines qui seront à terre, 
et l’officier sera près d’eux pour rendre 
jçompte du poste. • - 

15 . Les piquets ne rendront, aucuns hon- 

peurs , et ce qu’ils doivent observa est 
expliqué au Titre du piquet. , 

16. Il ne sera donné aucune garde ni 
établi aucune sentinelle à aucuns équipages, 
autres que celles ordonnées par le présent 
^réglement; et 6i .quelqu’un exige au-delà de 
^pe qui est prescrit , les chefs de bataillon 
i©n. seront responsables j. s’ils n’en rendent 
compte aussitôt au chëf de l’ état-major. 

’ 17. Ne seront néanmoinslcomprises dans 

cette défense les gardes qu’il est d’usage de 
jdowipr feux trésoriers ou autres , que le 
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chef de l'état-major continuera de contr 
mander comthe'par le passé. 

18. Les troupes qui se rencontreront en 
marche , exécuteront ce qui est prescrit au 
. Titre des marches. 

• Elles se conformeront aussi à l’article du 
même titre pour les honneurs à rendre au 
commandant en chef de l’armée. 

* f ' ’ ' . 4 : .1 . i 

— ■■■— , ■ > * f * '> ■■*!■■■■■ 

T I T R E X X X. 

Des honneurs funèbres 

Article pr e.m i e r. 

Lorsqu’un général de division, com- 
mandant en chef , mourra à l’armée , il 
sera tiré un coup de fcanon de demi-heure 
en demi-heure , jusqu’au départ de son 
convoi. 

2. Toute l’armée prendra’ les armes , çC 
se tiendra en bataille pendant la marche 
du convoi , qui sera précédé par la plus 
ancienne brigade de cavalerieet d'infanterie, 
ayant à sa tête douze pièces de canon de 
campagne. 

3 . Lorsque le corps sera mis en terre ou 

déposé , il sera fait trois décharges de douze 
pièces de canon et de la mousquetterie des 
troupes , finissant par celles qui auront 
marché au convoi , lesquelles feront la der- 
nière , en défilant devant le lieu de sa sé- 
pulture. < v 1 > 

s 4* Si le corps d’un général en chef, mort 
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à l’armée , étoit transporté dans une place 
frontière , il lui seroit donné pour escorte 
jusquti ladite place, le plus ancien régiment 
d’infanterie et le plus' ancien régiment de 
cavalerie; toute l’armée prendrait les armes 
au départ du convoi ; et dans les quartiers 
et places par lesquelles il passerait , il lui 
seroit rendu les’mêmes honneurs qui lui 
étoient dus de son vivant. 

5. Pour un général de division , com- 
mandant un corps' de troupes, il sera tiré un 
coup de canon de demi heure en demi-heur® 
jusqu'au départ du convoi. „ 

6. Tout le corps de troupes prendra les 

armes , se tiendra en bataille pendant la 
marche du convoi , qui sera précédé par le 
plus ancien régiment de cavalerie et demi- 
brigade d’infanterie , ayant à leur tête cinq 
pièces de canon de campagne. • . 

7. 11 sera fait r au moment de sa sépul- 
ture , trois décharges de cinq pièces de 
canon et de la moUsqueterie des troupes f 
finissant par celles du convoi , qui feront lé 
dernière en défilant. 

8. Pour un général de brigade comman- 
dant un corps de troupes en chef , tout le 
corps prendra les armes , et se tiendra en 
bataille pendant la marche du convoi , qui 
sera précédé par un escadron et un ba- 
taillon du plus ancien régiment* de cava- 
lerie et demi- brigade d’infanterie \ et il sera 
fait trois décharges générales de la mous- 

a ueterie des troupes , qui- finiront , comme 
a été dit , par celles du convoi. t 
Si le corps d’un général de division ouf 
général de brigade commandant- en chef 

H 5 


Digitized by Google 


I78 Règlement pour F infanterie 

corps de troupes , étoit transporté , il etl 
seroit usé comme il a été prescrit ci-dessus, 
article 4, excepté qu’il ne marcheroit qu’un 
■bataillon et un escadron pour le convoi du 
général de division , et une compagnie seu- 
lement d’infanterie et de cavalerie pour celui 
d'un général de brigade. 

9. Pour un général de division employé 
à l’armée, un détachement de six escouade* 
par bataillon , commandé par un capitaine 
et un lieutenant ou sous-lieutenant , prendra 
les armes , marchera avec le convoi , et fera 
trois décharges. 

, 10. Pour un général de brigade employé, 
tin détachement de même force par régi- 
ment , prendra les armes , marchera avec 
le convoi , et fera trois décharges. 

1 1. Pour un chef de brigade étant à sort 
corps } le corps tout entier prendra le» 
armes , et marchera au convoi. 

Si le chef de brigade n’étoit pas à son 
corps , on commandera six détachemens 
sans drapeau. - 

'f m Pour un chef de bataillon , il y aura 
la totalité de son bataillon, avec un drapeau. 

1 3 . Pour un chef de bataillon dont le 
bataillon ne sera pas présent, on comman- 
dera quatre détacnemens de même compo- 
sition que ci-dessus , sans drapeau. 

14. Pour un capitaine , deux détache- 

mens ; -■ 

Pour un lieutenant , un détachement de 
cinq escouades ; 

Pour un sous- lieutenant, un détachement 
de quatre \ 
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Pour un sergent-major ou sergent , un 
sergent avec deux escouades ; 

Pour un caporal , un caporal • avec un© 
escouade y 

Pour un soldat , quatre soldais ; v 
Le tout du bataillon' dont 1 sera le défunt. 

1 5 - Tous, les détacheroeps qui marcheront 
pour rendre les honneurs funèbres , seront 
commandés par des. officiers ou sous-oÊ- 
liciers du même grade que le défunt , ou , 
à leur défaut , par ceux du grade inférieur. 

, Les officiers seront commandés pour .ce# 
détachera ens , au tour du service des garde# 
d’Jaonneur. ■ ~-i. : > • . ' ji » i 3. 

t 6 . Il en sera de même des quatre of- 
ficiers qui devront porter les quatre ëofn» 

du poêle. 1 : ’ >n ; • • . • n i : » v-q 

17. Les troupes qui marcheront aux 
convois, porteront la platine sous le brà* 
gauche , et feront trois décharges. 

18. 11 sem mis , autant qu’il se pourra f 
des crêpes aux drapeaux qui rn^roheronf 
aux convois , et les caisses • de? .tambour# 
seront couvertes de serg,e,no4rç n : ,, u j 

ig. Les crêpes qui seront ,mis arïx dra- 
peaux des bataillons , àda mort de leur chef 
de brigade , y resteront jusqu’à ce qu’il ai* 
été remplacé. ' •. « b .t-.l 

••• • . -1 r,o. ’ iiu.» 

r i*t : Il !? ..J' il «5 i 

- . ’ t . • : 1 • M > llf .tpufi {»'* 

I.i I -11 I - ') .'* / * î ; ! • 1 i W.* ’j î*» là lil.l 

; ; . ■ » ‘ ‘tl ■ 1 B .... i-iCl» ’-'up 

t u.v'-. j 1 ‘ .-.V >.-->« '..Vt. K 
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TITRE XXXI. 

Des scellés et inventaires - 

Article premier.* 

' * ‘ r * i • 

Lorsqu’un officier d 'infanterie mourra 
ià l’armée , ou dans un quartier de canton- 
nement , le chef de bataillon de semaine da 
la demi - brigade , aussitôt qu’il en sera 
averti , se transportera à la tente et au lo- 
gement du défunt , pour y faire l'inventaire 
de ses effets et équipages , et pour mettre 
les scellés sur lesdits effets , s’il ne peut 
pas en faire l’inventaire dans le moment. 

2 . Il remettra lesdits efiets aux héritiers, 
*’il s’en présente qui veuillent acquitter sur- 
le-champ les dettes de la succession , sinon 
ilen sera fait diligemment la vente à l’encan.. 

‘3-. Il ne pourra être retenu que le sou 

Î )Oür livre sur le produit de la vente, pour 
e ; paiement du greffier ; après quoi on ac- 

3 uittera les frais funéraires , les giges des 
omestiques , et ce qui sera dû au corps , 
ainsi qu’aux vivandiers marchant à la suite 
de l’armée ; bien entendu que le- chef de 
bataillon constatera toutes ces dettes , et 
qu’il tirera des quittances des paiemens. 

4* H gardera entre ses mains le surplu» 
de l’argent de la succession , avec l’inven- 
taire et les pièces justificatives des paiemens 
qu’il aura faits ainsi que les effets qui 
n’auront pu être vendus , et les papiers t 


Digitized by Google 


en campagne. Trr. XXXI. 18» 

afin de remettre le tout aux héritiers na- 
turels ou à leurs chargés de procuration , 
desquels il retirera une (quittance de dé- 
charge en bonne forme ; a l’effet de quoi , 
il aura soin d’avertir les parens du défunt. 

5. L’épée que portoit ordinairement le 
défunt , sera mise sur son cercueil lors de 
l'enterrement , et elle appartiendra au chef 
de bataillon , comme un honoraire , en 
considération du soin qu’il aura pris de lui 
faire rendre les honneurs funèbres attribués 
à son grade. 

6. Si le prix de cette épée étoit nécessaire 
pour l’acquit des dettes du défunt , il y 
serait employé de préférence; 

Si le défunt en avoit disposé authentique- 
ment avant sa mort, celui en faveur duquel 
il en aurait disposé , en mettroit une autre 
à sa place. . . • 


; T I T R E XXXII.,/ 

Des cantonnemens de ïajfîn de la 
campagne . 

Article premier. 

Lorsque ljprmée sera remise en cantons 
nemens , personne ne pourra s’établir dans 
d’autres quartiers que ceux qui lui auront 
été départis. > • . . . 

2 . L’infanterie conservera dans ses canton- 
nemens , le même ordre de bataille qu’elle 
nvoit étant campée. ; . 


Digitized 


iSa Règlement pour V infanterie 

3 . La disposition des cantonnemens se 
fera toujours de manière que . l’infanterie 
de l’aile droite occupe ceux de la droite; 
l’infanterie de l’aile gauche , ceux de la 
gauche , etc. ; et que l’ordre des lignes et 
divisions soit conservé, au tant que la position 
-des villages le permettra. 

4. Le service continuera de se faire par 
division. Tous les ordres du général seront 
■adressés au général de division qui la com- 
mandera , près duquel se tiendra le chef de 
bataillon de la division, pour en faire le 
détail. 

5 . Le quartier du général de division 
commandant la division , sera , autant qu’il 
.sera possible , établi au centre de la pre- 
Imière ligne des cantonnemens de sa division'. 

6. Chaque brigade y enverra un officier 
et un sergent d’ordonnance. 

7. 11 sera de même envoyé aux quartiers 
dés généraux de brigade , des sergens et 
caporaux d’ordonnance de tous les lpa taillons 
qui composent leur brigade ; et atr quartier 
principal de chaque demi- brigade, des ser- 
gens et caporaux d’ordonnance des bataillons 
détachés. 

8. Toutes ces ordonnances seront à cheval, 
et munies de guides aussi a cheval , pour 
porter plus diligemment et pius sûrement 
les ordres dont elles seront chargées. » • 

; 9. Ces guides et chevaux seront fournis 
dans chaque quartier sur les ordres par 
écrit de l’officier qui y commandera. . » 

10. Lorsque le chef de l’état-maÿor' de 
Farinée aura distribué à chaque brigade se* 
quartiers de cantçjunement , les chefs de 
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bataillon de la brigade sé les répartirons 
entre eux , suivant la force de leur brigade, 
et les distribueront ensuite aux différens 
bataillons dont elles seront composées , en 
gardant toujours , comme il a été dit ci- 
dessus , l’ordre de bataille. 

1 1. Il sera observé, dans ces répartitions, 
de mettre toujours ensemble les bataillon» 
d’une même demi-brigade , et les compa- 

Î jnies d’un même bataillon ; et lorsque ce 1 » 
ogemens ne pourront être réunis, lisseront 
du moins le pins à portée qu’il sera possible. 

12. Les soldats des mêmes compagnie» 
seront mis de même ensemble , ou le plu» 
près les uns des autres qu’il se pourra > 
dans des maisons ou granges qui seront mar*- 
quées é cet effet , et on leur donnera le boi» 
et la paille nécessaires. 

1 3 . Les officiers chargés du logement r 
numéroteront toutes les maisons et granges, 
et marqueront sur celles destinées pour le 
soldat, le nom delà compagnie et le nombre 
d’hommes qu’elles devront loger. - 

14. Les capitaines et officiel** subalterne» 
logeront dans les quartiers de leur com- 
pagnie, afin d’être à portée de les contenir*» 
r 5 . Les compagnies de grenadiers seront 
toujours logées par préférence aux avenue» 
des quartiers de leur bataillon. 

16. Il sera marqué aux tambours des 
logemens au centre des quartiers , et le 
.plus à portée qu’il sera possible du logement 
•de l’officier qui y commandera. 

. 17. Les sous-officiers veilleront à ce qute 

•toutes les armes et gibernes des soldats soient 
■rassemblées dans les chambres ou grange» 
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qu’ils occuperont ; de manière que chacun 
puisse retrouver aisément les siennes. 

18. Les soldats logeront r autant qu’il se 
pourra, dans les charpbressur le devant des 
maisons , et au rez-de-chaussée , afin de 
pouvoir se rassembler plus promptement 
en cas d’alarme, 

19. Si l’on est dans un pays où l’usage 
soit de chauffer les chambres par des poêles* 
on fera eoucher par préférence les soldats 
dans les granges ou greniers , ayant été re- 
connu que la chaleur des poêles étoit mal- 
saine et pernicieuse , lorsqu’on est obligé de 
mettre beaucoup d’hommes dans la même 
chambre, comme cela seroit nécessaire dans 
des cantonnemens à portée de l'ennemi- 

20. Le commandant du quartier «y aura 
le premier logement. 

21. Le commissaire des guerres ayant la 
police des troupes du quartier , y sera logé 
immédiatement après le commandant. 

22. Lorsque plusieurs brigades se trou* 
veront dans un même quartier , chaque 
commandant de brigadè aura un logement 
de préférence dans le canton, destiné à sa 
brigade. 

23 . Le chef de brigade aura son logement! 
de préférence dans le canton de sa demi» 
brigade. 

24- Les chefs de bataillon auront les lo- 
gemens de préférence après le chef de bri- 
gade ; le quartier - maître et les adjudans 
seront toujours logés à portée du comman- 
dant du bataillon , ainsi que les tambours» 

25 .^ Les officiers auront attention qu’il n® 
Soit fait aucun tort aux habitans dans leur& 


•i 
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jnaisôns , granges , jardins , clos , vignes et 
prés , à peine de répondre de tous les dé- 
gâts qui pourroient y être faits , même des 
accidens du feu. 

26. Si le quartier qui sera donné à un 
bataillon, ne se trouve pas assez grand pour 
le contenir , de manière qu’on soit obligé 
d’en détacher quelques compagnies , les 
deux premières compagnies et celle des 

{ grenadiers resteront au quartier principal : 
e capitaine de la troisième compagnie du 
bataillon , et à son défaut , le premier ca- 
pitaine après . lui , ira avec sa compagnie 
commandèr dans l’autre quartier , et les 
autres compagnies tireront au sort leurs lo- 
gent ens. 

27. Les drapeaux de chaque bataillon 
resteront toujours ensemble avec la pre- 
mière compagnie, quand même , par le peu 
d étendue du quartier , les compagnies aux- 

S uelles ils sont attachés , seroient obligées 
e s’en séparer. 

28. Le capitaine de grenadiers restera , 
avec sa compagnie , dans le quartier prin- 
cipal du bataillon , et ne pourra s’en re- 
tirer ni la quitter , sous prétexte d’aller 
prendre le commandement d’un autre quarn 
tier. 

29. Si le bataillon étoit divisé en de si 
petits quartiers , qu’ils ne puissent contenir 
que trois compagnies ensemble , la pre- 
mière compagnie du bataillon resteroit alors 
avec la compagnie de grenadiers , et le 
second capitaine iroit avec sa compagnie 
commander dans le second quartier. 

: 3 q. L’état-major demeurera toujours dans 
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le quartier où sera la première compagnie. 

3i. Les troupes n’entreront pas dans leurs 
quartiers , que Je logement n’y soit marqué 
et les gardes établies. 

02. 'Les bans et défenses seront renou- 
velés , et il sera tenu exactement la main 
à leur exécution. 

33. Jl sera indiqué des limites aux soldats, 
avec défense de les passer , sous les peines 
■portées par les lois contre les déserteurs. 

34 . Il leur sera pareillement défendu de 
sortir de leurs quartiers avec des armes , 
d’exigqr de leurs liâtes le repas de l’ar- 
rivée ou celui du départ , ni aucune autre 
chose que l’ustensile ordonné. 

36. Nul ne pourra , sous peine de con- 
cussion, lever aucune contribution dans le 
quartier ni dans le pays , s’il n’y est ex- 
pressément autorisé par le général de l’armée. 

36. Personne ne pourra employer à son 
usage particulier les chevaux ni les voitures 
des habitans du quartier où il se trouvera. 

3y. Lorsqu’il sera nécessaire d’en faire 
marcher pour les ordonnances , pour le 
service des troupes , ou. pour aider quelque 
■officier qui en aura réellement besoin , le 
.commandant du quartier en donnera l’ordre 
par écrit.; lorsqu’il en sera accordé à quel- 
que officier , ils seront payés au prix qui 
sera ordonné. 

58. Le commandant du quartier établira 
une garde pour veiller à la police , et la 
commune du lieu fournira - pour cette 
garde une ou deux chambres au rez-de- 
chaussée sur la place ÿ avec la quantité de 
.bois et de chandelles prescrite par les ré- 


Digitized by Google 


en campagne. Tit. XXXII. 187 

glemens, suivant le nombre d’hommes dont 
cettd garde sera composée ; il sera donné 
aussi un lieu capable de contenir le piquet, 
et il lui sera fourni pareillement du bois et 
de la lumière. 

39. -Il désignera un ou plusieurs empla- 
cemens , suivant l'étendue du quartier , 

{ >our l'assemblée des troupes en cas d’a-_ 
arme. 

40. Si le quartier se trouve à portée de 
l’ennemi , et qu’il soit trop étendu relati- 
vement au nombre de ses troupes , il n’en 
occupera que la partie la plus susceptible 
de défense. 

41. Il fera fermer tous les chemins et 
avenues par des chariots dont on attachera 
les llèches ensemble , de façon qu’elles ne 
puissent être que difficilement séparées. 

42. 11 établira des postes à ces barrières 
et autres endroits qu’il jugera nécessaires. 

43 . Ces gardes se communiqueront entre 
elles par une chaîne de sentinelles , qu’on 
aura soin de poster toujours dans des en- 
droits couverts , comme fossés , haies , jar- 
dins , etc. , et qui observeront avec soin 
tout ce qui en passera au-dehors , et ce qui 
entrera ou sortira. ■ *■ • 

44. 'Le commandant du quartier recon- 
noîtra ensuite en avant ou en arrière du 
village , une hauteur ou autre position avan- 
tageuse , et il y fera construire diligemment 
une redoute pour soutenir les efforts do 
l’ennemi en cas d’attaque , ou pour pro- 
téger sa retraite. 

45 . Il aura soin de mener les troupes 
sur ce terrain , afin que les officiers ét 
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soldats soient parfaitement instruits du poste 
qu’ils devront occuper. 

46. Les compagnies de grenadiers ne 
feront point d’autre service dans les quar- 
tiers, que les détacliemens et les patrouilles, 
à moins qu’il n’y eût quelque poste impor- 
tant où le commandant jugeât à propos de 
leur faire monter la garde. 

47* 0° ferafournir aux gardes qui seront 
établies aux barrières , redoutes ou autre 
espèce de postes en dehors du village , dn 
bois pour se chauffer , et quelques perches 
et travers avec de la paille , pour y faire des 
abri-vents. 

48. Si les habitans du lieu ne peuvent 
fournir le bois nécessaire pour la cuisine 
des soldats et pour le feu des gardes , on en 
fera couper aux soldats , qui y seront con- 
duits à cet effet avec une escorte armée. 

49. Le chef de brigade et les chefs de 
bataillon en son absence , en commanderont 
toutes les compagnies, quoique séparées en 
différais quartiers. 

Le cher de brigade étant présent toutes 
les fois que les bataillons seront séparés en 
plusieurs cantonnemens , le troisième chef 
de bataillon restera au premier bataillon , le 
premier au second bataillon, elle deuxième 
suivra le sort du troisième bataillon. 

50. Les plus anciens capitaines des ba- 
taillons , commanderont pareillement toute» 
.les compagnies de leurs bataillons * quoi- 
qu’elles ne soient pas réunies dans un même 
lieu. 

5 1. Tout capitaine qui se trouvera com- 
mander par accident un bataillon dont le* 
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compagnies seront divisées, restera en rési- 
dence au quartier de sa compagnie. 

52. Il se fera rendre compte de ce qui 

se passera dans les autres quartiers du ba- 
taillon qu’il commandera , et y enverra les 
ordres qu’il jugera nécessaires pour la dis- 
cipline générale du corps , sans cependant 
rien changer aux dispositions qui auront été 
faites par le chef de brigade ou les chefs de 
bataillon. ” * 

53. Il visitera de tems en tems les derniers 
quartiers, et il commandera dans tous ceux 
où il se trouvera. 

54- Les ordres concernant la demi- bri- 
gade ou le bataillon , étant adressés au 
quartier de l’état-major , seront ouverts en 
l’absence du premier commandant , par le 
commandant inférieur qui s’y trouvera, 
lequel les enverra audit premier comman- 
dant pour pourvoir à leur exécution à moins 
qu’ils ne fussent pressés , auquel cas il les 
fera passer tout de suite à ceux qu’ils con-' 
cerneront , et en rendra compte aussitôt 
au commandant de la demi-brigade ou du 
bataillon , en quelque quartier qu’il se 
trouve. 

55. Les chefs de bataillon , quoique at- 
tachés au quartier où sera la première com- 
pagnie de leur bataillon , visiteront fré- 
quemmentlesautres quartiers, pour veiller 
à la discipline , tenue et exercice des com- 
pagnies qui y seront détachées. 

56. L’économie de la consommation des 
fourrages étant extrêmement importante t 
les commandans des corps et des quartiers 
feront exécuter avec la plus grande. exacti- 
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tude les instructions qui leur seront données 
à ce sujet , suivant les circonstances. 

5y. Il sera observé, dans lous les canton- 
nemens , la même discipline qu’au camp , 
et les officiers qui y commanderont , seront 
responsables de tous les dégâts et dommages 
qui pourroient s’y commettre. 

58. Il sera envoyé par le commandant de 
la gendarmerie nationale au quartier du 
général - divisionnaire commandant la divi- 
sion , un certain nombre de vivandiers du 
quartier- général , qui recevront une ration 
d’infanterie par cheval , sur l’ordre signé 
du chef de l’état - major . dans lequel sera 
spécifié le nombre de chevaux qu'il leur 
Sera permis d’avoir. 

5g. Lorsque l’armée séjournera plusieurs 
jours dans ses cantonnemens , soit à la fin, 
soit au commencement de la campagne , les 
çommandans des demi -brigades feront ob- 
server pour la police et manoeuvres, tout ce 
qui est prescrit au Titre des cantonnemens 
d'entrée de campagne. 

60. Quand les armées seront envoyées en 
quartier d’hiver , les troupes y seront placées 
conformément à l’ordre de bataille , sans 
aucune acception de faveur et de préfé- 
rence , les troupes de la droite à la droite , 
et celles de la gauche à la gauche , etc. , 
et les demi - brigades des mêmes brigades 
mises à portée les unes des autres , cette 
disposition étant plus favorable , soit pour 
opérer en hiver et entreprendre sur l’en- 
nemi , si l’occasion s’en présentoit , soit 
pour se rassembler promptement , et s’op- 
poser aux entreprises qu’il pourroit former. 
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TITRE XXXII I. 

Des revues de la fin de la campagne. 

Article premier. 

»• 

A. v a n t que l’armée se sépare pour aller- 
dans les cantonnemens , ou prendre ses 
quartiers d’hiver , il sera fait une revue des 
demi-brigades par les officiers - généraux 
qui seront nommés à cet effet. • 

- 2 . Ils se feront rendre compte de la 
quantité de recrues dont ils auront besoin, 
et des mesures qui auront été prises par 
les commandans des demi-brigades , pour 
s’en procurer le nombre nécessaire. 

3. Ils constateront aussi les eifets d’ha- 
billement, d’équipement et d'armement qui 
devront être remplacés. 

- 4* Us feront dresser des états détaillés de 
tous ces différens objets ; ils en laisseront 
un , qu'ils signeront , aux commandans des 
corps , et en prendront un signé d’eux et 
des conseils d'administration, qu’ils enver- 
ront au ministre de la guerre. 

5. Ils examineront la tenue des demi- 
brigades, et s’il a été veillé , pendant la 
campagne , à la conservation de tous les 
effet* et ustensiles qü’on leur aura fait dé- 
livrer avant d’y entrer. 

6. Il sera observé par les troupes , lors 
de ces revues , ce qui est prescrit au Titra 
des revues d'entrée en campagne . 
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TITRE XXXI Y. 

' Des sièges. 

Article premier. 

Les troupes destinées à faire un siège, 
feront un double service ; l’un , qui sera 
le service ordinaire de l’armée , se fera 
par brigades qui demeureront formées 
comme elles l’auront été depuis le com- 
mencement de la campagne ; l’autre service 
sera celui du siège , et se fera par demi- 
brigades commandées chacune à leur rang. 

2. Lorsque le commandantdel’arméeaura 

réglé le nombre de bataillons qui devront 
être chaque jour de tranchée , l’infanterie 
employée au siège , sera partagée en con- 
séquence , de manière qu’un même ba- 
taillon ne monte pas une seconde fois la 
tranchée que tous les autres ne l’aient 
montée une fois , et qu’il y ait autant de 
demi - brigades destinées à être chefs de 
tranchée , qu’il faudra de jours pour couler 
à fond toute l’infanterie. ? 

3 . L’ancienne demi-brigade commandée 
par la tranchée de chaque jour , sera le 
chef de tranchée , et les autres demi - bri- 
gades ou bataillons seront disposés après 
elle , selon l’ancienneté des corps , sans 
avoir égard à la brigade dont ils auront été 
tirés. 

4. Lorsqu’il y aura plusieurs attaques 

séparées t 
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séparées, chaque attaque aura sa demi- bri- 
gade chef de tranchée. 

5 . Les demi-brigades qui devront monter 
la tranchée , seront toujours commandées 
la veille , et elles ne fourniront point de 
gardes les jours qu’elles seront de tranchée. 

6. Les compagnies de grenadiers mon- 
teront toujours avec leurs bataillons , et 
on aura soin qu’elles soient cômplettes. 

7. Elles seront encore commandées à leur 
rang , quand leurs bataillons ne seront 

Î )oint de tranchée , soit pour renforcer 
a tranchée , soit pour les attaques qui 
seront ordonnées. 

8. A cet effet , les compagnies de gre- 
nadiers rouleront ensemble pour le service 
des sièges , de manière qu’elles marchent 
suivant le rang qu’elles tiendront dans la' 
demi- brigade. 

g. Aucun officier ni soldat des brigades 
commandées pour la tranchée, ne pourra se 
dispenser de la monter , s’il n’est réel- 
lement malade , à la seule exception de la 
garde du camp, qui y restera avec le sergent; 
qui la commandera. 

10. Les chefs de brigade monteront la 
tranchée avec leur demi-brigade ; et s’il 
arrive que tous les bataillons de leur demi- 
brigade ne la montent pas en même tems , 
ils la monteront seulement avec leur premier 
bataillon ; et les autres bataillons qui mon- 
teront séparément , seront commandés suc- 
cessivement par un chef de bataillon , ou 
le plus ancien capitaine du bataillon. 

. 11. 11 sera nommé tous les jours un ou 
plusieurs officiers- généraux pour monter la 
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tranchée ; le tour recommencera toujours 
par la tête à chaque siège. 

ia. Les officiers - généraux de tranchée 
en reconnoîtront avec soin tous les dé- 
bouchés , places d’armes et angles avan- 
tageux, afin de déterminer en conséquence 
l’ordre et la disposition des troupes en cas 
d’attaque. 

1 3 . Le chef de brigade d’une demi-bri- 
gade chef de tranchée , sera chef de brigade 
de la tranchée ; et en son absence , il sera 
remplacé par le chef de brigade de la se- 
conde demi-brigade de la tranchée. 

14. Le chef de brigade de tranchée en 
fera le détail, quant au service des troupes, 
pendant les vingt-quatre heures qu’il y sera , 
et y veillera à l’exacte observation de tout 
ce qui sera ordonné. 

1 5 . 11 fera d’avance la visite de tous les 
pcfstes de la tranchée , et les visitera encore 
lorsque les troupes y seront établies , pour 
en prendre l’état , et Élire passer promp- 
tement à chacune les ordres des officiers- 
généraux , à portée desquels il se tiendra 
pour les recevoir : pour cela , chaque demi- 
brigade enverra auprès de l’officier-général 
un officier d’ordonnance , et chaque com- 
pagnie de grenadiers un grenadier. 

16. Le chef de brigade de tranchée sera 
instruit par les officiers-généraux , des lieux 
où ils ordonneront aux troupes de se ras- 
sembler en cas de sortie , et il aura soin 
de les en instruire. 

17. 11 sera toujours nommé par le général 
un ou plusieurs officiers intelligens et actifs^ 
pour être chargés des détails de la tranchée 
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pendant tout le siège; Cet officier sera 
chargé dé recevoir toutes les munitions qui’ 
seront apportées à la queue de la tranchée , 
comme sacs à 'terre , fascines, claies, gabions 
«t autres , dont il tiendra des états. 

18. 11 fera délivrer les sacs à terre et les 
outils nécessaires pour les ouvrages , et il 
aura soin de faire retirer les uns et les 
niiires lorsqu on n’en fera pas drusage. 

Il aura aussi soin qu’il y ait toujours 
très brancards et des gens prêts pour les 
porter, afin d’aller chercher les blessés. 

2°; il comptera tous les détachemens des 
travailleurs , lorsqu’ils entreront à la tran- 
citée , et en rendra compte au chef de 
1 etaf-major. '-*■ - P’ • ' 1 

21 • Il lui donnéra de même un état des. 
travailleurs des bataillons de tranchée, que 
les officiers-généraux de tranchée auront 
tait employer. • ! 

22. 11 donnera des billets pour prendre 
au dépôt de l’artillerie les munitions de 
guerre dont les troupes de la tranchée 
auront - besoin.' 

„V 23 ’ remettra toui les jours au chef de ‘ 
i -état-major , un état de to'us les ordres et 
certificats qu’il aura donnés , ' ainsi que 
_l état des dépôts qui auront été commis à 
ses soins. -’ 


■ 24* Il remettra pareillement tous les jour* 
au chef de l’état-major , un état par demi- 
brigade ou bataillon* des' morts et des 

25 > Il veillera 

concerne l ordre et la règle VlaVres' tran- 
chées , a .1 exception néanmoins 1 de^ la dis- ‘ 

I 2 
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position dpstroujiqs ,-.qur doit- regarder pni-r 
queutent, je ciiei de brigade de la tranchée. , 
i6. La . tranchée sera relevée toutes les 
^jngt-quatre heures , sans que les troup.es> 
puissent y demeurer plus long - tems , a, 
irioins d’un ordre du général , auquel cas 
les nouvelles troupes de tranchée prejidSWt» 
là queue de celles qui y, seront déjài »?. : ; - 

*'27. Le. général ayant' ,Hxé l'heure .à , 1 a* 
queUe on devra mpnler la trançhée., t et 
le lieu du rendez-vous où les troupes.de-, 
vront s’assembler , elles s’y rendront assez 
à l’avance pour^que les officiers-., généraux, 
èt le chef de l'état-major aienç. le tems d’en 
faire l’inspection. . yî , , , t -, , .< 

28. Lorsque les troupes seront arrivées 
au rendez-vous , }e chef.-dq brigade de 
„tîranchée les dispostra suivant, l’ordre dans 
lequel elles devront occuper la, tranchée. 

2Q. Les compagnies de grenadiers dont 
les bataillons monteront la tranchée, seront 
toujours les premières. < 

00. Lorsqu’il aura été commandé des 
compagnies de grenadiers auxiliaires, celles, 
des bataillons de tranchée auront toujours 
lé pas sur elles , de quelque demi-brigade 
qu’elles soient. ..' v ' q-., ^ . •> 

3 1. Lorsque le général jugera à propos, 

de faire monter la tranchée à des déta- : 
chemens de carabiniers et de dragons , ils 
marcheront après les grenadiers. • -, 

32. Il sera formé, par chaque bataillon, i 
avant qu’il entre danl la tranchée , deux - 
piquets de huit escouades , dont Lun mar- 
chéra à ’ lp tête et l’autre à la queue du, 
bataillon , pour être employés et placés au 
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besoin dans les postes ou aux usages qu^ 
les officiers-généraux pourroient ordonner» 
Les piquets seront commandés chacun pat 
un capitaine et* hn lieutenant. 

> Le- [resté du bataillon restera formé par 
Compagnies dans l’ordre ordinaire. 1 

i< 53. Les officiers premiers à'marcher com- 
manderont ces deux piquets; mais leur tour 
de garde ne sera censé fait que quand les 
piquets auront été employés séparément dé 
leurs bataillons. • 1 ' . '•* ( 

- 34.- Les tambours • seront partagés éga- 
lement à la tête et à la queue de chaquê 
bataillon , et il erï marchera un seulement 
avec chaque piquet qui sera détachèsépa- 
rément dans le tems de la tranchée. 

35. Chaque bataillon et chaque compa- 
gnie de grenadiers enverront, avant l’heure 
d’ètrfe relevés , un fusilier d’ordonnance d 
la queue de la tranchée , pour conduire lei 
troupés qui devront les relever, f ‘ 1 
' 361 ! Le Chef dé brigade de tranchée dis- 
tribuera les ordonnances , ’de sorte qué 
chaque trôupe de la nouvelle tranchée soit 
conduitp' en- droiture au poste qu’elle devi*À 
occuper. Quant aux bataillons , ils, se rdf 
levdroirt' F'üti ■ ef l'atatre suivant l'êur Taiig.' 
-ti 3/i Lorsque les*" nouvelles trobpes i dé 
-tranchëet ^arriveront , -celles : ‘i^ui devront 14 
descendrez, leur -cédefbnt' lè éôté~lë plus 
prés de-il’épàoletnenti'' 1 :! ' '' • • 

38. Toutes îës troupes; sbit en rtionfant ; 
-sorti feni.Hesceridant la tr.ihOhéë, marcheront 
■tambour' battant et drapeau déployé , por- 
tant le fusil sur- l'épaule jusqu’au lieu où 
elles devront» commencer à défiler , • où 

I 3 
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â leurs compagnies de grenadiers de les 
rejoindre. 

45 . Lesdits commandans de bataillon exa- 
mineront s’il ne manque personne; et lors- 
que leur troupe sera en état , ils la ramè- 
neront en bon ordre au camp , sans per- 
mettre que personne s’en sépare pour y 
- aller à l’avance. 

46» L’infanterie fera le nombre de gâ- 
tions , de claies et de fascines qui sera or- 
donné. 

47. Les gabions et les claies qui seront 
fournis à la queue de la tranchée , seront 
payés au prix qui aura été réglé, sur les 
reçus qui en seront donnés par l’officier 
chargé du détail de la tranchée , visés de 
l’ingénieur préposé pour les recevoir , au- 
quel il sera expressément enjoint de re- 
buter tous ceux qui ne seront pas bien 
faits , et dans les proportions ordonnées. 

4«. Les gabions seront de trois pieds de 
haut , y compris le bout des piquets qui 
devra entrer en terre, ihrauront deux pieds 
et demi de diamètre , et ils seront formés 
de neuf piquets , chacun de deux pouces 
. demi de tour, entrelacés de mêmes bran- 
chages effeuillés , avec lesquels ils seront 
..également serrés par le liant et par le bas , 
.pour qu ils ne s’évasent pas plus d’un bout 
que de l’autre. 

4 g. Les claies auront six pieds de long 
sur trois pieds de large , et seront faites de 
neuf piquets de deux pouces et demi à trois 
pouces de circonférence , ' espacés égale- 
ment entre eux , et entrelacés de bran- 

14 
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«liages plus forts que ceux qui devront être 
employés pour les gabions. 

50. Les fascines auront six pieds de long 
sur dix .pouces de diamètre ; elles seront 
faites avec des branchages dont on recroir 
sera les petits brins; elles seront , liées avec 
desharts en trois endroits différens , et on 
lardera dans chaque fascine trois piquets • 
chaçun de trois pieds de long sur deux à 
trois pouces de diamètre. 

51. Les bataillons auront toujours à la 
tête de leur camp une quantité réglée de 
fascines , qu’ils rempliront à mesure qu’elle 
se consommera. 

52. Les commandans des corps seront 
chargés de veiller à ce que les bois de 
tranchée soient faits suivant les dimensions 
ordonnées , et ils seront responsables de 
ceux qui seront mal faits, l’inattention sur 
ce point étant très - préjudiciable au service 
des sièges. 

53. Tout soldat allant à la tranchée, soit 
pour la monter , soit pour y travailler , 
prendra , en partant de son camp , une 
fascine qu’il laissera au dépôt de la queue 
de la tranchée avant d’y entrer. 

54 . lies gardes des travailleurs armés ou . 
non armés , de jour ou de nuit, soit devant 
pu dans une place assiégée , seront com- 
mandés par un tour particulier , commen- 
çant par la tête les chefs de bataillon auront 
soin d’en conserver le contrôle , afin de 
continuer ce tour au siège suivant, quelque 
mouvement que les bataiilonsfassent, même 
d’une guerre à l’autre. 

55. Les officiers absens reprendront leur 
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<onr «ïe 1 ÿéïvice’ àili'fravnilîeürs , à lVirf— 
teptionde ceux qdi auront étë-pris les armes 
ù là main ]W les ennemis lesquels seroùt 
dispensés de' reprendre les tours qu’ils au- 
ront passés jusqu’au tems de leur échange , 
et de deux cjtii auront été blessés , lesquels 
ne reprendront point mort plus les tour9 
qti’ily auront passés là * première année de 
leur (blessure 1 si pendant' jce tems elle les 
a empécbés de ifaiïè aucune autre fonction; 
- ■ 56. 1 Les détâcheirienÿ dés travailleurs' se- 
ront de tel rnembre d’fescouades qu'on ju- 
gera à pmp©$ de demander , et composés 
et commandés ainsi qu’il a été dit pour les 
diverses espèces! de détachemens armés. 

? >‘5 y. Ces détachemens seront commandés 
par demî-brigadeS j' suivant leur rang d’aiï- 
cienneté , etde-façon que tous les bataillons 
fournissent également.?" . , ' > •* 

6 & -Les demi-brigades qui seront de tran- 
chée , qui la descendront ou qui devront la 
monter le lendemain , ne fourniront point 
de travailleurs ; mais ils ne devront pas 
moins reprendre leur tour dans la suitedu 
siège i et tenir compte de ceux qu'ils au- 
roient dû fournir ces jours-là. •• r*-i: -v 

’ 5g. Le • nombre des travailleurs com- 
mandés sera fourni exactement ; r ils seront 
conduits par un adjudant-major de chaque 
demi-brigade au rendez-vous , où les of- 
ficiers-généraux et le chef de l’état - major 
les verront quand ils le jugeront à propos , 
et l’officier préposé pour le détail. du siège , 
lçs verra entrer à la tranchée et des tcomp-* 
tara. • ■■ t r* Mi ■ n lu 

60 * Le? travailleurs entrant s la trdndhée, 
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les capitaines marcheront chacun à- la tête 
de leur détachement , et les lieutenans et 
spus-licutenans ajx centre et à la qv«ue. O d 
fera prendre à chaque travailleur une pelle, 
une pioche et une fascine au dépôt ; et s’il? 
sont armés , ils y laisseront leurs armes , 
avec un soldat pour les garder,. 

61 . Les officiers et sergens détachés avec 
les travailleurs, prendront chacun au dépôt 
de la tranchée , en y arrivent , un ,pot en 
tête et une cuirasse ; et les officiers-gé- 
néraux de tranchée ne souffriront pas que 
pes officiers et sergens se dispensent jamais 
de prendre ces armes. 

62. Chaque commandant d’escouade sera 

chargé de faire travailler et contenir les 
soldats qui la composent ; les sergens veil- 
leront sur deux escouades , et les officiers 
sur la totalité; mais, le capitaine plus par + 
ticulièrement sur la première division , . et 
le lieutenant sur la seconde. •< . 

65. Les travailleurs marcheront dans le 
plus grand silence , et se suivront de fort 
près. quand les ingénieurs les placeront. 

- 64 . Ces officiers qui les commanderont, 
se tiendront avec leurs détacbemens où les 
ingénieurs lés auront placés, et observeront 
exactement ce qui leur aura . été prescrit 
par eux. 

65. Lorsque le travail sera établi , ils se 
promèneront continuellement le long de 
leur détachement , pour faire travailler les 
soldats , les obligeant à s'enterrer prorftp- 
tement,tiet à mettre ensuite, leur ouvrage 
au meilleur état possible. * ; 

, 66. Les officiers des détachenœns qui sou- 
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tiendront les travailleurs, feront asseoir les 
soldats , les empêcheront de quitter leur 
fusil , qu’ils leur feront tenir devant eux , 
la crosse appuyée à terre. : 

67. Les postes avancés de ces détachemens 
qui seront commandés par des sous- officiers, 
resteront couchés à terre jusqu’à ce que la 
tranchée soit assez profonde pour couvrir 
un homme jusqu’à Ja ceinture. 

Alors les détachemens , ainsi que leurs 
postes avancés , se retireront dans la tran- 
chée, pour occuper la tête de l'ouvrage qui 
aura été fait. ► 

68. Dans les sappes , batteries , et autres 
lieux à portée des dépôts de poudre , il 
ne sera permis à aucun soldat de fumer. 

69. En cas de sortie , les travailleurs se 
retireront promptement dans quelque partie 
de la tranchée où ils ne puissent pas em- 
barrasser les troupes , et par préférence 
dans les lieux où ils auront déposé leurs 
armes. 

70. Les troupes sortiront diligemment de 
la tranchée , pour se porter aux placés 
d’armes, batteries, angles et débouchés qui 
leur auront été désignés, d’où elles pour- 
ront la défendre plus avantageusement, et 
prendre les ennemis à revers et en flanc ; 
devant éviter , sur toutes choses , d’oc- 
cuper la banquette pour défendre l’épau- 
lement , et devant toujours se placer sur 
le revers de la tranchée. 

7 t. Pendant la sortie , toutes les bàitéties 
se dirigeront sur le front de l’attaque pour 
en écarter les assiégés. > •' . |f: 

72. Lorsque les troupes auront ‘repoussé 
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l’ennemi , elles observeront de ne pas le 
poursuivre , et attendront les ordres des 
officiers - généraux pour reprendre leurs 
postes dans la tranchée. 

73. Aussitôt que l’attaque sera finie , les 
officiers de travailleurs ramèneront promp- 
tement leurs détachemens au travail , et ils 
en feront l’appel pour connoître ceux qui 
manqueront , et les faire punir en restant 
au camp. 

74. L’heure de retirer les travailleurs 
étant venue , les détachemens retourneront 
au camp en bon ordre , et les officiers , 
à leur retour , rendront compte au com- 
mandant de la demi- brigade de la manière 
dont les soldats se seront comportés. 

76. Les travailleurs de tranchée qui au- 
ront été commandés à l’ordre, seront payés 
de leur travail sur le certificat des ingé- 
nieurs qui les auront employés , et l’argent 
leur sera donné en rentrant au camp , sans 
qu’il puisse leur être fait aucune retenue , 
sous quelque prétexte que ce soit. Les chefs 
de bataillon avanceront cet argent le premier 
jour, et il leur sera remis sur-le-champ par 
le trésorier de l’armée ou de l’artillerie. 

76. Quand les officiers - généraux de 
tranchée auront employé des travailleurs 
d’augmentation pris dans les bataillons de 
tranchée , les ingénieurs leur donneront 
des billets certifiés desdits officiers - géné- 
raux. 

.*,77. Ces billets seront présentés à l’officier 
chargé de faire le détail de la tranchée P 
qui en rendra compte au chef de l’état- 
major ; afin qu'il comprenne ces travailleurs 
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sur l’état qu’il en doit former , et que 
lesdits travailleurs soient payés sur cet état, 
en rapportant lesdits billets certifiés. 

78. Les certificats et billets ci - dessus 
énoncés , seront remis à chaque détache- 
ment , lorsqu’il sortira de la tranchée. 

7g. S’il arrive qu’un détachement de tra- 
vailleurs n’ait pas été fourni complet , il ne 
sera pas donné de certificat à l’officier ; 
et cependant , comme il est juste que les 
soldats qui auront été réellement employés, 
reçoivent la récompense de leur travail , 
le commandant de la demi- brigade aura 
soin de les faire payer , moitié sur les ap- 
pointemens du chef de bataillon de se- 
maine de la demi-brigade , et moitié sur 
ceux du capitaine qui aura marché avec 
le détachement composé d’un moindre 
nombre d’hommes que celui qui aura été 
ordonné. 

80. Outre les travailleurs de tranchée , 
il y aura tous les jours un nombre suf- 
fisant de petits détacliemens de deux es- 
couades chacun , commandés par un ser- 
gent , qui seront pendant vingt - quatre 
heures aux ordres de l’officier préposé au 
détail du siège. 

8 u Cet officier les emploiera à rassem- 
bler les outils , à faire les différentes dis- 
tributions , à aller avec les brancards , et 
les rapporter au petit hôpital qui sera établi 
à la queue de la tranchée. 

82. ,Ces travailleurs seront fournis par 
tous les .bataillons.de l’armée , chacun à 
son rang , ainsi que les travailleurs de Iran-; 
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chée , et seront payés sur les états arrêtés 
par le chef de l'étai-major. 

83. 11 sera fourni aux sièges , quand il 
en sera besoin , des travailleurs détachés v 
des bataillons de la ligne , pour aider à 
la construction des batteries de canons et 
de mortiers , d’autres pour le service des 
sapes , et d’autres encore pour le service 
des mines : ces travailleurs seront payés 
au prix réglé par l’artillerie. 

84. Si le général juge à propos d’affecter 
quelques demi- brigades ou bataillons pour 
ce service , ces demi-brigades ou bataillons 
seront dispensés de faire pour le siège 
tout autre service , que celui de monter 
la tranchée à leur tour ; ce qui n’empê- 
chera pas que leurs compagnies de gre- 
nadiers ne fournissent à leur rang , ainsi 
que les compagnies de grenadiers des autres 
demi-brigades , les grenadiers auxiliaires 
dont on jugera à propos d’augmenter la 
tranchée. 

85. Lorsqu’il sera tué des travailleurs à 
quelques travaux que ce soit du siège , la 
paye desdits travailleurs sera répartie entre 
les soldats des détachemens dont ils faisoient 
partie. 

86. Dès le commencement de chaque 
siège , il y aura deux sergens affectés pour 
demeurer, pendant todt le temsde sa durée, 
auprès du commandant des ingénieurs , un 
autre auprès de l’ingénieur chargé du détail 
de la tranchée , et deux autres à chaque 
brigade d’ingénieurs , et ces sergens ne te? 
tout pas d’autre service. . 
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Us .seront payés sur le certificat du chef 
de brigade <d u génie. 

1 .87.' Lorsqu’une place sera prise d’assaut , 
les officiers contiendront leurs soldats , et 
empêcheront qu’ils ne se dispersent pour 
piller , et sur-tout ne fassent aucun tort ni 
violence , sous peine de la vie. 

88 . Comme il est cependant juste que la 
ville qui se laisse prendre d’assaut , se ra- 
chète du pillage , il sera réglé par le gé- 
néral' la somme qu’elle dèvra’ payer , et elle 
aéra répartie sur-le-champ aux troupes qui 
l’auront emportée. 

89. Les blés , vins , et autres munitions 
de bouche ou de guerre qui se trouveront 
dans les villes prises d’assaut , seront ré- 
servés pour les magasins des armées / et 
remis à ceux qui auront été chargés d’ert 
faire la recherche ; et le ' trésor de celui à 
qui appnrtièndra la place , Ou aux troupes 
qui la défendoient , sera conservé et mis 
entre les mains du trésorier de l'armée, , 

» 1 1 . 

■ t . , , ■■ , - . 

< - U w i \ * • 

TITRE XXXV. 

.!• J ’v ! J r ' 

Des camps de paix et d’exercices. 

Article premier. 

Las troupes se conformeront sur tous les 
point de service , de discipline et de po- 
lice, <à ce qui est prescrit dans le' présent 
téglement-ipour lesdites armées. 
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2. A l'arrivée des troupes au ; -camp , bn : 
fera battre des bans pour publier les mêmes 
défenses qui seront ordonnées par le général 
commandant le camp. • Vî ■ . ,<> 

5 . I.es chefs de brigade et commandans 
des corps ne pourront permettre à aucun 
soldat de passer les gardes ordinaires, du 
camp , sans des congés approuvés du gé- 
néral , et visés par le chef de ,1’ététr 
major. , ,, / c , ; lf . 

4. En arrivant au camp , les officiers des 

compagnies retireront toutes les balles :et 1 

autres plombs que les soldats pourront avoir; 
n’étant permis à aucun d’eux d’en avoir 
d'autres que celui qui sera donné pou* 
monter la garde. •; ..> 

5 . Lorsqu’on assemblera les ; détachemena 
destinés pour les gardes du camp ., des ma- 

§ asinset des prisonniers, les sergens-piajors 
es compagnies donneront- trois balles à 
chaque soldat cobimandé pour lesdites 
gardes , et auront l’atteniion la plus exacte 
de les retirer au retour du détachement. 

6. Il sera défendu à tous les-jmarchands- 
du quartier - général , à ceux des villes et 
villages des environs , ;de vendre aucune 
sorte de plomb aux soldats , ni même aux 
valets des troupe? , à peine de cent livres 
d' amende. 

7. Lé commandant delà gendarmerie na- 
tionale employé au camp , veillera à la 
police et discipline , ainsi qu'il a été or- 
donné pour les armées ; et les autres of- 
ficiers de ladite gendarmerie dont les rési- 
dences seront dans Je voisinage , y con- 
courront avec lui r en arrêtant tous Je» 
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soldats qu’ils rencontreront hors des gardes 
ou faisant du désordre. 

8. Les maire , officiers municipaux et 
habitans des villes et lieux qui seront dans 
les environs des camps , feront de meme 
arrêter et mettre en prison tous les soldats 
qui s’y présenteront , et en donneront avis 
au commandant de la gendarmerie du 
camp , qui les enverra prendre. 

9. Les camps de paix ayant particuliè-; 
rement pour Dut l’instruction des officiels 
et les manœuvres générales , il n’y sera 
jamais exercé moins d’un bataillon à la 
fois. 

10. Il n’y sera pareillement fait aucun 
exercice de détail ou de classe; les soldats 
ayant dû être instruits de tous les prin- 
cipes dans les garnisons et quartiers , et 
aucun bataillon ne devant être admis aux- 
dits camps , qu’il ne soit parfaitement ins- 
truit et dressé. 

11. Les bataillons y seront pareillement 
habitués à tendre et détendre promptement 
leur camp , à se former de même en ba- 
taille , à faire des marches vives , et arriver 
au bout de quelques heures et sans traî- 
neurs ; à passer rapidement un bois , ravin 
ou défilé , et à se réformer de même ; à ne 
faire enfin que les manœuvres et les mou- » 
vetnens qui se présentent le plus souvent 

à la guerre. 

12. Lorsque les corps auront été exercés 
ainsi pendant quelques jours , toute l’in- 
fanterie du camp exécutera des ordres de 
marches et de bataille; les officiers-généraux 
formeront les colonnes , les conduiront r 
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feront observer les distances entre elles , 
et les déploieront au premier signal , pour 
se mettre en bataille sur le front ou sur les 
lianes , dans tous les ordres que le générai 
jugera à propos de former. 

i 3 . Il sera fait ensuite des détachemens , 
fourrages , convois , etc. , avec les mêmes 
précautions qu’à la guerre ; les officiers su- 

I iérieurs qui les commanderont étant seu- 
ement instruits par le commandant du 
camp , de l’objet proposé , et restant abso- 
lument maîtres des dispositions à faire pour 
/leur exécution , afin de montrer s’ils en 
sont capables ; le général leur fera con- 
noître en quoi ils pourroient avoir manqué, 
et fera rectifier celles qui auroient été mau- 
vaises ou mal exécutées. 

14. Si une demi-brigade ne paroissoit pas, 
pendant la durée du camp , apporter assez 
de célérité , d’ordre et de silence dans ses 
manœuvres , s’il n’étoit pas parfaitement 
instruit de tous les détails et principes d’ins^ 
truction , ou qu’il se fût écarté de ceux 
prescrits parles réglemens sur l’exercice et 
les manœuvres , lorsque les troupes se sé- 
pareront , le commandant du camp en aver- 
tira le commandant de cette demi-brigade, 
pour qu’en rentrant dans ses quartiers , il y 
w soit appliqué sans relâche. 

Fait à Paris , le cinq avril mil sept cent 
quatre-vingt-douze. 
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EXTRAIT 

!du catalogue* 

DES' ÉJ V RE S qui se trouvent chez MA G IME L , 

. - * C 

libraire Jiofir l’art Militaire , à Paris , quai des 
- Augusiins , N. r qi. 

; . l . . ij ' * . •'■'•'■' 

{■Na. La rel. n’est pas comprise dans le prix ci-dessous.) 

I^R É C I S historique des campagnes de l’arme'e 
du Rhin et Moselle, pendant l’an IV et l'an V, 
cqntenant le récit de toutes les opérations de" 
cette armée sous le commandement du général 
tyqreau , dppuis la rupture de l'armistice conclu 
à la fin de l’an III , jusqu'à la signature des préli- 
minaires de paix à Léoben : Ouvrage enrichi d’une 
trps-belle carte du cours du Rhin dans les environs 
de Strasbourg , laquelle réunit tous les détails dur 
siège de Kehl, de ceux des deux passages du Rhin, 
exécutés par cette armée; par le citoyen Dedon 
l’ainé , chef de brigade d’ Artillerie , in-8.° , br. 

j. ' . . - 5 fr 

Essai sur l^t fortification , ouvrage contenant- 
lés principes fondamentaux de cet art , l’examen 
comparatif des systèmes les plus essentiellement 
dlfi'érens entr’eux , et un aperçu succint des éta». 
blissemens nécessaires à une place forte ; le tout 
accompagné de planches contenant les plans de 
120 systèmes et les profils d’autant de casemates 
différentes: on y a joint la notiee.des principaux 
ouvrages écrits sur la fortification ; par Mandar , 
Architecte-Ingénieur des ponts et cliaqssées. 

’ ('Cet ouvrage paraîtra dans le çourant de Prairial 
an 7.) ’ ' ‘ ’ *’ _ - 

’ Considérations politiques et militaires sur les 
Fortifications ; par le citoyen Michaud d’ Arçon , 


l 


Digitized by Google 


À 


( *u ) • ;• J . , 

imprimées par ordre du gouvernement; in-8.° de 

S6o pages. , y - 'P , ' ' " 4 - f** 

Œuvres militaires de Vauban, contenant le» 
traités de l’Attaque et de la Défense des Places , 
et celui des Mines, nouvelle édition revue , 
rectifiée , augmentée de développemcns , de 
notes et de beaucoup de planches par F. P,. 
Foissac , général de division, 3 vol. in-8.° 18 fr. 

Coup-d’.ceil militaire sur la manière d’escorter, 
d’attaquer et de défendre les Convois , principa- 
lement dans les pays converts , suivi d’un Mot 
sur le Pillage ; par C. Hugp ,'in-i2. çen.) 

Réglement (concernant l’exercice et les ma- 
noeuvres d’infanterie, du icr. août 179 1 » 2 V °I* 
in-ii , avec 40 planches. 5 fr. 

Extrait dudit Réglement, contenant l’école du 
soldat et du peloton. ■" 1 fr» 

Le même, avec les planches. ' 1 fr. 5 o cen. 
Réglement pour le service' de l’infanterie en; 
campagne , du ier. janvier 1792. ' 2 fr. 

Réglement concernant le service’ intérieur , la 
police et la discipline de l’infanterie, du ier. 
janvier 1792. 1 

Instruction destinée aux troupes légères et of- 
ficiers qui servent dans les avant-postes, rédigée 
sur celle de Frédéric II. 1 fr. 80 cen. 

Instruction militaire du roi de Prusse pour ses 
généraux; in-12. fr. 80 cen.. 

Instruction secrète, dérobée au roi dé Prusse, 
traduit de l’allemand par le prince de Ligne, ' 
ia-12. ' 1 fir. 80 cen. 

Ordonnance pour régler le service des places 
et dans les quartiers. a fr. 5 o cen. 

Réglement concernant les revues des commis- 
saires des guerres. 1 y.’’ ’ . y I fr. u 

.. ■*., 1 l’administration et comptabilité de 

l’infanterie. a go cen. 

Art de la guerre, dé Puységür, 1 vol. infol. 
avec planches. . .. 5 o fr. 

Le même ouvragé, 2 vol. in-4. 0 avec pl. 26 fr. 
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Essai sur l’art de la guerre; par Turpin , * vol. 
ln-4.® , gr. p. 26 fr. 

Commentaires sur Monte'cuculli , du même, 
in-4.°,3vol. , 3 g fr. 

Des fortifications et des relations générales de 

la guerre de siège ; par le colonel Micliau d’Arçon, 
in-8.° 1793. 1 fr.. 

Mes Rêveries , ouvrage posthume de Maurice 
comte de Saxe, 2 vol. ( très-rare. ) 48 fr. 

Manuel du jeune militairé; par Bacon, ou essai 
»ur la théorie militaire , in-8-° 2 fr. 5 o cen. 

Œuvres militaires de Sionville, in-12, 4 vol* 

8 fr. 

Politique militaire, ou Traité de la guerre ;pat^ 
Paul Haï-du-Chàtclet , in-12. 2 fr. 5 o cen. 

. Essai d’une morale militaire , in-12. I fr. 5 o c. 

Réflexions morales sur le militaire français ; 
par un ancien officier des mousquetaires , in-8* 9 
Bt. 2 fr. 5 o cen. 

Vocabulaire militaire ; par Dupain, 2 vol, 
in8.** 7 fr. 

- Cours de Mathématiques de Bezout , 6 vol. 

22 fr. 

Chaque volume de ce cours se vend séparément. 

Réflexions politiques et militaires , traduites 
de l’espagnol; par Santa-Cruz , 11 vol. in-12. 

3 o fr. 

Tableau historique et militaire de là vie et du 
règne de Frédéric , roi de Prusse ; par Grimoard , 
orné des plans de toutes ses batailles, gravés 
avec le plus grand soin, in-8.®, grand pap. 8 fr. 

Papier, vélin d'Annonay , br. i 5 fr. 

Campagnes du duc de Rohan dans la Valteline, 
en i 635 , précédées d’un discours sur la guerre 
des montagnes , et ornées de plans très-bied 
gravés , in-r2v l \ ; 2 fr. 5 o cen. 

Mémoires de Feuquières, contenant ses maxi- 
mes sur la guerré et l’application aux exemples , 
«ouvcllo édition. '177S , en 4 vol. in-12, avec 12 
planchçs. 10 fr.' 
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Mc moires historiques et militaires dePuységur, 

2 vol. in-12. 5 fr. 

Journal du siège de Grave et de Mayence, 
in-12 , fig. ■ 3 fr. 

Histoire et mémoires de Turenne , nouvelle 
édition , augmentée des deux dernières cam- 
pagnes de Turenne en Allemagne , 4 vol. in-12. 

10 fr. 

' Lettres de Gustave-Adolphe , de ses ministres 
et ses généraux, 1 vol. in-8.° , broché. 3 fr. 5 oc. 

Les campagnes du maréchal de Luxembourg 
en Flandre ; par Beaurain , nouvelle édition, 
in-fol. , 5 parties en 2 vol. 96 fr. 

Histoire des campagnes de Turenne, en 167*, 
1673, 1674 et 1675; par Grimoard, avec les cartes 
topographiques; par Beaurain, in-fol., 2 v. 60 f. 

Histoire de la campagne de Condé en Flandre, 
en 1674, enrichie de plans et de cartes; par 
Beaurain , in-fol. 36 fr.i • 

Mémoires politiques et militaires de Noailles; 
par Millot , 6 vol. in-i 2. I2fr. ( 

Campagnes du prince £ugène , 3 vol, in-fol, l 

i 5 ofr. | 

Les glorieuses conquêtes de Louis le Grand, 

2 vol. , grand in-fol. , remplis de très-belles 

planches , (fort rare. ) i 5 o fr. 

Histoire militaire de Louis XIV ; par Quincy, J 
8 vol. in4.° > 72 fr. * 

Histoire de la guerre des Alpes , ou campagne 
de 1744 , in-4. 0 12 fr. 

Histoire du maréchal de Saxe; par d'Espagnac, 

3 vol. in-4. 0 , *el. 4$ fr* 

Tableau de" la guerre de la pragmatique sanc. 

tion , en Allemagne , et en Italie , 2 vol in-8.® 

5 fr. 

Histoire du prince Eugène, 5 vol. in-12. 12 fr. 

Le cours du Rhin, depuis Bâle jusqu’à Mayence; 
par Beaurain, en 6 feuilles grand aigle. : 18 fr. 

Atlas topographique et militaire de Bohême et 
de Hongrie , en 43 feuilles; par Julien., 30 fr. 

F I N. 
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